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Felipe Gonzalez 
reprend les rênes 

M. Folpe Gon- 
zalez, | nt reconduit lors 
des élections du mois de 
juin 1986 à la tête du gouverne- 

: ment, a dû faire face depuis à da 

A 

fmultiplss mouvements sociaux, 
dont le dernier, celui des 
lycéens. a agité les rues de |: 
Madrid et des grandes villes 
espagnoles pendant plus de deux 
mois. H était donc temps 
pour lui de répondre à ces 

ns ie 
traditionnel discours sur l'état de 
le nation prononcé mardi 

î Cortès. 

. Réunis autour de M. Jac- 
ques Chirac, à l'issue du 
conseil des ministres du 
mercredi 25 février, le gou- 
vernement a analysé les 
conditions nouvelles dans 
lesquelles se trouve l'écono- 
mie française. 1] à, dans 
l'immédiat, révisé ses prévi- 
sions de hausse des prix 

jur celte année, retenant 
‘hypothèse de 2,5 % au lieu 
de 2%. Malgré les déclara- 
tions apaisantes, la flambée 
de janvier fait craindre une 

reprise A2 I ‘ 

Cette dès iors 
que la hausse 7 prix à Ja 

tion 

e l'on ait connues 
1983. Tout en affir- 

mant que ce résultat sera ex 
founel et ge les choses iront 

ed, HsQ 

élevées qu 
depuis j 

versions À 
l'amplai, comme la région 
mmnière des Asturiss. L’ 
tycéenne n'a pas mis le fou sux 
poudres comme en révaient cer- 
tains de ses londers, eu demeu- 
rant non représentatifs de 
l'ensemble du mouvement. 

Un premier choix a 616 fait par 
les <kasmas» (cellules de base 
du parti) qui qnt éliminé la plus 
grosse partie des onze mille huit 
Beats cndidets à à la candidature. 

- ‘ Dans deux autres domaines, wilayas ù 
. =. M. Gonzalez a annoncé des | Lission nationale a statué en der- 

propres à sati des | ,i g 
à de longue date. 

Le En ce qui concerne fa lutte anti- 

Fr: Judiciaire 
do dix à cinq jours ; or c'est pen- 
dant cette période qu'imervisn- 
nent trop souvent les mauvais 
traitements. Cette réforme 

donc satisfaire, entre 
i nationaliste -bas- 

- . L. gauche du 

dans l'annonce 
de l‘adhésion prochaine de 
l'Espagne au traité de non- 

ri 

- Elections légi 

Algérie sur la-voie du réalisme 
‘publiées tardivement, à.la mi 

Fondateur : Hubert Beuve-Méry 

ETS £h SE 
DÉSERDE, Mais 

s’améliorant au fil ne mois, fe 
ministère des finances n’en est pas 

moins amené à accepter Les prévi- 
sions de l'INSEE, selon lesquelles 
l'indice des prix augmentera de 
—""1,9 & au cours du premier semes- ‘ 
tre. Ï paraissait difficile, dans ces 
conditions, de maintenir une pré- 
vision de hausse de 2 % pour 

Directeur : André Fontaine 

rès la flambée des prix en janvier 

Le gouvernement révise en hausse 
ses prévisions en matière d'inflation 

l'ensemble de l'année. L'INSEE 
confirme per ailleurs que les six 
premiers mois seront difficiles à 
passer. C'est donc à doubler ce 
Cap que s'emploie le gouverne- 
ment, sans donner l'impression de 
remettre en cause ses objectifs 
fondamentaux. 

Lire page 28 | er 
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atives et options économiques 

février, ce qui tend à prouver que 
la liste définifive a fait l'objet 

. d'un débat interne. 

Aucun membre du gouverne- 
ment ne figure parmi les candi- 
dats, en majorité des inconnus. Le 
plus célèbre d'entre eux est 
M. Rabah Bitat, l’un des neuf 
chefs historiques du FLN et le 
dernier à exercer des activités 
officielles puisqu'il est, en tant 
que président de l'Assemblée 
nationale, le second personnage 
de l'Etat après Je président de'la 
République. La moyenne d'âge 
des candidats est de quarante ans. 
La moitié d’entre eux sont des 
universitaires, avec 94 % 
d'hommes. 

L'Assemblée populaire natio- ratio- 
nale (APN) a acquis, en deux 
législatures, une maturité et une 
légitimité par l'ampleur des 
tâches qu’elle a accomplies. Son 

Ft Dr] 
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activité n'est pas strictement for- 
melle, et les députés jouent leur 
rôle. Lis ont proposé en dix ans 
quelque dix mille amendements, 
dont certains remettaient en 
cause la finalité de projets gouver- 
nementaux, et c'est pour cela que 
les élections du 26 février ne sont 
pas une simple formalité. De 
l'arbitrage des électeurs entre les 
Poe courants du parti uni- 

peut dépenüre Je succès de La 
roltique du président Chadli. 

Amendée en 1986, la Charte 
nationale ne remet pas en cause 
les options fondementales du 
pays, mais elle est porteuse d'une 
certaine libéralisation économi- 
que. Sans doute le texte définitif 
ne va-t-il pas aussi loin que 
J'aurait souhaité Je président de la 
République, mais il induit un 
nécessaire changement 
hommes. 

FRÉDÉRIC FRITSCHER. 
(Lire la suite page 6.) 
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Grave incident à Beyrouth-Quest 
Vingt-trois militants du Hezbollah tués 

dans un affrontement avec les troupes syriennes. 
PAGE 2 

L'avenir de la Nouvelle-Calédonie 
La France va de nouveau être sur la sellette en deux occa- 
sions : devant le comité de décolonisation de l'ONU, et 
lors d'une conférence des pays du Forum du Pacifique. 

PAGE 2 

La Jamaïque au rythme de l'alternance. 
PAGES 4 et 5 

Plan d'économies à la SNCF 
Onze mille emplois supprimés 

et vingt-cing lignes secondaires menacées. 
PAGE 29 

Le procès de Georges ibrahim Abdallah 
Le témoignage de Mw Robert Charles Ray 

et la rivalité entre les polices. 
PAGE 15 

Le sommaire complet se trouve page 32 

Campagne d’information, mesures de prévention 

Un plan anti-SÏDA 
Michèle Barzach, minis- 

ge qu Gé am 
de la famille, a annoncé, le 

È R 

L'inquiétante progression de 
nue de SIDA ne peut plus 

être ignorée. Pas plus par les auto- 
gouvernementales que par 

lencéble de la population. Le 
gouvernement français a, par la 
voix de M= Barzach, enfin claire- 
ment défini son pl de 
sn contre cette maladie. C'est 

e cohérent, expri- 
nn en outre le volonté de voir le 
France conserver l'avance dont 
elle a Jongtemps disposé dans la 
recherche scientifique et médi- 
cale sur le SIDA. 

Inquiet quant aux capacités 
d'accueil ei Ge traitement des 
malades, le gouvernement com- 
meuce à accepter l'idée de revenir 

ni 

sur sa politique drastique de 
réduction des dépenses hospita- 
lières. M Barzach 2 toutefois 
tenu à préciser que les soixante 
postes paramédicaux spécialisés 
ne seront affectés « qu'après 
redéploiement du personnel déjà 
en place» Elle précise dans le 
même temps qu'entre 15 000 et 
45 000 personnes seront atteintes 
du SIDA dans les cinq prochaines 
années. Si un tel pronostic se véri- 
fie, cela contraindra le gouverne- 
ment à adopter de nouvelles 
mesures pour que les hôpitaux 
français puissent prendre en 
charge les malades atteints de 
SIDA sans pour autant réduire 
leur activité médicale dans 
d’autres disciplines. 

L'autre défi lancé par l'exten- 
sion de l'épidémie est celui du 
dépistage. 

JEAN-YVES NAU. 

{Lire la suite page 16.) 

Producteur, metteur en scène, interprète de « Heartbreak Ridge » 

Clint Eastwood, un Américain de rêve 
C'est à Carmel-by-the-Sea 

(Californie), une ville de 
4825 habitants dont fl a été élu 
maire avec une confortable 

ions politiques. 
Unis, on croit que je suis de 
da par qu sie ae 

La voix n'est plus ous 
mure peu ne 

Soete i de fer barbe rouLIlES 
dans la Dee Sos front, son cou, 
sont creusés de sillons boursouflés 
de cicatrices irréparables. Le ser- 

gent Highway est dans un bel 
EH a fait La Corée, le Viet- 

nam, et après. Et mamtenant ? 
Vétéran use jusqu'à la trame de 
son treillis, jusqu'au tréfonds de 
son âme, i va pourtant reprendre 
du service dans le corps des 
«marines», et dans le cœur de sa 
femme. 

: Belgique, 30 fr. : Canada, 
À Porsgu, 110 env. ; Sénégal 

1.76 $: are nee 
335 F CFA: Suède, 1 : Suisse, 1,60 

Puis le sergent Highway 
mènera au combat — un tout petit 
combat sur l'Île de la Grenade — 
une troupe — une toute petite 
troupe — de punks, de blacks, de 
«gays». dont, bien sûr, avant de 
a envoyer au Casse-pipe, il aura 
ait 
Heartbreak Ridge {le Maître 

de guerre) pourrait n'être qu'un 
avatar avachi des Douze Salo- 
pards. La rédemption par 
l'action, ça va, on connaît, on a 
déjà donné. Qui mais. Il y a un 
mais : Tom Highway, anti-héros 
militant au bord de la retraite, 
médaillé de toutes les défaites, 
c'est Clint Eastwood. Qui. pro- 
ducteur, metteur en scène, luter- 
prète, poursuit, fier, solitaire, son 
entreprise d’apparente autodes- 
truction, de sape de son propre 
mythe, et relance avec /e Maitre 
de guerre la polémique. Est-il 
bon? Est-il méchant? HO 
fasciste ou néo-gauchiste ? 
Fonctionne-t-il au premier ou au 
second degré? Son film est-il 
franchement militante ? € ? Ou car- 
rémeni pacifiste ? 

A tout cela, Clint Eastwood 
répondra tout à l'heure. En atten- 
dant, en j’attendant, offrons-nous 
une visite de Carmel-by-the-Sea, 
bourgade californienne dont il est 
le maire et que certains considè- 
rent déjà comme La première mar- 
che de l'escalier qui peut le 
conduire à la Maison Blanche. 

fLire l'article 
de DANIÈLE HEYMANN page [7.] 

ARTS ET SPECTACLES 
«Chronique des événements 
amoureux», Le Gernier film 
d'Andrzej Wajds. 

Pierre Subleyras au musée 
du Luxembourg. 

Pages 17 à 19 
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LIBAN : grave incident à 

Vingt-trois militants du Hezbollah tués . 
dans un affrontement avec les troupes syriennes de 
Le premier accroc sanglant 

depuis l'entrée des troupes 
syriennes à Beyrouth-Ouest (à 
majorité musulmane) a eu lieu 
mardi soir 24 février : ue 

(arti a a Die chiite) 
ont été tués par une patrouille 
syrienne dans le quartier de Basta. 

La Croix-Rouge libanaise 
(CRL) a indiqué avoir été contac- 

re militaire syrienne a 

sa que quinze 
mliciess da Heztollah avaient été 
tués où blessés mardi soir lors d'an 
accrochage avec une patrouille 
syrienne, "à proximité de la caserne 

- BA, parti Selon cette source, 
«dès tirs ont été dirigés de façon 

par des éléments du Hez- 
bollah contre une patrouille 
(syrienne) qui se déplopait à 

Basta, à l'entrée de la rue Fathal- 
dah», où se trouve la place forte de 
ce parti, remise sans inci 
ques heures auparavant, aux 
troupes syriennes. « La patrouille a 
riposté, tuant ou blessant quinse 

e Franc: Iran: une délégation 

cabinet de M. Edouard Balladur, 
ministre de l’économie et des 
finances, se fut rendue en lran en 
décembre dernier. 

président 
le cadre des efforts déployés par Tri- 
poli pour mettre un terme à la 
cote des camps» au Liban. — 
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assaillants. avant de poursuivre son 
déploiement >», a-t-on ajouté de 
même source, 

Pour s& part, le Hezbollah a 
affirmé, dans un communiqué, 
qu'après avoir remis Sa casorne 
Fathallah aux forces syriennes, css 

ué 
mier étage, puis ont tiré sur elles 
Jfroidement. Ils les ont ne 

dans un camion mili- 
faire, recouvrant les cor, ue 
légumes, Jusqu'à l'hôpit 

Les eu garde 
syriennes 

Le Hezbollah a appelé ses parti- 
sans À «ne pas réagir et à se 
conformer aux décisions de la 
giraction du parti (Wilayat 
al Faqih) ». Il les a enfin appelés à 
participer à l'enterrement des mar- 
tyrs ce mercredi dans le quartier de 
Bir-el-Abed, un de ses fiefs dans la 
banlieue sud, 
Peu après ces incidents sanglants, 

le général Ghazi Kanaan, chef des 
services de renseignement 

syriens au Liban, a renouvelé, dans 
déclaration radiodiffusée, sa 

NEW-YORK (Nations unies) 
de notre correspondai 

BP 507 
75422 PARIS CEDEX 09 

TÉL : (1) 42-47-98-72 

3mois Gmois 9mois 12mois 

FRANCE 
3S4F 67Z2F 9S4F 120F 
TOUS PAYS ÉTRANGERS 
PAR VOIE NORMALE 

687F 1337F 1952F 253F 

ÉTRANGER (par messaperies) 
L — BELGIQUE- 

PAYS-BAS 
399F 7612F 1089F 1380F 

IL — SUISSE, TUNISIE 
S04F 972F 1404F 1500F 

Composez 36-15 - Tapez LEMONDE 

duerdiie de tous articles = aug oe laimisivate 
Commission paritaire des jouraux 

et on à me 57437 
ISSN : 0395 - 2037 

Sundays for $ 460 per year by Ls Monde 
a er ELA TDR Peconé des poses pue 

New-York. ILY. postmaster : 
PRE AE mm LIER 11104 

Monds c/o Bposdnnez DRAs 

uth-Ouest | ISRAËL : tension au sein du gouvernement. _ + 

Le Comité de décolonisation de PONU 
va.examiner le cas du territoire 

La visite de M. Shimon Pérès au Caire 

irrite le premier ministre 
Tout homme armé et l'ame de inistre israéki ñ | Buccianti, doit aussi reucontrer le président Hosni Fe . est l'emeri Lombiere ee Se Re re Buccianfl, x ie dur fn ; Li. 

« Î 

lah et les troupes syricnnes. L M. Shamir. son compte, prenant . 

La Syrie est Le seul allié arabe de ana ous L Pae Na 
dans un interminable voue "il ciat! se 

confit ave l'a. Mais il ent clair Ce ce qu'il vou négociations di 
que Damas est catégoriquement où mais ne pourrait arabes. 

au projet que Téhéran pour- ir egperral ou conclure mir à encore, précisé, 
suit au Liban, par Hezbollah inter. | 40 que ce soit sur une coNfE- quitter les Etats-Unis, tout 
posé: l'éteblisement an pays du | etes émernationale» qu'il pensait de cette in 
ER Ainsi mis en condition, |lisation d'aue négociation de 

ss M Épa- nt enr pos 

“Les qe Forur de Pacifique : 
vont teur une conférence extraordinaire 

momese, c'ema-dire nyant, selon déjà inscrites var La sie. D'autres |. 

Sn EE PDP à Alors que M. Tibaon était resté . 

ses propres 
tions, Evitant de mention. “ la mecciaioe ae aris 

« certains territoires et tles droit de vote 
mé que pes n a « La rues ministérielle du 

réduit Forum prévue 
qua re rm ce 3 mars à Auckland dbeminera = : 
nee notre Stratégie, en attendant le vote ë sde 

ations et, de manière “destextes fs par l'Assemblée . 00e ; 
de la puissance odminis- nationale », a-4-il ajouté. s june co 

. Les milieux ons- À À 
Droit de vote siens estiment en tout cas que le d 

Ér et à ie ir NE ’ 

Bien l'intervention ouvrira teuss du Forum, ranma nt 1e Face Des ar af af a 
He mes duie celle d ob 1 s ter, les lu pose pus grande de tte à En, sde ler Sims © pins que le Res memes du 

“ RL “nement, Fençai, Par exemple, Le 
: Er An de per, (PERL dent FE ve ass à 

{" céder R référendum néo-calédontes. * “Ronmts far M Mas Later 

sentant des Fidit, M: Winston profit l'«offidialisation» de 
eo l'Assemblée Thompson, qui 

des treize membres du Forum 
du Pacifique. Rappelant que 
l'assemblée générale avait voté, 
« avec une Ma) ré écrasante », CR 

la discussion. 
prralits a FENKS, dont 

et Urcguel, se sont 

ao ce Ed de 
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à lectuée par 
l'ivtermédiaire. d'Israël en 
août 1985. .:. ee 

À ne le sait pas, at pie a DRE en 0e É 
:, vien üs, at-il publigrement. 

ETATS-UNIS : le scandale de l’« Irangate » 

DS 

de 
mois de voir qui réstent à M. pou ; qu 

Si Pon ajoute à cela je 
Tower devrait donner à voir les 200- 
AEses 06 Maison Blanche se Nr: 

détaillée 
non dans lesquels plus per- 

sonne pe se retrouve vraiment 

Reagan. Dans un premier tem 
il avait déclaré, Le 26 janvier, 
trois membres de la à commission 

: qu'il avait approuvé à l'avance la 
livraison d'armes d'soût 1985. Le 

avait ainsi la ver- 
on constamment donnée par 

M. Robert McFarlane, qui était à 
‘l'époque son conseiller pour les 

ares. de sou AntReE ce cui 
vient de sortir de l'hôpital où re 

L'ennui est que, ce faisant, le pré- 
nr avait Gr contredii la 

Regan: qui n'est pas homme à battre 
facilement en retraite. Plusieurs 
entretiens entre les deux hommes 
avaient donc conduit, le 11 février, à 

tions présiden- 

pris » d'apprendre livraisons 
Israël. 

Tout cela étant mauvais pour 
; du À fallait y met- 
tre bon ordre. C'est pourquoi 
M. Reagan, selon le Washington 
Post de mercredi matin, aurait pris 
la plume faire savoir à La com- 
mission Tower qu'il n'avait « honné- 
tement pas souvenir » de la date à 
isquele À avait autorisé les livrai- 
sons d'armes et qu'il pouvait s'être 
« Jaissé influencer par les souvenirs 
d'autres » que lui. 
On aurait peine à croire à l'exis- 
me de: cette lettre si,_ mardi, 

le main », a-ti 

Eng sur une photo 

Le président américain «ne se souvient plus» de [a date 
à aq il a autorisé la première livraison d’armes à Téhéran 

cos. M Resgans enchaïné, presque 
ne «Je 

crois qui est possible d'oublier. 
Personne n'a levé la main. » 

La séparation 
des pouvoirs 

Ce moment était si confondant 
que le pire n'est pas forcément à 
exclure. D'autant que les trois 
autres enquêtes sur l’«lrangate», 
celle du procureur spécial, 
M. W: et celles des commissions 
spéciales de la Chambre des repré- 
sentants et du Sénat, se développent 
bon train. 

Celle de M. Walsh a même pris 
une telle tournure que le ieutenant- 
colonel 

secrétaire aurait 

M. Le Pen a bel et bien « rencontré » M. Reagan 

- La ‘publication pe le Quotidien 
de Pris; mardi 24 février, d'une 

de M. Jean-Marie Le Pen sexe 
rant la main du président Reagan a 
aussitôt suscité une cascade 
d davs les milioux officiels 

| Avcun: êcs. responsables 

municetions, qui contrôle le 
Washington Times, le quotidien 

Sont la Higne éditoriale est. pour les 
conservateurs américains, une 
En mie iRinie 
presse. 

L'entourage du colonel Pak 
n'avait pas donné suite, soir, 
aux demandes de confirmation ou de 

a RE le 

« se5 vasles reSSOUrCes 
forcer une alliance 
nouvelle droite » 

américaine. aurait, en partiou- 
ie accordé un soutien de 

cation 
RS 

naissante avec 

Asie 

Le ministre afj | des affaires 
étrangères, M. po Vaten 
* confirmé, 
‘d’une Sets de Presse à 
Genève, gouvernement. 

Gon-d'un « coalt- 
“'Æon» qui rassembierait «fous les 

M. Wakil, pourraït intervenis + à 
», ct ne pas de tout moment 

l'évolution - des pourparlers de 
Grove. 

velle se targue 
roblème afghan, M: Jacques 

Eire a 

Mi hes je ; AFGHANISTAN 

Kaboul ferait de nouvelles propositions à la conférence de Genève 

PHILIPPINES : l'anniversaire de La chute de M. Marcos 

en Afghanistan a: marqué la 
fa de de la ee 2] nrait dom- 
mage que ne contribue 
pas à un processus de socio, 1 
encun», a l'ancien ministre. 

mais “ a précisé qu'une visite À 
Kaboul né pas or dans 
l'immédict ». 

F.0. D. 

. M Aquino rend hommage à à Parmée 
Manille (AFF, Reuter, re _ 

mois À fm Le émane 
anniversaire de 

CANADA 

M. Mulroney accepte 
un débat au Parlement 

sur le rétablissement de la peine de mort 
La de mort, abolie en 

1976, va de nouveau faire l'objet 
d’un débat au Parlement 

Les plus fervents partisans du 
retour de la peine de mort militent 
depuis de nombreuses années dans 
les rangs du Parti conservateur, qui 
détient une large majorité 
(208 députés sur 282) à la Chambre 
des communes d'Ottawa L'opposi- 
tion libérale et néo-démocrate favo- 
rise, quant à elle, Le statu quo. 

Pas d'échéance 
précise 

Soucienx de un « débat permettre 
complet et constructif», le gouver- 

lui-même divisé 

és à se process Nbre Drm _ 
u rétablissemer 

Das Si Le vote est favors- 

chargé de consulter la population 
afin de définir les crimes ibles 
de cette sentence, ainsi les 
modalités de son exécution. Ce 
comité alors une 
tion de loi qui sera soumise au Parle- 
ment au plus tôt dans un an. 

MARTINE JACOT. 

Les difficultés économiques 
engendrent 

un mécontentement populaire croissant 
Paramaribo. — Sept ans après le 

coup d'Etat qui l'a porté au pouvair 
au Suriname, le 25 février 1980, le 
commandant Desi Bouterse, 
confronté à la guérilla depuis juillet 
dernier ct isolé sur la scène interna- 

de cet anniversaire, et pour la pre- 
Dire Pi dope cinq nu pioebnrs 
centaines de personnes ont roani- 

festé ià semaine dernière dans la 
ro pal cg or 

catifs, pour protester contre la pénu- 
rie de certaines denrées alimen- 

taires. Lundi 23 et mardi 24 février, 
la fermeture des écoles secondaires 
et techniques du pays a été ordonné 
À la suite de ces manifestations. 

L'action de la guérilla, dirigée 
Ronny Brunswrijl. qui paralyse l'éco- 
nomie du pays, a Coïncidé avec la 
mise en place d'un gouvernement 
civil comprenant des représentants 

des partis traditionnels des syndicats 
et du patronat, dans le cadre d'un 
« processus de démocratisation » qui 

ment en cours d'élaboration, et sa 
ratification par référendum dans les 

six mois suivants. Ni la lutte armée 

ni les démissions récentes au sein du 
gouvernement ne changeront le 
calendrier de retour à la démocratie, 
ont affirmé les autorités, et le com- 
mandant Bouterse A annoncé, 
cp 21 février, la mise en place 
d'un « plan de :crise » qui prévoit 
notamment une augmentation des 

tions de riz et de bois et un 
dévelo: ent du secteur de la 

che, ainsi que la limitation de l'uti- 
isation à des fins privées des pro- 

duits pétroliers. 

7403 réfagiés 
en Guyane française 

M: ces décisions, le nombre 

nement et les rebelles continue 
d'augmenter. ce un recensement 
effectué par la fecture de la 

Guyane ils és 7403 
au 17 re ct chaque jour des 
dizaines d’autres continuent de tra- 
verser le fleuve frontière du Maroni. 
Trois centres d'accueil ont été créés 
en Gayane pour les recevoir et la 
France a renforcé ses effcctifs de 
sécurité dans cette région — { AFP, 
AP, Reuter.) 

Un dossier complet de 118 pages 
sur les 88 sociétés françaises les plus vulnérables, 

classées par ordre d'intérêt décroissant. 
_Un classement rigoureux selon 8 critères. 

MOÉatEs Se Sr boursière. 

e Rentabilité des fonds propres. 
e Résultat financier de trésorerie. 

HR te Concurrence. 
e Contraintes clients/fournisseurs. 
e Avenir du secteur. 
e « Découpabilité » des actifs. 

Intermédiaires financiers, entreprises, « raiders » 
ou simples investisseurs boursiers, 

prenez une longueur d'avance sur le marché. 

Nom : 

désire recevoir exemplaire(s) du Opéables prix de F.F. 801,00 HT. soit F.F. 959,00 T.T.C. franco de port l'unité. 
dossier « Les 1987 » au 

Bon de commande à retourner à l'attention de M. B. FRANCOIS 
ST PURES 



4 Le Monde @ Jeudi 26 février 1987 see 

KINGSTON 
de notre envoyé spécial 

LS sont one vingtaine en 
grande tenue blanche dans La 
nuit tombante. Ils chantent, 

accompagnés par quelques musi- 
ciens, en défilant le long d'une rue 
qui mène au port de la capitale 
jamaïquaine. C'est l'Armée du 

café-théâtre ouvre ses portes. Ce 
soir on y joue une pièce satirique 
sur la politique et le «fémi- 
nisme», La petite baraque de 
bois simplement couverte d’un 
toit de tôle est pleine. Devant le 
décor, que ne cache. aucun 
rideau, les spectateurs sont assis. 
A lheure prévue du spectacle 
l'assistance se lève et écoute, 
recueillie. l’hymne national. 

Deux exemples, parmi beau- 
coup d'autres, de l'influence bri 
tannique après trois siècles 
colonisation. Cette influence 
déconcerte le visiteur tant elle fait 
partie intégrante de la réalité 

HISTOIRE 

ACCOMPONG 
de notre envoyé spécial 

EST un village comme les 
autres au Cœur du pays, à 
150 kilomètres à l'ouest de 

la cepitale. Pourtant, dès l'arrivée, 
l'accueil y est différent. D'une 
camionnette arrêtée à l'entrée da 

Le « colonel x n’est pas un mil- 
taire en rébeltion contre le gouver- 
nement. || est le chef élu da cette 
communauté de « Maroons ». Un 
nom vraisemblablement dérivé de 
deux mots espagnols : # Moreno », 
qui signifie « nègre », et « cimer- 

Dans cette île qui débouche sur 
le canal du Vent, au milieu des 

one 
peuple, issu de beaucoup ». Si la 
population est noire à 95 %, les 
visages reflètent cette différence : 
Indiens, Chinois et Africains 

cohabitent et souvent-la 

de ces esclaves rebelles se sont 
peu à peu intégrés dans le pays et 
vivent dans la capitais du dans 
d'autres villages de l'ile, tous ont 
en commun La fierté d'une longue 
histoire. 

Colle de ces petites bandes 
d'esclaves qui commencent à se 
battre contre les fermiers anglais la 
long de Blue-Mountain et de 

du profitant 
des Espagnols et de l'invasion 
anglaise en Jamaïque, en 1655. 
Les bandes grandissant avec l'arri- 

cubeins 
même en aide, Mais les Maroons 
poursuivent le combet. 

Cockpit-Country princi- 
palement, ils fuient les plantations. 
Du haut de ces coïlines rocheuses 
que ls forêt vierge rend insccessi- 
bles, ils harcèlent l'ennemi et 
mènent, à intervalles réguliers, une 
véritable guérilla. Pendant quatre générati 

À teur tête, des chefs comme 

baptisent cstte région « he Cour- 
try of look behind », le pays où 
faut regarder derrière soi, 

des fusils britanniques. Après 
quatre-vingts années de lutte 
echamée, la Couronne, lasse des 
pertes que provoque Cat épuisant 
combet, conclut un premier trañté 

Enquête 

La Jamaïque au rythme 

Depuis l'indépendance, en 
1962, la Jamaïque race 

entre deux partis : l’un, libéral, le 
Jamaican Labour Party (JLP), 

dont le chef est l'actuel premier 
ministre, M. Edward Seaga ; 
l'autre, travailliste, le Popular 
National Party, Gnde dirigé È 

soutiennent chacun un parti. 
BITU, pour le JLP et NWU, pour 
le PNP. 

La longue révolte des « Maroons » 
en 1739. Un accord signé « par le 
sang» qui conduit les Maroons, 
enfin reconnus comme des : Us à 
citoyens fibres et 

quelques-uns 
expulsés par bateaux vers le 

Hs détounent l'embarca- 
tion et rejoignent l’Afrique. 
Das reprennent le combat dès 

popalation, 
30 %, est aussi un freïa an « décollage ». 

Les dernières élections géné du parti au pouvoir, et J'opposi- 
rales ont provoqué la mort de six ti dispose plus, comme 

lors d’affronte- 

démocratie », l'unique quotidien 
de Pile, le Daily Gleaner, est, de 
tradition, conservateur. 

Le système connaît aussi 
d quelque temps des à-conps 
imprévus. Trois ans après son 

de dissoudre, comme La Constitu- 
tion lui en donne le droit, l'Assem- 

Selon l'opposi- Enter) n blée législative. 
tion, il rompt ainsi un 

blée sont 

Leurs différences daviennent fai- 
blesses. A Moore-Town, un autre 
villsge de Maroons à l'est du pays, 
le «colonel» n'est pas élu, mais 

si 

6 ; 

$ il Fa 4e a 
ss " 

Leur fierté est aujourd’hui la F je ui 

D.H-6. 

Eté 

tion ne te 
bune, que du Sénat. C'est l'une 
des raisons qui conduisent 
aujourd'hui le PNP à réclamer 

des élections législatives avant la 

date normale de fin 1988. 

rue. Après son élection à la tête de 

l'Etat, M. Scaga, ancien fonction- 

maire du FMH, a orienté le pays 
économique. vers le bbéralisme 

Aujourd’hui, à Kingston, cette. 
nouvelle donne fait l'objet d'une 
plaisanterie classique. «Sous 
l'ancien premier ministre, ROUS 

avions de l'argent, maïs les mage 
sins étaient vides. Maintenant, les 

boutiques sont pleines, maïs notre 
pouvoir d'achat s'est considéra- 

galer ies mar chandes 

multipliés. Le chômage 2, lui, pro- 
gressé pour atteindre 30 %. 
Notamment en raison de la baîsse 
des ventes de bauxite et d'alu- 

assuraient, en 1980, ine, qui 

75 % des revenus de le Jamaïque, * Comme 
contre 30 % aujourd'hui 

jeanes 
&r 

été fixés à 1 500 dollars jamat- 
quaïns (an peu plus de 2000 FF}. 

| niveaux de vie les plus Slevés de le 
région (1700 dollars i 
à comparer. aux 320 d'Haïti}, le 
mécontentement 

rce7 Certaines : pe PE es 
train de-vie.et les emplois. TS 

« dérive libérale », re é 
l'appelle le 

LONDRES ..:. .. 
de notre correspondant 

ÉMIGRATION — 
 : A Eondres, 

un flot des Caraïbes 
— _ mence à déborder les te 

L .{N FOTPNG HILL èst ui dot - 
des 

“de doïlärs cette ann£e), par rap- :- 
port au nombre ji 

pe one Londres que dans 
£randes agglomérations des 

Midiands, beaucoup de 
première génération nent dé 

t est de plus en: 
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PARIS 14 
61, RUE FROIDEVAUX 
& (1) 43201300 

Magasins ouverts le fundi de 14 h à 19 het du mardi 
au samedi inclus de 9 h à 19 h sans interruption 

RER : Denfert Rochereau - Métro: Denfert Rochereau 
Gaïté - Edgar-Quinet - Autobus - 28 38 58 

SNCF: gare Montpamasse 

ET Un 

A DES PRIX IMBATTABLES 

Lors des récentes obsèques de 
le mère de M. Maniey — un sculp- 
teur réputé qui a eu les bonneurs 
d'une cérémonie nationale, — les 
deux hommes étaient presque 
côte à côte. A leur sortie, le pre- 
mier ministre était ignoré, alors 
que M. Manley était acclamé, 
M. Seaga pense que sa politi- 
que de rigueur aura des effets 
bénéfiques, qui. permettront à son 
parti de se maintenir au pouvoir 

; É Carat promis Los dans 
j Michael Maniey, chef de opposition. Thistoire du pays — pour un 
a ne sème mandus Le de Toro 

: à sition compte, lui, sur un m 

: divisée en deux, - tré correspond aussi à un décalage tentement de plus en plus 
. pol gen à de pins en plus important entre les important pour obliger le gouver- 

. ET rene de D siches et Jes pauvres. Les premiers memens À proces À des Slpctions 
.tish Airways affrété par Jamaican commencent à bénéficier des anticipées ramêneraient 
Aïrlines effectue un vol bebdoma- , rétombées de la politique suivie  vraisembla à la tête de 

-. dafre: depuis. Miapii, hôtels. de ‘ par l'actuel premier ministre. Les JÆtat. À moins de deux ans.de 
.luxe et pensions. de famille, autres. ättendent. encore leur part léchéance prévue, les Jamaï- 

ncentri . dans une ‘zone. et du gâteau. _ quains donnent, pour le moment, 

ammient gardés, accueillent Dans un premier tem] es PP Re 
= & la sortie des minibus les esti- . récent accord conclu entre 
vauts américains. venus chercher remet Jamaique où Je FMI = 

É 
. + bai HAUTIN-GUIRAUT. 

TRADITIONS - 
ë Sur les traces du reggac 

ste we sons Éalie M Woñers (Bunny Wiñer et Peter Réduits de fait à des formations 

ï nimes 
A Es sien 

"T x ". 
4e 7: LE * Cr 

WT fut Qos CAEN 
D gare mg mg ner mio rence ver Constituez votre bibliothèque 

au fur et à mesure de vos besoins 

A la faveur d'une’ couverture . : P ù ‘ Ë L à à partir de 500 modèles 

nn né te CIN où done où berne ds des dmes de rl. We ctypao Dacane _ Plos corchée Îde Sans Gaine juxtaposables et superposables 
comoire: de Ple pour l'npossr  lét-parades, mais ses Chansons. de l'aile, à epparéè comme une sans fixation 

donc déménageables 

jeuil: national, changé. Elle explique — outre ls 

LS et consacté et, un mois fait que, dens leur cupidité aveugle, _ reste marginal. Boudant le reggne, 
vant-sa,mort, Son Honneur l#- proue jemaïfquains Se jes musiciens occidentaux cher- 

. Robert Nests Meriey O.M. “avait cnrs marché une chent à présent leurs influences en 

ste - _ Importés, les instruments coûtent Afrique. 

jn histoire commence au -Cher.en Jamsïque. Rares sont les 
musiciens qui en possèdent. 

DU RUSTIQUE AU CONTEMPORAIN 

14 LIGNES ET STYLES 
53 COLORIS, TEINTES OÙ ESSENCES DE BOIS 

DEMANDEZ LE CATALOGUE COMPLET EN COULEURS 

LA CRISE : Blcrcrs 

ON EN SORT quanD? (EL 
UN DOCUMENT INDISPENSABLE 

WxZAom—583p— NSF 
CODE POSTAL LL L À | jte. 

LA MAISON BES BIBLIOTHÈQUES - 75680 PARIS CEDEX 14 
GU PAR & 24 h/24: (1) 43.20.73.33 
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Afrique 

(Suite de la première page.) 
remaniement ministériel à 

{le Monde des 11, 14 et 

tion de nouveaux responsables 
locaux du parti traduisent la 

d'avoir = l'homme qu'il 

A l'algérienne, sans bouleverse- 
ments, à à doses homéo- me indie bangements 
quent clairement !Î emeEenre 

technocrates. Il n'est plus néces- 
saire d'être drapé de Jésitimité 
historique pour participer 
conduite des Poatratres. La compé- 
tence et la formation priment, 
Certaines nominations symboli- 
sent cette évolution. Nouveau 
titulaire “e portefeuille des 
finances, M. A! 
par exem e, a forgé sa réputation 
au ministère du commerce. Dans 
une période cruciale où les ren- 
trées en devises ont chuté de 
35 %, fl incarne l'efficacité et le 

paramètres 
Ce le Paysage s politique algérien. 
La nomination du nouveau minis- 
tre de l'industrie lourde est égale- 
ment sigaificative. M. Fayçal 

te-cinq ans, ing 

nationale de sidérurgie (SNS). 11 
en était le directeur quand on l'a 
appelé au gouvernement, dont 

lusieurs ministres sont, comme 
lui, spécialistes reconnus dans les 
secteurs aux destinées desquels ils 
président. 

Elections législatives et options économiques 

L'Algérie sur la voie du réalisme 
Le mouvement préfectoral du 

perrul semble : dus bon É 
RSR 

vernement et que ss 
prometteurs sont enregis çaet 
là, plusieurs des walis nommés 
sont ingénieurs agronomes. 

Une partie 
serrée 

consensus 
DE den dim oncne Tn 
parle, aussi bien au sein du parti 
que dans les sphères gouverne- 
mentales, de +/a nécessité de 
mobiliser toutes les énergies » 
pour faire face à la crise. Est-ce 
que cette volonté ira jusqu’au 
retour en grâce d'anciens minis- 
tres de Boumediène, éloignés du 
pouvoir au début des années 80 ? 
Des noms circulent avec insis- 
tance, mais rien ne permet encore 
de laffirmer. Seul Le retour à 
Alger, la semaine | assée, de 
M. Abdelaziz 

èse. 
Le président Chadli a fustigé 

ceux qui ne jouaient pas le jeu, 
allant jusqu’à mettre en cause cer- 
tains Wallis. Il a dénoncé les 

fléaux aux systèmes 
a qe rer hd 
ment et de La 

ic est au pilori, 

encore de se développer, et 
l'en 

ligne qu’il s’est 
qu'il joue est serrée. Il a dû 
contourner et 

faire de nombreuses concessions, 
notamment pour sortir d’une 
« guerre des clans » qui, schéma- 
ant l'opposait À l'appareil 

du parti. 

ë celles des pour s'exprimer que 

Chaque match de football est 
l'occasion pour eux de laisser libre 
cours. à une rancœur accumulée 
depuis de nombreux mois. Les dif- 
ficuités de la vie quotidienne sant, 
avec le temps, de plus eu piles mal 
smppares. Elles ont &, an mois 
de novembre dernier, à l'origine 
des violents incidents qui ont fait 
frôler l'émeute à la très austère 

Ce qui s'est produit 
1à peut arriver demain ici. 

sont constantes. Il 

Û 
&E 

SENLCUAL contrariées 

Accord entre les étudiants de Dakar | "=": 
et le gouvernement rt 

Un accord a été conclu, mardi 
février, entre le vernement 

sl fee fi Fi HAa RE 4 F Ë ë 
Es E£ F 

JOHANNESBURG 
de notre 

Depuis dimanche matin 
ter, M. et M Albertini 

sont retenus à l'aéroport de 

(l'accusation), un magistrat sud- 
africain. 

M. W.-J. Jurgens, a en effet 

tient leur fäs en prison n'est pas 
forcément acquis. Il reste en effet 
à sortir de l'impesse diplomatique 
au centre de laquelle se trouvent 
les époux Albertini. Faute de quoi, 
te coupe sera probablement 
contraint de prendre le prochain 
voi UTA de vendre soir, mème si 
tes intéressés ont juré qu'ils ne 
Gear as pars ans in 

tourner au vinaigre, Pretoria 
considérant la venue à Johannes- 
burg de André et Jeanne Albertini 
{qui n'avaient pas de visa) comme 
une provocation. 

© M. Neil Ven Héerden, directeur 
général adjoint du département 
des affaires étrangères, l'a 
exprimé en ces termes : «Nous 
agissons [dans cette affaire] 

paiement des bourses et la re 
des repas, avait 

affrontement avec les frces de 
l'ordre. Officiellement, Pearl 
avaient fait vingt-sept blessés. 
L'accord prévoit 

POËtique. 
Tous deux mitants du 

Parti communiste à Evreux, vile 

A l'époque, Pierre-André 
n'avait pas été à 
Le 15 janvier, l'auomey général a 
décidé, en fin de compte, de lever 
toutes les présomptions de 

donner leur combat, qui, 
aujourd'hui, se en 
dénonciation du régime sud- fricai 

ment sa retraïe suisse, où il n'avait vit£ > 

pour la France. Il avait fait une 
réapparition officielle 2 
7 novembre 1985 lors du cocktail 

fl 

Europe 

ITALIE sun colloque sur l'énergie nucléaire ñ 

Les hésitations de Paprès-Tchernobyl 
pour à a-telle été 

ROME deux fix reportée puis a failli être 

: k quelques ‘joues avant ‘sou 
notre correspondant. f ministre libéral de 

l'industrie, M. Vaierio Zenonue, 

plus si moins d'un débat sur l'avenir : 
ds nucléaire en Italie. Le. principe: 

4 
meoaçs même de boreutte x la Î 

Ha f 
décidé d'éviter ce camouflet à l'élite 4 

[. LPC; en mé = 
ses délégués, réunis en Congrès à case politique. 
Florence - -quelques jours evat :: 
‘Tehemobyi, n'avaient approuvé que- Dans.le contexte de crise de !a 
de justesse une motion favorable au majorité, dû à l'approche 
vuciésire; un bascalemeit était d'échéances gouvernementales 

programme ( à 
consultation est prévus pour. %e. 
jui . où triompherait le. 

Le ème de clair cu ès “croire du-rhons les experts, no va. 

Lyafc 
tice sur lesquels ies css 

3e_prononcer le. 
an {le Monde du 31 pe. 

F.F. Aünsi la 

A TRAVERS LE MONDE : Une, autre est presque ‘ach 
” |: Mantaïto-di-Castro à 150 kilomètres au 

URSS Tchad  _: Mn mord de Roue, Et en travaux ont débuté 

. = = © ” ° ." ‘FE Verceliené 

Re on Le re F proie 
a libéré . 
TS devant l'OUA._ - -@ 

Ogorodnkov, trente-aix ans, a été À Akésé-Abebe: où ‘aù ‘dei 16! 
libéré le 14 février et est revenu à nn 
Moscou, a indiqué mardi 24 février à miiatres do OUA {Organisation de) . 
Londres le Keston College, une insti- l'unité “aicainel, ja: ne 

religieux en URSS et en Europe de SF 
l'Est. L'information a été confirmée à 
Moscou per Fépouse de l'académi- 

pas recouvré la Hberté depuis. H s'oët 
vu infiger en 1979 une peine de cix 
te Ne AN me de 

DDeq ei ae AS concerné à 
ans Rs ous 

tatres le 3 avi 1986 pour € viuiation 
du réglement inärieur cu camp >. 

Sans sage 
. Grande leçon annusile 
Rabbl Akiva ou. iss grands 
mystères de la connais- 

: sancé par .Elie. Wiesel, - 
prix Nobel de la Paix. au 
centre Rachi. 30, bd da: 
Port-Royal - Päris Be. 
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Le Portugal européen, 
an 

Mais le Portugal ? Tons les indicateurs économiques  wents de Ja « période de transition », le Portugal a économique dont il fut exclu. Mais on sent, sur. les ge L£ 17 jruvier 1986, le Portugal faisait son entrée 
effective dans la Commuvauté européemme. L'arri-  pisçaient ce petit pays de dix millions d'habitants finalement bien supporté cette petite révolution rives du Tage comme sur celles du Douro. ne 
ma Le pénis Dérne à Fasendle oante © dans la position peu enviable de lanterne ronge. culturelle et économique. volonté farouche de changer d'époque, mème si, em 
européen ciôturait définitivement P décenies 2 Les Portugais se détournent désormais de l'Atlan- accord avec la mélancolie naturelle de ce peup!e, on 
d'isolement politique et économique, sons-produit ‘Le choc de Fadbésion, avec ses conséquences :  fjque an profit de l'espace commugautaire européen. ne l'exprime pas avec clairons et tambours. Déjà, le 

Portugal habille uve grande partie de l'Europe. 
Demain, il ambitionne d'être plus que marchand 
d'habits et fournisseur de porto : une nation moûerne 
et prospère, porte de l'Europe pour qui vient du 
ponant. 

ouverture du marché portugais, « mises auX normes 
européennes » de l'administration et de la gestion du 
pays, n’allait-il pas être trop dur pour cette nation 
qui s'était épuisée dans des guerres coloniales tontes 
récentes ? Protégé provisoirement par les améuage- 

À marche forcée pour recoller au peloton 

Encore enciavé à l'extrémité occidentale de PEurope, 
difficile d'accès en raison d'un réseau rontier d'un 
autre âge. le Portugal a encore un long chemin à par- 
courir pour rattraper le retard accumulé pendant ces 
< trente giorieuses », ces trois décennies de boom 

des dictatures franquiste et salazariste. 
L'Espagne faisait déjà preuve depais Le rétablisse- 

must D eee ne d'un dynamisme 

taïres. Ce thème a été au centre 
pour aller de Matosinhos à 

&e pouraue mous de 190 Len t, moins 
pre villes du nord 

du pays. Au Portugal, en effet, les 
distances sont plus longues. Les 

!_ étroites et sineuses et l 
” est mal entretenu. 
Anciea port de 
Sinbos a connu au 
acodsé dans les années 60. De 

asphalte 

cactaniste fonc- 
5: en exploitant la 

naiouns et en utilisent les 

région traditionnellement très 2 
peuplée, Matosinhos allait cansti- 

- tuer en outre le lieu de destination 
d'innombrables paysans désertant 

les teyres pauvres de l'intérieur. 
Résultat : selon les dernières 

statistiques, environ deux cent © 
mille personnes s'entessent dans 
une qe Ce la_ surface 

. dépesse à peine 
carrés. ‘ 

- Cinq fois plus vaste, la com- 
mune de Vila-Real, située de 
l'autre côté de la cordillère de 
Marao, compte trois fois moins 
d'habitants. Exemple même de la 
stagnation, Vila-Real a assisté, 
tout au long de son histoire, à des 
déperts massifs vers la côte et 
vers l’étranger; d'abord vers ke 

… Brésil et les Etats-Unis, puis vers 
ia France et l'Allemagne. 

Le maire de Matosinhos est 
- socialiste. Celui de Vila-Real est 
social-démocrate, formation poli- 

. tique qui, en dépit de sa désigna- 
tion, a adopté une stratégie très 
ere 

tous les deux aux di élec- 
- tions locales en 1976. Ils les ont 
gagnées. Depuis, personne n'a 
réussi à les déloger. 

Arrêter lhémorragie 

Le , M. Miranda, doit 
Faire face avant tout au lème 
du logement, mettre fin à la 

canstrul mandestine, ! supprr 
D er A Pl Br 

+ Nous voulons ici des entreprises 
modernes et rentables. Les 
autres, nous Les refusonsi>, 
s'exclame-t-il La mairie a acheté 
des terrains qui, ensuite, ont été 
Ra DE PE 

ratives de construction. Plus 

également été cédés À l'Associs- 
tion des industriels. L'objectif 

. Consistait à installer à Matosinhos 
. & plus grand parc d'expositions 

L faut trois heures de route 

‘ routes sont, pour la plupart, : 

he, Mator. 

du pays. Ce rêve, vieux de treize 
ans, est en train de se concrétiser : 
l'Exponord sera inauguré au mois 
de mai prochain. 

Pour M. Morerea, le maire de 
Vila-Real, il s'agit plutôt d'arrêter 
l'hémorragie démographique dont 
souffre la région, d'aider à la for- 
mation d'une nouvelle génération 
d'agriculteurs, de créer Les condi- 
tions t à des industriels 
d'investir dans la région. 

Une partie importante du bud- 
get de la ville sera consacrée à la 
Construction et à la réparation de 
routes et de chemins ruraux, ainsi 
m'à l'extension des réseaux 
l'égouts. D'autre part, le maire se 

propose de collaborer avec 
d’autres institutions en vue de 
organisation de cours d’alphabé- 
tisation et de centres de formation 
des jeunes agriculteurs et des 
jeunes chefs d'entreprise. La créa- 
tion de comités locaux de dévelop- 
pement, destinés à « encourager 
le changement », est aussi prévue. 

Développer, moderniser, inno- 
ver : voilà des mots qui revienpent 
sans cesse dans iles propos des 
deux élus. L'un et l'autre se sont 
rapidement familiarisés avec le 
langage communautaire et ont 
déjà constitué des piles de dos- 
siers. Ils atiendent désormais les 
financements du FEDER (Fonds 
européen de développement régio- 
nai}, du FSE (Fonds social euro- 
péen), du FEOGA (Fonds euro- 
péen d'orientation et de garantie 

agricole). 
Les projets, déjà approuvés per 

les instances communautaires, ne 
manquent pas. Les promesses 
d'un remboursement rapide des 
sommes déjà investies non plus. 

Sevlement, l'argent tarde à arri- 
ver. Telle est du moins l'impres- 
sion d’une grande partie des res- 
pousables municipaux. Regroupés 
au sein de l'Association nationale 
des municipalités, ceux-ci protes- 
tent contre ce qu'ils considèrent 
comme étant le reflet de {a 
bureaucratie qui dominerait 
encore les structures du pouvoir 
central. Certains accusent même 
le gouvernement de favoriser les 
municipalités de sa Couleur poliri- 
que, qui disposeraient, elles, de 
tous les moyens. 
‘ Au mire de plan et de 
l'aménagement du territoire, on 
rejette naturellement de telles 
accusations. Chiffres à l'appui, le 
secrétaire d'Etat, M. Peneda, 
explique que les projets sont ana- 
lysés à Bruxelles par tranches : 
+ D'abord, préciset-il, la Com- 
munauté s'est prononcée sur les 
grands projets de la responsabi- 

l du gouvernement. Puis elle a 
donné son avis sur les initiatives 
de moindre dimension » La der- 

par les mt 

1980. DA le démiags dus le 1986. D'où le 
financement des différentes initia- 
tives. 

Adapter les structures 
u tai 

” Visiblement optimiste, 
M. Peneda ia rapidité 
avec laquelle le gouvernement a 
ré au défi de l'adhésion à la 
CEE : « Tout le monde à ëté sur- 
pris, affirme-4l, par l'importante 
Quantité de dossiers que nous 
avons envoyés à Bruxelles en 
quelques mois. » La CEE a 

approuvé, l'année dernière, une 
série de projets dont le montant 
dépasse 2 milliards de francs. 
Eaviron 36% seront destinés à 
des grands travaux dépendant de 
J'Etat; 27% aux municipalités ; 
29 & aux entreprises publiques et 
8% aux régions autonomes des 
Açores et de Madère. 

Selon le secrétaire d'Etat au 
plan, il faudrait néanmoins 
+ adapier les structures de la 
CEE aux exigences posées par le 
traité de Rome, qui préconise un 
développement harmonieux de 
toutes les régions communau- 
faires ». D'après lui, seule une 
intégration des fonds communau- 
taires pourrait permettre à des 
pays comme le Portugal d'élabo- 
rer des pi es, EUX aussi 
intégrés, di tiendraient compte 

érents aspects d'une politi- 
qe de développement. « Pour 
btenir un financement du 

FEDER. ajoute-t-il, f/ faut 
s'adresser à un département 
déterminé ; de même en ce qui 
concerne le Fonds social euro, 

des entretiens entre M. Chirac et 
M. Cavaco Silva. Il a déjà suscité 
de nombreuses interventions de {a 
délégation portugaise à Bruxelles. 
On contesté à Lisbonne l'impor- 
tance, jugée démesurée, de la part 
destinée à garantir les prix des 
produits agricoles : 66% du bud- 
get de la Communauté. + Ces 
sommes. affirmé-1-on, permetient 
aux agriculteurs du nord de 
l'Europe de maintenir leurs 
revenus très élevés. » Le principe 
d'une Europe progressant à une 
seule vitesse serait ainsi remis en 
question. En attendant, le Portu- 
gal s'apprête à déposer, au siège 
de la CÉE, une liste de sept cents 
projets qui devraient être financés 
pendant l'année en cours dans le 
cadre de différents programmes : 
programme spécifique pour le 
développement de l'industrie por- 
tugaise, programmes intégrés de 
développement régional, plan 
d'investissement de l'administra- 
tion centrale. et le FEOGA » 

Il faudrait repenser ensuite la JOSÉ RESELO. 
répartition des fonds communau- (Lire la suite page 8.) 

Portugal : le défi de la modernisation 
La politique de relancement graduel de l'économie 

pornalse menée depuis là fin de 1885 2 produit des 
résultats remarquables pendant la première année 

ortugal dans la CEE. 
és D dde doue que linpact de ln 
13 CS devenue EPL Dion. ee alerté 

dans l'histoire du 
D Sep ou pa à US du Due 

“2 restructuration du secteur financier, la a rÉcupére 
ton d' Se pobliaues, de viables, la réorgani- 

Gorslenon à es, la définition d'une poli. 
réforme voici 

gros 

Le a sa nel depuis denis 

Sn aies d'un “polique Mir: us pod une 
des résultats favorables au niveau de {a balance des 
paiements. 
Uni ensemble de Rieaures QpE CON NID E moterRr 
nn marchés re et financier, 

développement d'opérations d'«o; 
di marié monde Lee 

Danaie, à louvetire du march de Changes 
RNA à des opéranone à doune doses léuer 
1987. 
Dix nouvelles et étran- 

sont perte gl Pain PR Perl 

spires LS à des Prof divestseement à à de ue l'investissement risque à projets sement à 

d'investissement et La du d'marché hs t dents 
tax permettent d'envisager que le secleur foancier 

apportera une contribution trés importante au dévelop- 
pement de l'économie portugaise. 

Sur ke macro-ÉcO! plan conique, on a enregistré un un 

Pays 

Le programme de stabilisation financière entamé en 
1983 a atteint les buts visés. 

La balance des opérations courantes, qui avait dégagé 
un déficit record de 3,2 milliards de dollars en 1687, à 
bondi jusqu'à un bénéfice de 400 milliards de dollars en 

1985 et de 1 500 milliards en 1986. 
Des gains de productivité, la modération de l'évolu- 

tion des coûts de production et La politique cambiale 
(dévaluation en crawling-peg) ont renforcé la compétit- 
vité internationale des exportations portugaises 

Le PIB a augmenté approximativement de 4% en 
1986, ei l'on espère une évolution similaire pour 1987. 
La taxe d'inflation est tombée de 29,3% en 1984 à 
19,3 % en 1985 et à 11, on 1986. Le gouvernement à 
fixé pour 1987 l'objectif de 
Cet important progrès est n une des plus remarquables 

réussites de l'actuelle politique économique : il est aussi 
dû à la tombée des prix des produits pétroliers et 
d'autres matières premières, à la déprécietion du dollar 
etau programme de stabilisation financière. 

L'amélioration des comptes extérieurs et l'évolution 
positive des réserves étrangères ont permis une politique 
de gestion de la dette extérieure bien plus efficace. La 
dette totale a diminué p: jement - en pourcen- 
tage du PIB, elle est tombée de 80 à 55% -— et vient 
d'être renégociée depuis la fin de 1985 à des taux 
d'intérêt plus favorables. 

Le dynamisme montré, les réformes entreprises, le 
redressement financier : (out porte à croire que fa 
nodembsisn progressive de l'économie portugaise 
pourra être poursuivie dans les années à venir, pendant 
la période d'adaptation des structures du pas à l'inté- 
gration européenne. 

BANCO DE PORTUGAL 
Rua do Ouro, n° 27 

1100 Lisboa 
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Bruxelles-Lisbonne : le courant passe, l'argent aussi 
LEE bilan. en termes 

« est ee 

tés, qui 
1086, Le sole Financier nef, c'est 
à-dire le montant des transferts 
opérés par le fonds régional, le 
fonds social, le fonds agricole, 
diminué de la contribution du 

au budget communau- 
taire, a dépassé 200 millions 
d'ECU, soit près de 1,4 milliard 
de francs, C’est plus qu'honorable 
pour une première ammée. 

«Les interventions du fonds 
social ont permis de multiplier 

consacrées à 
professionelle. Les 

effets som able et sensibles, 
les gens sont avertis. Les informa- 
sions sur ce qui se passe à 
Bruxelles, sur la vie du Portugal 
dans la ee : sont très 
présentes se écrite, 
comme à La télé naine un 
fonctionnaire portugais de la 
commission. 

« Aïde-toi et le ciel t'aidera ».. 
Les Portugais de Lisbonne, 
comme ceux de Bruxelles, sont à 
juste titre satisfaits de bien s'être 
adaptés à la mécanique commu- 
nautaire, d'avoir fait tout ce qu'il 

pi ji p fe E jé 

ï 

appelle Le < réformes pro- 
es ». L'argent ne jui manque 

d'ailleurs pes : les financements 
communeutaires affluent ; la 

vation du dollar et la chute 

tions 
la Serra da Etes à la plus hante 
montagne du Portugal. 

Carte blanche a été aussi don- 
née au secrétaire d'Etat à la 
recherche scientifique pour 

la situation dans ce 
domaine. Organe exécutif de ce 
secrétariat, la Junte nationale de 
la recherche scientifique et tech 

# F » 

î fr 

ment retiré profit des possibilités 
financières offertes par la CEE 
en raison, pour une part, de leurs 
propres défaillances. Aussi 
avions-nous des projets prêts, 
conformes aux normes commu 
nautaïres. L'aide européenne, 
ainsi le veut la règle, ne peut 
venir qu'en appui d'un finence- 
ment national. Nous nous 

qu'à ce niveau-là également il n'y 
ait pas de blocage: bref. nous 
avons obtenu 95% du maximum 
possible. » 

Auspices favorables 
Le système est rôd£ et 1987 se 

présente sous des auspices encore 
plus favorables. L'ensemble de le 
classe politique applaudit, à 
l'exception de la vieille garde 
communiste et ben extrême- 
droite qui ne comptent guère. 
Mario Soarès, qui, à une époque 
difficile pour 1e pa pays, fut à Pori 

retire 

L'industrie textile, en dépit du. 
maintien de la limitation adminis- 

naires. Les producteurs de 
concentrés de tomates, comme 
ceux de vin, peuvent, eux aussi, ‘ 
faire état dt bonnes perfor- 
mances. En résumé, 

is n'a pes atteint 4 %. 

Les petites entreprises ayant: 
moins de cinquante ouvriers 

du total de la 

les entre" 

prises ont bien résisté, on s'en . 
réjouit, mais sans vraiment s'en 
étonner. « Sauf pendant la dicta- 
ture, le Portugal n'a jamais vécu 

Espagne, 
Industriels, Le Portugal est 
devenu pen ; de l'association 

sa création, ce qui a favorisé la 

modernisation de ses entre- 
prises », commente un de nos 
interlocuteurs. 

Cependant, en dépit de Teupho- 

D 
dans quelques années, per le 
Portugal, et singulièrement son 
agriculture — aujourd'hui proté- 
gée par les dispositions de la : 
période de transition — vont sup- . 
porter de plem fouet la concur- 
rence ? «Le danger 

réel : notre agriculture est archaï- 
que. Nous craignèns que, d'ici à 

l'équiper. Mais l'argent ne suffit 
pas, c'est un problème culturel : 

ne sait très bien ce qui 
Va ariver aux agricaleurs péri 
gais. » 

C'est là une vraie inquiétude. 
Et le politique agricole commune 
(PAC), davantage considérée . 
comme un danger ri Que 

de copine ayant da eo 
millions supérieurs à mille personnes. 

-Lisbonne, Less et Coimbra 
vant la révolution : 

les plus- 
que d’un plan de formation 
ô nn de sSéveloppement, 
u ven : tionn£ par l'Organisation 

période de transition Le grand 

est certes . 

ï l'écono een 
s conomie ugaise. dope : -portug; puis : : 

< Pour le Portugal, la PAC ne 
peut être un de cohé- 
sion », résume uh de nos CR 
‘gais bruxellois, qui espère que ia 

les dépenses 

sera achevée avant ia fin de a 

marché sans frontière, oui !° 

La PAC, non ! Les Portugais 
que le développe- 

" ment des politiques nouvelles, 
‘ celui de l'aide aux régions péri. 

phériques, sont une bonne , 

part Tibordonnés à la capacité . 

doct foeu prouve le Count. 
de réduire ses dépenses agricoles. 

Aussi 4 
Jacques Delors, le président de la 
commission, lorsqu'il souligne ‘ 
l'absolue’ nécessité d'améliorer . 
« la cohésion économique et 

hors du coup. Nous sommes 
autant préoccupés par les résuk- 
tats de d'adhésion de l'Espagne 

h ÿ a encore 
au Portugal 27 &: 

- d’analphabètes, u2; 
taux trois fois supé- : 
.deur à celui de l'Espa-, 

.. ne. 
‘ Aux autres pays 

qui. Marque: 

122 5 Le cuux d'info 
SR ITA GES ane 
.Une réforme du, 

perles nôtres. Il faur que 
.&. 4 EE 
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5 Le replisur Parchipel re +7 Mots à Amara, « étoile errante » de la droite portugaise 
: Pexécutif Quelques semaines plus région ; et dans la perspective de Interrogé sur cette mauvaise 

A Jemment 5e. Hcence. où nouvelle défaite : des cette élection, des notables locaux D Te tes Ava EE de 
fonder PATES ral exigeaït que le pouvoir central avaient pensé venu le temps rire, d’une façon un peu trop exu- 

pl sed nomme un Civil, n6 aux Açores, d'envisager sa succession à la tête péanie peut-être pour ne pes 
Snrmat À bonne ea 1961. Eh ai poste de ministre de la R£pu- de l'exécutif régional. Les antago- une certaine déconvenue. 

2e député eo 1969, 1 1 constitue, avec, que blique (représentant de Lisbonne  nismes ont été violents et les cica- Davant au ciel Lea mains qu'il rot 
: dans l'archipel). Le président de trices sont mal fermées. Le Lemps sait pieusement sur ses genoux et, 

la République nommait le général de l'unanimité n’est plus, La stra- d'un geste large, il assure : « C'esr 
Ro e Vite né en Aigarve, en tégie de M. Mota Amaral est même plus grave que cela, car je 

ne ouvertement critiquée, et son risque de Devenir. une étoile 

C'était le temps de. « prie M. Mota Amaral, en butte au pps dénoncé : - Chaque  errante.» Puis il réfléchit ct 
ps cactanisté», du. nm du - M premier ministre, sociel- enche, d' fait le ere des ajoute : « Après tout, il faut 

etano. Mais, ressé. par. AdENt des Açores arrivait en Le candidst soutenn per le les <barons= de son parti, se Je imet-on. En attendent des jours meil- 
l'extrême doi i'm pilou dé séance; manifestait son  PSD 2 certes perdu la bataille des  retranche désormais dans son Certains considèrent que le leurs, le président de là région des 
fin; des 1971, à tous les rêves Hé: CPinion, formait une majorité et présidentielles, mes M. Cavaco palais rose, qui domine la ville de rue = cie fervent, Agores à profondément remanié 
raux. M. ral oc retirer - FéPAL s ième Ponta Delgada L ei, don: 

alors de la vis politi et ke fin dés travaux. En. 1984, le démocrate, a renforcé son autorité Maïs son étoile a pâli : son l'ascétisme 2 marqué la première son gouvernement. per- 
prenait US. : ss “PSD est de nouveau déchiré, À au sein du parti comme au sein du jet présidentiel a également divisé décennie de l'antonomie des EE tentes Pour ls rampe. 

Mn mer , Ja. e 

LEE 
a 

‘études, notémment aux Etats- . FPheure.du choix du candidat gouvermement. les sociaux-démocrates de la Agores, est désormais mue M. Mota Araral 2 désigné des 
Linie, à Tiitation. 6n souvent ocaa ate à F4 : CR nn du jeunes beaucoup plus ne 
ment américain. : : É : re “Trois #0 ; Pour sine, à'Taorpors Pnmane du - nent À l'un, dirigé per M Mon : Une «pépinière» | mn lender dom la carrière poli Loin du « virus de l'intrigne » 
Eu Re ie de, In -Pinto,.péésident du parti, plutôt di 1l Is que n'avait jamais connu de e 

es reprend son favorable à la candidature du revers LR DS Ce dis intellectue 
D <mouvément des cf l’autre, “plus conservateur, L'archipel volcanique des 

taines », il cët aux Açores, où il .s en' cas se composs de nouf Îles 
ns ie 1, ‘du Parti candida ; suis à on 1 500 ne PO O 
popalaire démocratiqu uw j Frei tes portugaise. 
deviendra le : Per aeolIs À TE L'ue Dei Le énpirale, À ns Due OF F EY démocrate. EN UNe L PSD-CDS . ati Le population totsle est de 

‘te. AEn que si à pou een Comma L'ORGUEIL 

social}; enfin, EUR Œ'UR MAD de Rrge Don” DU PORTUGAL 
| rant méttocEne à et. 
‘moderniste où. !” Postée à l'écart des nd flux oe. grai DEPUS 1737 

-convaincus », tels. 
MM: Salgneiro et 

Mais’ le président du parti, 
à, ME Mon Pin, déche,e eeE 

© ANTD Sachez apprécier m consommer avec modétahon. 

< [500 — LE NOMBRE! 
: DNS — LE NOMBRE 

: MOIS: 4 MILLIONS 
‘ FCTRONIQUE NATIO 

EXION PAR MOIS — 
BEURS DE SERVICES 

é : FIPLIÉ PAR 3 EN UN| 

| LABS Pause Le 8 Rares h D'EM GERAL & OS 

PROFISSIONATS 30 MILHOES DE CHAMADAS POR 
ÉS — 4 MILHÔES DE HORAS DE CONEXÀO PORMÉS 

(UMA LISTA TELEFONICA NACIONAL ELECTRONICA 
OM 700 000 HORAS DE CONEXAO POR MÉS — 800 
MILHÔES DE FRANCOS (CERCA DE DEZOITO MILHOES] 
DE.CONTOS). DE :RENDIMENTOS PARA OS FORNECE. 
DORES DE SERVIÇOS. VIDEOTEX. (TRIPLICOU 4 
ANO) — UM SUCESSO SEM PRECEDENTE ! 

- LES. USAGERS : 2.400.000 — LES SERVICES GRAND 
PUBLIC: où PROFESSIONNELS: 3.500 — LE -NOMBR 
D'APPELS. PAR: MOIS : 30 MILLIONS — LE NOME 
D'HEURES DE CONNEXION PAR MOIS : 4 MILLIONS 

JN ANNUAIRE TELEPHONIQUE ELECTRONIQUE NATIO 
NAL: 700.000 HEURES DE CONNEXION PAR MOIS 
DES REVENUS POUR LES FOURNISSEURS DE SERVICES : 
800 MILLIONS DE FRANCS {MULTIPLIÉ PAR 3 EN 
AN)— UN SUCCÈS UNIQUE — 2 400.000 UTENTES 
500. SERVIÇOS PARA © PUÜBLICO EM. GERAL E OS 
PROFISSIONAIS —30:MILHOES DE CHAMADAS POR 

êS — 4 MILHÔES DE HORAS DE CONEXÂOPORMÉS 
JMA LISTA TELEFONICA NACIONAL ELECTRONICA 
OM 700 000 HORAS-DE CONEXÂAO POR MÉS — 800 

MILHÔES DE FRANCOS (CERCA DE DEZOITO MILHÔES 
DE ‘CONTOS) DE RENDIMENTOS PARA OS FORNECE 
DORES ‘ DE SERVIÇCOS VIDEOTEX (TRIPLICOU 

O0) — UM SUCESSO.SEM PRECEDENTE ! 
LES USAGERS : 2.400.000 — LES SERVICES GRAND 

PUBEIC: ou PROFESSIONNELS : 3.500— LE NOMBRE 

D'APPELS PAR MOIS:-30 MILLIONS — LE NOMBRE 

D'HEURES DE CONNEXION PAR MOIS : 4 MILLIONS 

UN ANNUAIRE TELEPHONIQUE ELECTRONIQUE NATIO 
NAL:.700.000 HEURES DE CONNEXION EAN N 

Le pays où 
il fait beau investir 

Membre de la CEE depuis le 1* janvier 1986, le Portugal s'est doté 
d'une nouvelle législation que rend les investis a RUE CIE 
MIRE te ECRIRE EE CARRÉS E LEE LE Ie Re EE ER Ne CRT eIE 

taux étant garanti. 

De ce fait, les compagnies possédant capitaux et expertise techno- 

logique et désirant avoir accès aux 12 pays membres de la CEE 

auront le plus grand intérêt à se renseigner sur Îles bénéfices qu'ils 
tireront de leur implantation au Portugal. Texas Instruments, 
Bayer, General Motors, Heinz, Control Data, Hoechst, Sie- 
mens, Renault, Toyota et Dow Chemical, parmi d'autres, l'ont 
fait, avec le plus grand succès. 
Des banques telles que Manufacturers Hanover Trust, Citibank, 
Chase Manhattan, Barclays Bank et la Banque nationale de 
ER Oe se 

ar CRE ES Se QE RE oo lule)e NT) N 6e EUCToIeE TIC Te 1e 
renseignements et soutien légal, adressez-vous à l' ei 

[= 

IE HSNUN de Investissement 1) te: 

AL AI SP NE SE NC D LT GR 
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UR les murs de Lisbonne 
sont peut-être écrites les 

? meilleures pages d'histoire 
politique de ce Portugal qui a rat- 

en dix ans, cinq décennies 
d'immobilisme, de ur ét 
d'exclusion des ts du 
siècle. 

Ramené dans le giron des J Mental a 
démocraties 
révolution des œillets d’avril 
197 colonels 

l'on a peine à se l'imaginer sous 

À férule du docteur Oliveira Sala- 
Zar. 

Les murs parlent : faute peut- 

être de services municipaux de 

nettoyage, slogans, peintures 
es, affiches, racontent les 

INSTITUTO DO VINHO DO PORTO 

passions politiques du pays ct 

coostituent pour le visiteur un 
aide-mémoire fort utile pour se 

repérer dans cette histoire = 

biement compliquée qi 

du coup d'Etat du 25 avril 1974 à 

l'élection, en 1985, de M. Mario 

LE PORTUGAL EUROPÉEN, AN H | 

droit ne perdit le vent en 
ui ne l pe M ee 

rale. lemportes lélection prési- 

premier 
cobabitation que chacun 
s'accorde à a! ïier d’harmo- 

Sao-Bento, où 
M. Cavaco Silva. Bien au 
contraire, lorsque M. Mario: 

Soares tape du poing sur la table, 
son veto à une 

Une démocratie stabilisée 7 * 
Avec 30 % des suffräges cf. réforme agraire, 

ix députés, le Parti 
social-démocrate constitue 
aujourd’hui le de rassemble 
ment iel d'un centre droît et 
d'une droite dont l'autre compo- 
sante, le Centre démocratique et 
social (12 % des suffrages en 
1985) est en perte dé vitesse 

depuis la défaite du. candidat 
Feitas do Amaral à l’élection pré- 

La situation à ganche est égale- e 
een 

ÉPRD net pes parvens à 

Jatires de 1984 qui de hui la n L pays avec 18 æ 

ART ON ARTS EURE 
DEPUIS PRÈS D'UN SIECLE, 

MET À VOTRE DISPOSITION SES FILIALES : 

”_e Opérations bancaires:tl 
< Assistancé aux investisseurs.” 
. Recherches de débouchés: 
et partenaires commerciaux. 

:-’<introductions en Bourse. - 

assiques. 

 ÉSsusair PorrueuEsa 
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Toute la ma 
L-ÿ 2 entre ia France et les de fermentation qui a pour effet 

CROQUIS 

A l'occasion de Ia semaine 
du Monde avec le le 

de français du dépar- 

d'étudiants ont rédigé de 

es. Le Monde @ Jeudi 26 février 1987 ‘11 

gie du porto 
en même temps qu'elle nourrissait 

veur. Il y a d'abord les cépages : 
- i t-on, pour les portos 

rouges, Six pour les blancs. I y a 
le millésime presque toujours 
inexistant. I y a ensuite, outre le 
mutage, des méthodes et des 
éélais de conservation sans con 

références gustatives habituelles. 

« L’Ardina » 
A l’âge de douze ans, la mort 

de sa mère l'a obligé à abandon- 
ner les « belles lettres » et à aller 

tement de linguistique de dans la rua porter son cri : demander un € quatrain » 
T'usiersteé de Lisbonne a € Voici le Seculol Voici le {poècne de tndion orne, roc 
orga! un Concours avec  Diärio de Noticiss » (les premiers par les ins q 
laide du bureau d'action lin- joumsux portugais}. un peu aux troubadours d'antan 
guisique de l'ambassade de  Bjemtôt à s'est fait des amis et qui improisent des vers et les 
rance : plus d’un millier surtout dans le milieu disant à ls cantonade). 

vintege millésimé, plus rare et 
vis de Porto un vrai mariage de bloquer la transformation du une nouvelle passion pour ses pro- presque toujours exceptionnel. 

Depuis 1963 prêté. sucre en alcool, c'estè-dire d'aus- pres vins. Une situation difficile, Quantité ou qualité? L vit l'Hexagone  menter le degré alcoolique et de le porto piégeant d'emblée l'ama- n qualité ? La 
consommation française ne 
concerne pour l'essentiel que les 
plus «légers» des vins de porto. 
Ceux dont Hugh Johnson dit avec 
une politesse toute britannique 
qu'il s’agit «de breuvages plus 
stimulants que satisfaisants et 
complexes ». Après cn avoir pres- 

vrir toutes les vertus, toute la 

ne. au vin en gestation et, dans Je UNE IDESUrC avec ceux des vins # Apres 
a Un pays qui produit du liègene meilleur des une symbiose français. Ti y a enfin une oxyde senti les qualités, il reste encore, En ire du vin. M exceptionnelle ‘Cite 1e rain. tion constante qui bouleverse les en somme, au Français, à décon- 

: i difiée la : aus qu est T P L'amateur débutant devra magie des vins de liqueur du Hant 

: donna naissance aux portos LE avant toute chose faire la part Douro. 
Une pratique com La France a augmenté sa entre le porto d'assemblage 

plexe €t trop mal êne Consommation des vins de Porto (parto tawny ou blend) et ie porto JEAN-YVES NAU. 

ont entendu parler de moi vier- 
nent me voi, me Parler, me 

« Personne n'a essayé de les courts erticles en français 
on Se recueillir ? 

PORTO CRUZ 
RE \o ESS N IN eo 

FRANCAIS | ISBONNE, 6 heures du ensemble de petits théëtres on jusqu! Je . ste 
matin. Le Jour va se laver.  juns lesquels, à travers des an 

Ne De sketches, la vie sociale, politique : 

Près de la place du Rossio, au te et où ra te la fe papier qui transmettra l'évé 
cœur de Lisbonne, une rue bohème de Lisbonne — qu'ä a "ement sensationnel, la dernière 

étroite et sombre, qui porte des  bessé cinquante ans de sa vie. nOUVaNE; à GES [ous proesée €f 

y s même des filles qui travait- 
petite tabla ont à côté de nous, Co métier ne 

tangua popuisire à l'enfant. qui des jour. disperañra jamais » 
Vend des purraux dans les ru28 naux et des revues est là, dans Une réponse qui remplira 

ds Lisbonne). la rua 1°-de-Dezembro, et per- d'espoir la cœur des jeunes 
Le visage jeune malgré ses %onne ne songerait à lui faire  Ardinas qui, dens da nom- 

soixante et onze ans, l'homme Payeï quoi que ca soit pour  breuses années, feront encore 
porte encore dans ses yeux doux l'occupation de cet espace. entendre leur cri dans les rues de 
et pleins de vie fa joia de l'enfant « Quand je peux, je vais au Lisbonne : « Voici les jour- 

naux {> 

Expresso 
Au Portugal, l'Expresso est l'hebdomadaire qui a {a plus grande circulation et 
audience. L'Expresso est lu en moyenne par 690 000 personnes dans un univers 
d'un mälion et demi de lecteurs de journaux. 
Parmi ses lecteurs, plus de 25 % sont des dirigeants ou cadres supérieurs 
d'entreprise. : 
L'Expresso est donc le plus lu par les grands décideurs, qui font confiance 
à l'information sérieuse et variée du plus grand hebdomadaire portugais. 
Dans un marché en franc développement, l'Expresso est, sans doute, le support 
idéel pour annoncer les produits qui cherchent le prestige d’un média réputé. 
Utilisez vous aussi ses services en contractant votre représentant Publicitas. 
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Les bonnes œuvres de « Monsieur 5 D». | 
E musée de la Fondation 
Gulbenkian, construit au 
milieu d'un parc de sept 

hectares au centre de Lisbonne, 

abrite une des plus prestigieuses 

collections du monde. Ce superbe 

rassemblement de chefs-d'œuvre 

d'une qualité exceptionnelle 

(pcintures, sculptures, numisma- 

tique, orfévrerie, tapis, mobilier 

XVII, bijoux de Lalique) n'est 
t que la partie émergée de 

l'iceberg Gulbenkian, la part visi- 

ble d'un ensemble qui en trente 

années d'existence a transformé la 

vie culturelle du Portugal Une 

sorte de super ministère de la 

U cœur de Lisbonne, l'Ins- 
titut franco-portugais 

représente un des plus 

gros investissements en matière 

culturelle entrepris par la France 

à l'étranger, ces dernières années. 

Une bibliothèque, une salle vidéo, 

une régie cinéma et un ampbhi- 

théâtre composent cet espace 10u- 

jours animé d'expositions de pein- 

ture, de photographies, d'affiches. 

Le projet vise à animer les 

échanges entre les deux cultures. 

pour célébrer le deuxième anni- 

versaire de l'Institut, un peintre, 

un photographe et un composi- 

teur-ini français ont été 

conviés à découvrir Lisbonne. 

Pendant deux semaines, Esther 

Gorbato, Roland Laboye et Yves 

ne ont déambulé dans la capi- 

le portugaise. Leurs photos et 

leurs tableaux ont été exposés en 

décembre dernier. Le poème 

d'Yves Simon qui ue je poète 

Fernando Pessoa et guitares 

portugaises qui «sorties de la 

nuit » pleurent «sur un fond de 

mélancolie » a Été gravé sur un 

disque. Au mois d'octobre pro- 

chain, un peintre, un photogra- 

phe, un compositeur, un archi- 

tecte et un chercheur spécialisé 

dans le domaine des nouvelles 

L'Institut franco-portugais : 

un dialogue des cultures 

LE PORTUGAL EUROPÉEN, 

La Fondation Gulbenkian 

compagnie de ballets, Une partis 

du budget est par ailleurs consä- 

crée à l’aide aux communautés 

arméniennes (et notamment à la 

restauration des églises d'Armé- 

nie soviétique et à l'entretion du 

saint Sépulcre). 
Autant de points précisés dans 

le testament de Calouste Guiben- 

kian (1) établi le 18 juin 1953, 

soit deux ans avant se mort, afin 

de créer une fondation ? pre 

A IC gaise et perpétue le » 

eee de nee cents buts sont souris artisti- 

laces et présen: ques, éducatifs et s entifiques ». 

de concerts très brillant, a aussi Passionné d’art — il avait com- 

son orchestre symphonique, sa mencé dès l’Age de quatorze ans à 

acheter des monnaies anciennes 

dans le bazar d'Istanbnl avec l2 

récompense de ses Succès s3C0- 

laires — Calouste Gulbenkian 

choisissait lui-même les objets de 

sa collection, et ses acquisitions 

portent le marque de son goût 

personnel. Et aussi de son habilité 

et de sa persévérance, 
taines des plus belles pièces, qui 

proviennent des musées soviéti- 

ques, l'histoire des iations et 

| de l'achat lui-même, entre 1928 et 

1930, tient du roman policier (ou 

du roman d'espionnage) : la vente 

était effectuée juridiquement à 

bi la remise des œuvres 

avait lieu à la douane de Berlin 

contre paiement en chèques ban- es émis en K line à 

l'ordre de la réprésentation com- 

merciale de l'URSS en France ! 

La fière 
iéti 

culture privé, doté d'un budget 

annuel d'environ 50 millions de 

dollars (soit moins de 5 % du 

capital évalué à 900 millions de 

dollars) dont l'activité, outre les 

beaux-arts, s'exerce dans les 

domaines de l'éducation et des 

bibliothèques, de la recherche 

scientifique, de l'attribution de 

bourses, de l'aide à l'édition 

d'auteurs portugais, etc, 

La fondation, qui possède un 

technologies, tous portugais, 

séjourneront à Montpellier. Leurs 

traveux et leurs analyses seront 

présentés en France, puis au Por- 

tugal. 
Échange aussi dans le domaine 

de la musique. En 1986, des œusi- 

ciens portugais très connus 

comme Carlos Paredes et le 

pe Os Trovante ont participé 

su Printemps de Bourges. En 

contrepartie, Gilbert Lafaille, 

Castellemis et Yves Duteil ont 

fait le voyage de Bourges à Lis- 

bonne. 

titut et du Festival. 

Des spectacles de jazz, de rock 

et de la chanson traditionnelle 

française sont déjà programmés 

cette année ainsi ue plu- 

sieurs coproductions franco- 

portugaises de théâtre et de 

cinéma. Un et de collabora- 

tion entre des galeries de peinture 

pres et françaises, sous 

l'égide de l’Institut, est en élabo- 

ration, avec l'appui du per 
j de la région 

musées soviétiql 
l’Ermitage, et qui sont tous 
d chefs-d'œuvre : 
vrerie française d'artistes 
renommés (Abouillier, F.-T. Ger- 
main), ayant appartenu à la 

Grande Catherine, tableaux de 

la sculpture 
Diane, elle fut envoyée à Londres 
à bord du Félix Djerjinski avant 

Pour cer- ‘Gul 

d’être réexpédiée sur un bateau 

français qui la débarqua. quai 

d'Austerlitz, en 1930. On peut 

de toutes sortes : .CONCUrTEnCe 

avec les autres acheteurs, diff 

cuités d'éveluition, nécessité du 
secret, emballage de nuit à la 
lumière des bougies. 

Dès 1924 pourtant la déléga- 

tion commerciale de l'URSS avait 

nié la possibilité de telles transac- 

tions par la presse à 

propos de l'achat de chofs- 

d'œuvre par alors 

secrétaire du 
Unis, affirmant «ces rumeurs 

dénuées de-fondement » et préci 

gant que « les autorités de l'Ermi- 

Lage et autres musées n'ont pas la 

moindre intention de vendre quet- 

que objet que ce soff de leurs col- 
lections d'art ». : 

départ, et malgré ma passion | 

pour les objets d'art, aucun pro- 

jet économique ne m'a autant. 

“fatigué » écrit-il au gouverneur de 

la Banque d'Etat de Y'URSS, son 
ami Georges Piatakov à qui il ne 

cesse de déconseiller la vente. 

d'objets appartenant aux musées 

« car non seulement ils représen- 

(1) N6 à Scutari le 29 mars 1869 
dans une riche famille de banquiers 

la Turkish Petroleum Com, entre 
gere cé ‘dont la grie 

çaise Bi 
net R de te qu loi 

tent un pari! 
® cars ai 

ils constituent un fonds d'éd
uca- ‘collectionneur qui na jamais 

tion en même 1Emps qu'une. voulu 

grends jets ox 

venait à s'ébruiter, il serait ainsi: les prix payés 

porté atteinte au crédit de votr
e d'exac L 2 | 

mes Oc He est que. l'on 

ce que vous voulez qui ne vienn
e puisse ns 

si leur vente Hu que £ 
représenient 

. des œuvres t- 
sourd'hui, dans le bilan .” encore. Aujourd' 

luiméme de la Fondation Guibenkian, 

+ Vensemble de. la collection 

l'achat d'objets. «SI vous vu. symboliquement 
est 

estimé 

100 escudos {4 francs). . 
. 

LA MARQUE LEADER AU 

ANT 

mnt 
PE, 
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La cohabitationet l’action du gouvernement Invité de «L'heure de vérité» sur Antenne 2 

© M. Chirac dans Pattente de j i De metis D attente de jours meilleurs pour M. Georges Marchais 
Etre comme M. Georges Marchais, secré-  s'enquérir de la façon dont les mem- 

dsire de le majorité et de réunions augure fiable. Il est cependant suffi- gs bres du bureau politique et de na ; SR TE LE le ue ivre» 

L’h à er ité versement | * L'heure de vérité » sur Lo, fédérales, du samodi 3] janvier 
uit les is indices non seulement dans le développe | Anteune 2, ce mer- 25 juni 2 février, Ér com- Een dut du «dialogue sociale mais | credi.25 février. Aux côtés de ment étsient romaines les démis- 

ü pour la maîtrise des évolutions | François-Henri de Virien, Alain sions de MM. et Rigout, 

ose Le Monde © Jeudi 26 février 1987 13 

“a + Chaque remous met ar. action deast où sabietence que, après avoir Matignon pour traiter de Ia conjonc- Ce frémissement dans un 
j / ses ture Ë réunion ie contexte négatif est sans doute trop 

'ennée par des décisions positives et x 
dans le domaine écano-  éconmmiques. Duhamel et Albert du Roy, items le la réunion du 

social suceptibles d’mver- P au comité central, quelques jours aupa- 

ser La courbe des sondages, ANDRÉPASSERON. | OUR doit infaroger le dirie avast. 
D'ores et aa oœ,sæ félicite à 

THôtel Matignon du climat qui a - Les dirigeants du PCF à £ Ce 2 : présidé à l'entrotien accordé mardi à du gouvernement goent souvent d’être les mal aimés «réfléchie » ? 
où : Toutefois, M. Chirac à on l'estime n£anmioins Faccueil favorable L À i j icth ï ue à 1 rdv prend, en préme- r = mn pris Fe selon lIFOP tion, Île seraient victimes, à Les eu Les plus audacieux voudront 

Paris, après trois jour rs de vacances, an. - jremier ministre. dernier admet La percsption du bilan de F'action radio et la télévision. Leurs l'équipe de M. Marchais, 
qu'ik:n’entendait -cutrer dans On y est convaincu que M. Mit- “que la situation est difficile et que la du gouvernement dans l'opinion s'est . Ad antennes an cours a are Fe 
*.AUcUne é Conjoncture, moins favorable qu'il, encore dégradée, ce mois-ci, selon Ë semaines ont plutft que du mardi 3 février, était Où non 

espérait, peut le contraindre à ane les résultats du sondage réalisé par | tendance à démentir ce reproche. de montrer que ces démissions 
L Û ; : Fe * ‘tertaine révision de ses objectifs. l'IFOP et publié, le mer- | Les responsables dn partirétorquent entrent dans le cadre d’une action 

va s'arrêter ». Le premier mi 8° attaques. portés contre ni, ne fait Une telle révision, assure--on, ne ü 25 février, dans le Marin ces à ï réfléchie ü 
or on de res — Re ranbuet : pas portes la responsabilité de celles. TR US Quarante-huit ls tete PE cz raison des questions posées per autrement la mise en valeur, par les 

: M. Chaban-Debmas datis son: ‘5. D ES mes S- dulement «<déchirante». Selon lui, seanes interrophes eu li j k 2e Sur dirigeants communistes, 
déeir de calmer le jen. Le président au pr énlr anale + oo 0r0 MOOD Ja comjoncture devrait redevenir eg jepvier) 

das ot ie de cette-polémique sur le même C'est pourquoi M. Chirac (an lieu de 40%) s'en slence, soit déformées par les Me sur RMC, que ne Res tels maïchs'ne se duisent : Que les désaccords politiques, cousi- Conserve intact sa confiance et sn médias, En clair, la presse s'int& pas « ux hasard» si ces dénissions 

Re NReu PCF, qui, il faut bien le reconnaître, de redressement interne du parti. 
Ë | | Ë | ; f | | 

Le secrétaire général aura 
être à cœur de donner les grandes 
lignes du document interne, d'une 1 tai r 

è 1 Ê PE È LASER moe Hi nn | : 20 {no ancien dirigeant fédéral <rénova- 
recueille plat () que 57 Æ em 16 Hrie sé den Edamdes | eur» de Meuriho-i-Mosell, à une 
lévrier 59 % en janvier. représentatif de persounes. | Prochaine février contre ea d neuf cent dix pe L 8 été étudié de là réu- , 

tielle sans bénéficier du soutien de 1n Do da yen m politique du mardi 
L : ! février. J semble à cet égard que , Conscience de ces états de fait, Je projet de journal destiné aux 

l'Humanité du 21 février a ;j serait moins ambitieux que 
<cadré » «L'heure de vérité» en Demi guerre quon a6à 

sal du PCF par rapport à des pro- pamiques, 
lèmes aussi importants que rE 
l'aggravation ds chômage, _ mn Tr Hé Te de 

La vente des télévisions, lex propagande au déciment d'un rôle 
ments en URSS, la place du de recherche, qui a égale- 
dans les Juttes, etc. » ment été lors de la dernière 
Il n'empêche que les « animateurs réunion du bureau politique. 

du débat » voudront aussi OLIVIER BiFFAUD. 

Dans le Finistère 
e e - 

Les communistes de Brest « repris en main » 
3 dcér sen reprise en main du parti à Brest par 

en L'hae, BREST la direction fédérale qui s situe ‘ve heure:et deriie.… Mais manque l'un des . France, ble évidamment 2, lisse tomber, t q 

: féssorts “ausontials. de l'authentique . coèsant, M. Chevènement, : HUE de notre correspondent _ at a où fat pen de 
! Grand O3 : a surprise: commission miss en place ca octo 

6 Comme il fallait s'y attendre, la We dernier pour contrecarer les 
conférence de section du Parti com opposants brestois à la tête desquels 
mue de Bron, récrie samedi se trouve M. Louis Aminot, perma- 

: : Les nent politique licencié de parti. 

sections de Brest-Centre, Brest Rive Maïs certaines cellules ont refusé 
droite ot Brest-Nord sont donc dis- de participer à cette confl 

France a besoin d'être dirigée » et « un mandat 
; «de cinq ans {..] donne [au président] a force de 

dtes-que sept ans c'est : Au-delà, M. Chevènement envisage un 
és Mitterrand régime présidentiel. « Un régime présidentiel, 

Var: M. Goux critique 
LR Le cos és à on jar 

comme - “Le dn conseil î 
à s fait s , | général du Var à 616 voté le Marin le à être mieux encore le moteur tüstes mis à l'écart (MM. Louis 

a PQ mans due | 21 lévrie, malgré l'oppoution des Le varois y fustige ses | des luttes ». « Il faut, soalignentes Aminot, Vvou Pichavant, Yvon 
e Certains voient dans cette trois 4 CORMU- amis siégeant au conseil et | nouveaux une meil Lagarde) et l'élu de la ligne, 

gent. ne nn lue: Comes pouron ar Jeure cppréhension des problèmes is Le jh 
. D de trente- d é- LOLS. » 

un parc important d'HLM -— le pre- 
. misr coup au but réussi de 
M. Michel pour affaïblir son 
adversaire direct au sein du PS : le 
nouveau président est en effet 
TÉDUÉ « POESIE >»... à 

Cette normalisation semble, 
reste, franchir les frontières 
breton. L'un des adjoint au maire 
communiste de Concarneau a 

mardi 24 février, qu'il 
de ses fonctions de 

æt fait, 1ps0 facto, le jeu de 
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La presse écrite et TF 1 

Communication 

Après la mutation du responsable de FR 3-Corse 

Grèves et manifestations dans l'île Ce qui est en jeu 
par Manuel LUCBERT 
président de la Société 
des rédacteurs du Monde 

À 16 rond fou 
« Lane 

ue abs nl télévisé de 
20 heures sur TF 1, sait de quoi il 

pas céder inconsidérément aux 
passions. 

Fallait-3 pratioer TF1? re 
ne l'imposait. Le pouvoir 
issu des umes, ls 16 mars 1986, 
en a voulu ainsi. Ce sera demain 
réafité, Et pour longtemps sans 
doute, quoi qu'en disent publique- 
ment les socialistes, 

M. Robert Hersant est-Â déjà, 
comme on l'écrit ici ou là, 
l'homme le plus influent de 
France ? Une certitude : ce patron 

des journaux 
des feuilles mortes est depuis 
lundi le maître da la cinquième 
chahe de télévision. Seul un Hbé- 
rafisme dévoyé peut justifier 
l'injustifiable. Ainsi va la vie, 
comme dit M. Hersant. 

L'atiibution de la 6 à la CLT, 

$ ; | eaux, 
maire de Paris, va rendre ja 
concurrence encors plus 

Face à una telle situation, on 
peut gémir ou s’insurger. |[ y 

de quoi. Mais la fonction de 
pieureuss, qu'on le regrette ou 
s'en réjouisse, est un métier de 
peu d'avenir. Quand on croit au 
caractère irrempleçable, pour le 
pluralisme de l'information, de 
l'existence d'une press, 

et régionale, indépendante, on 
peut aussi d'agir. 

Comment la presse libre peut- 

chacun, illustre l'intérêt d’une 
démarche commune. Pour 18 
presse indépendante, ce n'est 
peut-être pas le seul moyen 

Le bon sans voudrait aussi que 
e partenariat, librement consenti 
de part et d'autre et soigneuse- 
ment délimité, débouche sur une 
coopération en matière de pro- 
grammes et notamment de maga- 
zines. C'est ce qui reste à obtenir. 
Diverses formules peuvent être 
examinées, comme celle, par 
exemple, d'un fonds de production 
audiovisuelle moyen pour la presse 
écrite, partie prenante, d'exercer 
clairement ses responsabilités. 
C'est là affaire de dosage, de 
ciblage, de cadrage. Mais c'est 
une vérité d'évidence, incontourne- 
ble, comme on dit. 

Dans cette aventure incertaine, 
le doute — voire le refus, — est 
incompréhensible, Les rédacteurs 
de ce joumnal connaissent trop le 
prix, parfois cruel, de l'indépen- 
dance pour s'engager à l'aveu- 

su une voie qui n'aurait pas 
a blement balisés. ls sont 

trop respectueux de la propre 
de leurs confrères 

de TF 1, souvent chèrement payée 
dans le passé, mais aujourd'hui 
réelle et défendue par une Société 
des journalistes similaire à la 
nôtre, pour vouloir l'entarmer. 

Voilà l'enjeu du débat. Pour 
Le Monde. Assurément aussi pour 
ensemble de la presse écrite 
libre. Enjeu économique, enjeu 
politique, enjeu journalistique. 

Maîtres négociateurs, les 
Chinois ont l’habi considé- 
rer qu'un bon accord est celui qui 
respecte chacune des parties. 
C'est fa sagesse même. 

QG) Plon 

Un millier de personnes à Ajaccio, trois cents 
ro mardi 24 février, 

Pet Es es de 'hteremntion st Ces malle 
tations silenclieuses, 
du rédacteur en 
Li -muner Br aile 

AJACCIO 
de notre correspondant 

L'actualité corse est, depuis une 

Elle bhier DAS Sfar Same 

Gil qu alé ns dopé 
sidence de FR3 eur son « grand 
professionnalisme +, a faït né 

Etre de die 
rl por pe rod 

SPEARS One M Sam, VE. Same 

de grève qui 

dela : 
M 

da personnel ee 

gauche ct et même nées de M fe 
Palmiéri, cet 
de PAsembiée de de Gore, és 
1982 sur la liste du Front national 
£a assurant s Sanguinets 
Ge à Pis encre soit Pat 
miéri trouve «étrange el surpre- 

Guerre des quotidiens du soir à Londres 

M. Maxwell lance le « London Daily News : » 
Patron de groupe Mirror, 
Robert Marre a lune le 

qu 

Ds tin 
que: roro Today. Pas 
automne, le Tndta d'un ne 
quotidien, The Independent, dans la 

sons dite «de guet ., qui 

Guard à au Teesraph pi bn 
ea paraîtra un 

journal D nue Nos on Sum- 

day. Enfin, M. Rupert M: 
grand rival de M. Maxwell en 

Grande- à 

déjà le 
ment 300 000 
350 000 exemplaires, 
aussi bien, sinon mieux avec les édi- 

Yimure. Le Standard a notamment 
publié une caouurs songe soulignant 

M. Maxwell a déclaré que le Lor- 
don Daily News serait « indépen- 
dent », c'est-à-dire neutre À 

q ique à soutenir 
résolument le Perti travailliste, à 

l'excel toutefois de se politique 
de inuciéaire qui est très 

dans le pays et qui 
déplaît beaucoup à M. 

FRANCIS CORNU, 

a paratysé totalement 
ne ai ah éo of de fn étévislon, et 

le service 

n gouvernement qui 
avoir Ë le plura- 

ln et surtout le libéralisme, fasse 

manie 

mal ee qu'elle ec comme une 
injustice et un VRP de 

Tension sur le marché du papier de presse 

La fin du prix unique 
impossible de 
titué une commission 
Gélamour (Bayard-Presse), Jean-Pierre Coudu- 

DRM ETE quil lui était 
sa mission. Ii a donc ins- 

de MM. Jean 

fisme en ne pénalisant pas les petits journaux  rier (le Ti de Brest), Jean-François 
Depuis 1947, le papier journal bénéficiait d'un Lemoine (Sud-Ouest) et Bernard Wouts 

prix Mais cette réglementation ne résiste (le Monde). Deux représentants de La Fédération 
plus aux coups de boutoir conjngués des papetiers nationale de la ji joints : 
étrangers et des journaux qui flairent l’aubaine  MML Jean Miot (le Figaro), président du Syndi- 

de la en pa journal, au 
sortir époque de pénurie, et 
garantir de la 
Pour att cet objectif, le 

mettent de «tenir» quatre 
semaines). En outre, afin de soute- 
Ë. F 

surcoit de 0,9 % on 1987 par rap- 
pare la norme à tionale}) la 
moi ses besoins en papier jour- 

pag qe h 
ries 

Fa CpeDars (Saint- 
es lu ne Girnd) er 7 43) et Ledar 

ML es où apegn pu 
papier qui leur était nécessaire à ce 
« prix de péréquation ». Ce prix uni- 
que, réglementé, échaprait même à 
la récente ordennance de 
M. Edouard Balla de 

spérieure 
coups de canif ont été donnés au sys- 
tème mis en place par la SPPP. Les 

à 93 de leur capa- 
" C6 qui constitue un record). 

Désireux de mieux écoaler leur 
Papier journal en 
tiqué des tarifs Lafénien de à 
10% aux prix de la SPPP. 

a dires Out pas résisté 

d'abord des quotidiens proches des 
frontières : l'Est républicain 
(Nancy) puis lécain Jor- 
rain Ma? se sont fournis en Alie- 
æagne de l'Ouest. Et le grigpotage 
s'est poursuivi ii pour jourueux 
du groupe Robert Hersant 

den à Nantes, Vord- 
Æclair à Roubaix) se sont affranchis 
de la SPPP pour acheter sur le mar- 
ché libre. Le coup de grâce fut 
assené fin janvier par le Progrès de 
Lyon. Il annonça alors qu'il se 
désengageait de la société a qu'il se 
fournirait désormais aux Papeteries 
de La Chapelle Darblay. Celles-ci 
lui accordent en effet un rabaïs de 
6% sur le tarif one en 
s'alignant sur les papetiers étran- 
gers. Le Dauphiné libéré (Greno- 
tle) lui a cmboîté ke pas à la mi 
février. 

Sonnette 
d'alarme 

En quelques moïs, la SPPP aura 
donc perdu plusieurs clients de poids 
(le Progrès représente 
20000 tonnes de papier par an). Les 

ons de tonnage ont été révi- 
sées al da baïsse pour 1987 : 
380 000 tonnes de papier au lieu de 
500 000 tonnes. Et le mouvement de 
fuite des journaux pourrait faire 
tache d'huile. Les titres restés 
TRE la SPPP s'estiment en effet 

Les administrateurs de la société 
ont donc pris le taureau par ks 
corses : ils ont sanctionné Le 
Chapelle Derblay en refusant immé 
diaiement de verser le surcoût de 

Mais cette décision ne fait pas 
Funanimité. M. Gcorges Montaron, 
directeur de Témoignage chrétien et 
président du Syndicat de la presse 

a demandé audience au premier 
ministre. Le quotidien l'Humanité 

juge que « la décision de la SPPP 
montre que nous sommes entrés 
dans une période où le libéralisme 
HU veut D ae au De 

tème coopératif» tandis que 
Fédération du livre, du ier et de 
la unication 

En sa. des administrateurs 
mettent en cause, en effet, le « dou- 
ble jeu » de certains titres qui achè- 
tent à la fois du papier sur le marché 
libre et à la SPPP ou la volonté de 
M. Robert Hersant de détruire ia 
société, avec laquelle il était entré 
<a conflit { y a deux ans à propos de 
la dette de papier de Fance-Soir. 

Un constat certes alarmiste mais 
qui muontre que l'approvisionnement 

pier journal doit 

prix du papier journal selon le coût 
du transport). Dans lc souci d'une 

réglements! 
D à Le ot Le sctidars ut de ofne 
ralisme, 

La concurrence sur les réseaux câblés 

Une entreprise du Nord relève le défi de la DGT | 
Depuis quelques semaines, 

des diraïnes d’élns locaux et de 
professionvels de l communica- 
tion se rendent discrètement à 

La Compagnie générale de 
cheulfe ? Le petit monde de la cam- 
munication ignorait tutelement ce 
nor, jusqu'au jour où cette filials à 
80% de la Générale des eaux arra- 
che le contrat d’exploitetion du 
réseau cAbIE de Lille, au à 
barbe Caisse des 

“2 

& 
RE sas 

BiR le io HAE teur du réseau de Tara à 
Roubaix, où le sénateur Au 
André Diligent (CDS) rêve 

d'implanter international au un centre 
communication et Puis Cest Valenciennes, à vilé de 

Sénateur RPR Picrre Carous qui 
Crus des l'ecsrcelle de Région 

chauffe a réussi à rassembler sous 
un mème étendard tous les projets 
que la Communauté urbaine avait 
vainement tenté d’unifier deux ans 
plus tôt, 

Le coup d'arrêt donné le ministre des P et T an plan chble 
ion de l'entre- 

i et 

L'ACTUALITÉ EN DIRECT 
Nouvelles mesures contra laSiNA : 

les réactions des lecteurs. 

dans des dizaines de cominenes du 

rl nn continus 
objectif : créer, 
forte densité ‘urbaine, nn. .vaste 
réseau régional couvrant 
2 500 000 habitants, ävec une 

société commune de 
et des décrochages locaux pour res- 
pecter les différentes sensibilités 

: rivaliser : politiques. De quoi 

Des réseaux moins chers ct plus pere 
formants que ceux de la DGT. 

Trente-cinq chaînes 
de télérision 

, dans cette zone à° 1 

D — 

ter-de leur * Région pour 
savoir-faire. La fabrication du 
réseau pourra s'effectuer en France 

en 
contact avec des à Ce sy: 
1ème peut gérer 100 000 foyers Sur 

kilomètres de 
.20n8 rbaine ou rurale. Nous parve- 
nons à un coût moyen de 
5700 francs par abonné, soit 50 % 
‘moins cher que les réseaux 
comdaux. de la DGT et trois 

/ moins que les réseaux en fibre opt 
que. » 

L'affèire embarrasse la DOT. Si 
CR D CR 

de l'ambitieux: Plan IBager 
. + Gble de 1982, elle ne s'attendait pas 

à. être concurrencée aussi. vite ni à . 
nn tal rapport quabi R té-prix. Région 
Câble de démontrer que le 
câble est rentable et de remettre en 
question un certain nombre 
d'accords passés entre hu ea Le LS 
cinquante-deux 
Roubaix et Tourcoing, 

RE 

programmes et renvoie les services 
interactifs et professionnels au 
minière des P et T en attendant 

tion. Or 
proposés per Région 

Cable ont no fort potentiel d'iner. 
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association de mialfaiteurs, il 
n'avait jamais répété autre chose 
que: «Je suis un combattant 
arabe». --: . 

Ainsi, de toute manière, le ï 
dent Maurice Colomb rules. 
devoir + Ïl reste que le 
dossier de Paris, dans lequel 

est accusé de ité 

je 
si . 

Ft 
a 8 

; 
CE LE £es 5 Î ; ïé BE E 1 ë & Fr 

A cela s'ajoutent Lies autres 
découvertes faites en septembre 

air ui a répliqué 
M Kejmen. Si des cibles n'ont 
pas été atteintes, M. Robert 
Homme, lui, a bien &6 victime 
d'une tentative d'assassinat. » 

Telle est donc La toile de fond. 11 

6,0 15 je D DE en 
son domicile, bouleverd Emile- 
un à Paris, la brigade crimi- 

nelle chargée de er 6 nc 
trouve grand-chose pour pro- 
gene El sr quelques 
lémoignages dounant z 
ment vague du érininel, d'une 

donille déformée Geco 

Er 
HRRE Sue 

‘ geable. » 

Le procès de Georges Ibrahim Abdallah 

Les silences de la DST 
elle comah bien, mais sans rémi- 
tar 

D lui fandre attendre le mois 

M. Dikran Tchividjian, à Teper 
ue commissaire divisionnaire à 

criminelle, l'a d’ailleurs . 
très clairement : + Jusqu'à 1985, 
nous étions dans le brouillard le 

sentis en quelque sorte flonés ? 
Amertume d'avoir dû attendre 
trois ans pour disp r enfin de 
hotographies d'Abdallah et 

É'antres membres des FARL, 
comme Jacqueline Esber,. que 
jusque-là, et pour cause, La 

M. Tchividjian a bien voulu pré- 
ciser certains points. C'est vrai que 
la DST. dans une note du 7 avril 

reçu communication des renseignements détenus 
* par la DST, la brigade criminelle est restée « dans le brouillard 
le plus total », pendant trois ans, dans son enquête sur l'assassinat 

. d'un diplomate américain en 1982 

1982 révélée en 1985, imputait au 
groupe Abdallah les assassinats 2e 
Robert Charles Ray et de Yscov 
Barsimentov. 
M. Tchividjian n'estime pas, en 
tout cas publiquement, avoir été 

Pour auiant, 

« La DST, at-il dit, reçoit des 
quantités d'informations. Elle fait 
son travail, et nous, nous faisons 
le nôtre. Elle devait avoir ses rai- : F 

pas faire connaître. 
. plus 2ôt ce dont elle disposait. » 
sons pour he pas 

Comme l'avocat général, 
M. Bacchlin, si 
-procès devait être fait à la , il 
conveaait d'attendre pour le fairé 

répondit : r «Je 
doute -pas que la DST, pour 

ses rept 
ee 

; des raisons infiniment respectables 
ei conformes à sa mission, ait à, 
comme elle l'a fait. Mais je ° 
m'adresse à des juges et je peux 

regretter que le Iciaire, dans 
cette affaire. ait Lenu par elle 
si longtemps pour quantité négli- 

Une famille 
anéantie 

Une suite nous est donc promise, 
M: Vergès lui a fait savoir immiseureit «pes dau «pas 

cette querelle, laissant à la partie 
civile le soin de se faire accusa- 
trice ou défenseur de le police 
selon ses beurs et ses humeurs ». 

Comme chique détail comptera, 
il convient ici d'en relever un. I se 

à la location d’un apparte- 
ment en Espagne, à Alcala de 
pra près de Madrid, per 

le compte de’ José- 
pme AB qu ns rire 

trasbourg. 
ciaire sut ui eu 
membre des FARL, elle alla 
l'entendre en Jtalie, où elle avait 
&t6 arrêtée et condamnée. La jeune 
Rues devait nier formellement 
connaître Abdallah. Mais c'est le 
trousseau de clés dont ce dernier 

Ceres qui ouvraïit bel et 
apparement où avait habité 

sn La cour 

Charles Ray. Co futu 12e déposition 
émouvante. M= Sbaron Ray, à la 
barre des témoins, c’est-à-dire 

| | 
| 

nsables d’Action directe L’interrogatoire des quatre respo 

Plusieurs témoins de l’assassinat 

puis a ajouté: - ton me. | d€ Georges Besse ont reconnu Nathalie Ménigon 
c'était la vie, c'était aussi la vie 
des autres. I1 m'est impossible 
aujourd'hui d'expliquer à mes 
deux enfants pourquoi il a été tué, 

Les quatre dirigeants d'Action 
directe, arrêtés le samedi 21 février 
en soir dans une ferme isolée près 

Mème moi, je ne peux pas d'Orléans, ont été confrontés mardi 
nir à cela. Ce crime | avec les 1Emoins de l'assassinat du 
ax'a rien € PDG de la Régie Renzuit, dans les à la politique des 
Etats-Unis, mais il a anéanti notre | 
Jamille, brisé notre vie. T'avais 
connu mon mari à dix-huit ans. à | 
l'université Nous étions mariés 
depuis 1960. C'était un homme 
admirable, plein de projets, un 

locaux de La police judiciaire, à 
Paris. De bonne source, on indique 
que «plusieurs rémoins» Ont 
reconnu Nathzlie Ménigon, trente 
ans, comme étant l'une des deux 
jeunes femmes qui ont tiré sur 

père merveilleux. 11 enrair dü | Georges Besse, le 17 novembre 
vivre encore longtemps... 1986, devant son domicile parisien. 

La file de Yacoy Bersimen- De source proche de l'enquête, on 
précise que d'autres éléments incri- 
minent Nathalie MEnigon ct ses 
camarades, et que l'un de ces élé- 
ments n'est autre que la serviette en 

était pas CO dé per jade | cœir du PDG de la Régie Remault, 
mais par un désir d'oubli, une | retrouvée dans la ferme de Vitry- 
volonté formelle. aux-Loges. 

Les quatre responsables d'Action 
directe opposent un mutisme com- 

Un enjeu plet aux questions des enquêteurs 
e lorsque leurs propos sont destinés à 
important ètre nt dans . procès- 

verbaux. revanche, can-Marc 

Yacov Barsimentov fut assassiné, | Rouitlanm, Nathalie Ménigon, 
le 3 avril1982, devant la porte de 
l'ascenseur de son immeuble, rue 
Ferdinand-Buisson, à Boulogne- ! 

Là encore, la brigade 
criminelle s’est longtemps trouvée 

Joëlle Aubron et Gcorges Cipriani 
acceptent de s’entretenir avec les 
policiers de teurs idées politiques et 
consentent à leur donner quelques 
informations d'ordre géuéral hors 
procès-verbal. C'est ainsi que Jean- 
Marc Rouiïllan a évoqué le nom de 
M. Robert Hersant, PDG du 
Figaro, et de plusieurs autres per- 
sonnalités, sans indiquer toutefois 
s'il leur réservait un < procès popu- 

laire ». 

Un policier précise que Rouillan 
et ses camarades -« se montrent 
fidèles à eux-mêmes, c'est-à-dire 
beaux joueurs et nullement agres- 
sifs ». Les auditions doivent se pro- 
longer jusqu’à La fin de La garde à 
vue, fixée au mercredi 25 février à 
20 heures. 

fort dépourvue. Elle disposait 
certes d’un signalement, celui 
d'une jeune femme décrite par tous 
les témoins comme petite mais 
avec de fortes hanches. C'est 

Du coup, on a enquêté dans 
diverses dont me à 
Grenoble et une autre en ji 

Jean-Marc 

Au Quai des Orfèvres, on indique 
que les carnets et les papiers saisis 
au domicile des dirigeants d'Action 
directe costituent une documenta- 
tion considérable qu’il faudra plu- 
sieurs mois pour analyser. ces 
pièces, une soixantaine de cassettes 
vidéo ont ét£ placées sous scellés en 
attendant leur décryptage. Au cours 
des perquisitions, les spécialistes de 
la lutte antiterroriste ont aussi 

imprimer une étoile à cinq branches 
— l'emblème du groupe Action 
directe — et des photocopies des 
revendications de plusieurs atten- 
tats. Il s'agit, entre autres, de ceux 
commis contre l'ingénieur général 
de l'armement René Audran et 
contre Georges Besse, et de ceux, 
qui furent des «échecs» pour le 
groupe clandestin, contre le contrô- 
leur général des armées Henri Blan- 
din, en juin 1985, et contre le vice- 
président du CNPF, M. Guy Brana, 
en avril 1986. Les enquêteurs ont 
aussi retrouvé les photocopies des 
revendications des attentats contre 
les sièges d'Interpol et de l'OCDE 
commis en 1986. 

Pour l'instant, les milieux judi- 
ciaires se refusent à confirmer 
l'information du Parisien libéré 
selon laquelle les membres d'Action 
directe projetaient d'enlever le PDG 
de La société Robert Aïkan et Cie, 
vne société d'armement aéronauti- 
que dont les activités sont couvertes 
par le «secret défense», mais se 
gardent bien de démentir l’informa- 
tion. 

Toulotte. Par la suite, Hamami 
avait été arrèté. Il fut libéré à La 
fm de 1981, et Martine Toulotte, 
selon l'exposé du président 
Colomb, avait mené cam igne 
pour se Hbératian. C'est le 
1982, soit Le jour même de l'anus ! 
sinat de Yacov Barsimentov, 
u’elle aurait donc remis à 

le texte de la revendica- 
tion par les FARL reçu d 
Georges 

e 

pes 
On vérifie découvrir si 
elle avait fait une demande de 
congé le 3 avril, un samedi, 
n’était partie en vacances 
l'Italie que le 5. De 
carnet d'Abdallah figuraient 
numéros de téléphone 
et privé. 

Fac général est i 
venu : < Je remarque, 

M= Toulotte à dû 
tre qu'elle se et 
qu'on lui a demandé 
re connu, elle 

© Précision sur l'amnistie de 
i Jean-Marc Rouillan. — Dans notre 

article «Un procès injuste» [le 
; Monde du 25 février}, manquait une 

précision qui semblait aller de soi, 
pour les famäiers de l’histoire du 

| groupe Action directe : quand Jean- 
Marc Rouillan bénéficia, en 1981, de 
l'amnistie présidentielle, it était 

détenu depuis sa troisième arresta- 
tion, par les Renseignements géné- 
raux, le .19 septembre 1980. Aups- 

Ë 8 Ê 8 

| 8 eee IE 
reprenne lorsque M= Toulotte 
viendre déposer — montre que chs- 
cun sent bien l'importance de 
l'enjeu : si Ibrabim 
Jah a bien trausmis à Mohand , se L 

directe naît publiquement dans 
l’année qui sui avec, le 

18 mars 1979, la mitreälage, par 
| Jean-Marc Rouïllan et Nathalie Méni- 
gon, de la façade du ministère de e ï 

Enfin, on sait aujourd'hui que les 
armes saisies dans la ferme de Vitry- 
aux-Loges comportaient un fusil 
d'assaut belge, un revolver Smith et 
Wesson, un pistolet-mitrailleur, trois 
cols 45, un revolver 357 Magoum et 
un pistolet antomatique 7,65 vols à 
un policier belge qui avait tenté 
d'arrêter Jean-Marc Rouillan à 
Bruxelles, en mers 1984, alors que 
ce dernier venait remettre une voi- 
ture de location dans une agence. 

Les sommes saisies à Vitry-aux- 
Loges s'élèvent à quatre cent mille 
francs et sont constituées de devises 

françaises, étrangères et de chèques 
de voyage dont Certains proviennent 
d'un holdup commis le 27 mars 
1986 à l'agence de la Société gêné- 
rale d'Orléans. 

D'autre part, la provenance des 
deux voitures retrouvées sur les 
eux de Tarennson a pu ètre éta- 
blic. La Peugeot 205. munie de 
fausse plaques d’immatiriculation 
belges, a été volée à Amiens en août 
1985, tandis que la Renault 11, qui 
portait de fausses plaques d'imma- 
triculation françaises, a été volée en 

LG. 

Deux anciens compagnons témoignent 

« Rouillan n’a jamais été un chef » 
TOULOUSE 
de notre correspondant 

Votontairement ou pas, sa 

tenter de justifier aussi, les 
actions d’un passé militant dont 
il veut préserver l'image. C'était 
l'époque de l'antifranquisme, de 
la lutte cut le franquisme 
espagnol. Et dans te Sud-Ouest, 
terre de pour les exilés 
du régime du Caudillo, terre 
d'accueil aussi pour Poe 
d'opposants au dictateur vieillis- 
sant, les actions — de Le plus 
banale à ls plus violente — son- 
narent comme autant d'actes de 

A cette époque, le mot de ter- 
rorisme n’était pas encore de sai- 
son de ce côté des Pyrénées, et 
cet ancien des GARI (Groupes 
armés révolutionnaires interna- 
tionalistes) ne manque pas de 
faire remarquer que ses comps- 
gnons d'alors ont ious été 

pourtant pas 
Méfiance à l'égard de la presse, 
prudence inspirée par le climat 
actuel qui lui fait craindre d'atti- 
rer à nouveau la curiosité de la * 
police ou la suspicion de ses 
cemarades ? Toujours est-il qu'il 
se refuse à considérer ses années 
d'activisme comme une page 
d'histoire définitivement toumés. 

leur chemin s'est un jour séparé 
de celui de Jean-Marc Rouillan, 
< probablement parce qu'il 
n'avait pas une formation politi- 
que suffisante et qu'il a rencon- 
tré des militants des Noyaux 
armés pour l'autonomie popu- 
laire (NAPAP}, » Mais ces deux 
anciens des GARI qui ont famille, 
travail, et cuitivent consciencieu- 
sement leur carré d'anerchisme 

se refusent à condamner d'un 
seui bloc les actes et les 
méthodes d'Action directe, 
même s'ils réprouvent, d'un 
point de vue moral, les violences 
meurtrières. 

« Action directe n'est pas née 
de la copulation des GARI et des 
NAPAP. Ça, c'est faux 1» 
s'insurgent-ils. Les GARI, 
groupes presque mythiques 
aujourd'hui, ont à paine duré une 
année. « Jean-Marc Rouillan n'a 
pes créé les GARI. Nous n'étions 
pas un parti, une SUUCIUrS Pyra- 
midale, mais une réponse à un 
double problème : cslui de la 
répression frenquiste avec les 
exécutions et calui de l'hypocri- 
sie du gouvernement français. » 

Déri 

En fait, les GARI, qui n'ont 
probablement jamais regroupé 
plus d’une centaine de militants 
de ce côté de la frontière, sont 
nés d'un premier rassemblement, 
éphémère lui aussi, les Groupes 
autonomes d'intervention {GAI), 
Rouiltan, échappé d'Espagne 
avec les restes du Mouvement 
ibérique de libération (MIL), 
s'intègre alors à l’un de ces 
groupes qui constituaient, depuis 
Plusieurs années déjà, la mou- 
vance libertaire. 

€ Ls presse a voulu en faire 
une figure historique, mais Rouil- 
len n'a jamais été un chef ; 1 n'a 
jamais eu ni la capacité ni la pos- 
sibilité de l'être. » Les GARI sont 
alors da petits groupes élisant 
chacun un délégué pour mattre 
sur pied un attentat, une action, 
comme l'enlèvement du banquier 
espagnol Suarez. « C'était pour 
réagir à la retombée du mouve- 
ment de protestation. Mais nous 
n'avons jamais eu dans l'idée de 
tuer Suarez », expliquent les 
deux hommes. lis ont directe- 
ment participé à cette opération, 
tout comme Rouiltan. qui, 
semble-t-il, était chargé de 
mener à l'étranger des actions de 
soutien. 

En 1979, l’ancien élève turbu- 
lent du lycée Raymond-Naves de 
Toulouss associs son nom au 
groupe Action directe. « [! était 

les deux anarchistes. Eux font la 
pause. Dans l'attente d'une 
causs et de circonstances plus 
favorables | 

GÉRARD VALLÈS. 
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Le renforcement de la lutte contre le SIDA 

Seringues en vente libre et dépistage prénuptial 

ot 

Education 0e vier), les marins 

Ma Michèle Barzach, ministre délégué Elle a par ailleurs révélé que le dépistage santé a anssi, en présence du professezr | 14. Michel Gayraud Ce a an Ellea que x: : à 
chargé de la santé et de la famille, a efrologique de la contsulsation par ie virus Alain Pompidou, conseiller technique} "7. pla . +, on Terre Adélie. lis om l'intention de 

annoncé, le mardi 24 février, un ensemble de 4, SIDA sera bientôt rendu obligatoire à chargé de ce dossier, annoncé nne série de président de l'université visiter los instailstions 
mesures relatives à Is lutte contre le SIDA. :, : mesares visant à améliorer In } je de la bise; et surtout de faire l'état 
Elle à notamment fait savoir que la vente l’occasion de l'examen pré-nuptial et que ce charge des malades aïnsi que le développe- Montpellier-[ll - cs Roms ar ere on 188 
Bbre des seringues en je sera pro- 
chainement autorisée pour une durée d’un 

dépistage était à l'étude pour les étrangers 
désirant entrer en France. Le ministre de la 

Pitié-Salpétrière, Saint-Louis et 

ment des recherches fondämentales sur le 
SIDA et les rétrorirus. 

3 000 m’ de laboratoires sera 
itut Pasteur de 

arusors maine e dé Ou Pré Pa ji Hi a d- = a à . 
de l'université F sieurs lots de Pointe Géologie. Le 

Les mesures annoncées par 1) La prévention, — La campa- À à M Barzach font suite à la décision,  gne nationale d'information sera Necker) et dix dans les centres construit par Ï (Paut-Valéry) per 82 voix sur cos piste qui, Sslon il menace la 
prise en novembre dernier. de faire menée en avril ct en mai. Elo com.  bospitalouniversitaires provinciaux Paris. Son ouverture est prévus | 130 votants. H succède à M Piers  Ljus importante colonie de manchots 
de la lutte contre le SIDA une portera des spots télévisés, une série (Lille, Lyon, Marseille, Strasbourg, «dès le début de l'année 1990 ». à DANS, Ce de 
grande cause nationale (le Monde d'affichages, l'intervention «de Bordeaux et Tours). Ils auront pour Enfin, un centre de recherche ; 
du 29 novembre). Le ministre dela l'ensemble des médias » ainsi quela rôle de traiter des malades dans des d’immi e et de virologie du Ù 
santé a rappelé que le nombre des distribution de brochures destinées Structures de jour de petites dimen. SIDA sera créé à Paris par : | 
cas de SIDA aujourd'hui déclarés gu grand public. Le comtenu des ions (huit à dix lits). À cette fin, TINSERM ainsi qu'un ï au 
en France était de mille cinq cents, messages télévisées sera déterminé S0ixente postes icaux (infir- (de 400 m°) qui sera construit dès | 
qu'on évaluait à cent cinquante après appel d'offre auprès de quatre MIÈTES, techniciens de laboratoire et cette année à la Pitié-Salpétrière. Mie 

mille celui des personnes sétoposi agences publicitaires. Me Baach  statisticiens) seront créés. Une «Ca permettra à la France, a | existant Re 
tives , ï 1] x send : mesure exceptionnelle com u fo A ; À 
Nves ei que, parmi ces dernières. 10 à aussi indiqué que le Comité fran dela très rigourense que de déclaré Me Barzach, de resorcer | En 1977, À'onme ss thèse à à Nas: senoncé, le 24 février À MuMouse, 
die dans les cinq prochaines années. 94e, d'éducation pour la santé Qui Lori des dépenses hospitalières 2% aire pensée se 27 | bonne antique, des origines av troigème que deux champs de captage d'eau : 
« I naît ccruellement en France un  Viotéra Celle campagne avait Pris Opiervée depuis plusieurs années, Gimlenant Historique avec les Jésus-Christ »' et ‘obtient à potable, qui alimentent une trentaine 4 
« bébé SIDA » par jour et on estime COntESt avec Îles autorités reli- Ces mesures seront effectives à pare Æ25-Unis dans le domaine de la | ce titre le Prix des Antiquités da France. de miles d'halétancs de Haut-Rhin, 
entre 10000 & 15000 le nombre PUS. Un programme sur Minitel qe fuillet prochain. Leur coût lutte contre le SIDA. » « Le SIDA Pendant cinq ans, de 1980" 2 1985... our dctäailoment contaminés par 
des femmes séropositives, à déclaré sera d'autre part prochainement mis  {otal (y compris l'équipement dont est un problème majeur parce qu'il | M. Gayrasd FUER Culte dt  hinro-chiorobenrèries et leurs dérivés, 
SE mn progression de © place. 1 pourra être interrogé dès seront dotés les laboratoires de viro- CMCerne pratiquement tous les nn : c ras en préveriancs de deux usines chimi- 

SIDA pose en France an réel pro. le 11 mars par les médecins, Puis à jogie et d'inmunologie) sere de aspects de notre sociéré, a condiu le | 1985 lexvres la fonction de Chef dela OS ME eg dés 
bième de santé publique. La male. Partir de la fin mars par le grand l'ordre de 20 millions de francs. ministre de La somté, C'est la raison | mince acétémique à la Re fecifes! Selon les anëlyses: effec- 
die progresse régulièrement, mais Public. 2 La 4) Le développement des recher- 24 laquelle je vais constituer | Su do recue tuées à la demande ‘da leur 
nous ne sommes pas en présence Après plusieurs péripéties, le pes, — Une dizaine de de ‘uprès de moi un comité de De Cr on, deux € lingues » de poÏ- 
d'une épidémie incontrôlable, Il ne label « cause nationale» 2 , echniciens d'étude clinique» « sages » chargés de m'aider à pren- Espace lution, apparues en 19971 et en 

s'agit pas d'une épidémie de peste pu être attribué, en même temps seront créés cette année afin de ren- dre les décisions qui s'imposent. 
Se ou de choléra comme au Moyen qu'à l'association Médecins sans forcer la qualité des essais thérapeu- Ainsi, progressivement, pourra 

Age. Si le SIDA est une maladie frontières, à la Fondation pour la tiques multicentriques et des études COnsiruire une approche non seule- 
mortelle, il demeure en revanche recherche médicale an profit de la  gpi jolosiques. Le laboratoire du ment scientifique et médicale mais 
une maladie évitable et ne s'attrape 
pas en sorzant dans la rue » 

La politique gouvernementale vis- 
ä-vis du SIDA peur être classée en 
quatre domaines : 

Le moindre mal 

le gouvernement va prochaine- 
ment suspendra les restrictions 
imposées par un décret de 1972 

actuellement possible que sur 

DANS LA NEIGE 
VERS L'OUEST 

futte contre le SIDA. Une campa- 
gne qui bénéficiera des tarifs privilé- 
giés sur les chaînes de télévision 
publique sera organisée en 
juin 1987. « Elle permettra, a 
déclaré M Barzach, de draïner des 
fonds qui seront investis dans la 
recherche. Je croïs qu'un problème 
de l'ampleur du SIDA doit concer- 
ner tous les Français. Ne serait-ce 

actions d'information coûtera 
12 millions de francs. 

peu autorisée, que celle-ci devra 

des toxicomanes (voir encadré). 

épi 
fesseur Luc Montagnier (Institut 

Pasteur de Paris) SO LS ÿ 
nement agrandi (de 300 et un 
nouveau bâtiment comportant 

C'est pour tenter de limiter la | que symtboli . il est néces- NAIROËBI 
ion de l'épidémie di saire qu'ils s'engagent dans la lutte alars, sous la forme d'un aviso 

SIDA chez les “toxicom En somrele SIDA ensemble de ces de notre correspondant battant pavillon tricolore, le 

« Très sage précaution z, 
s'est félicité le Daïy Moi en Me Barzach a, par ailleurs, indi- 

concemant la vente des serin- | qué en ce qui concerne la publicité per minns are eu 

gues en pharmacie, qui n'est | sur les préservatifs masculins depuis ces ira, on ee Eu équipe une aq 

publicité faite autour du SIDA, 
l'industrie touristique, n'avaient 

Le sang du prince 

drnienen socle: de cer: Mal 

JY-N. 

q eu aucun écho puisque l'héritier Jack 2... De leur côté, les auto- 

tests (ELISA et Western Blot) de la Couronne britannique avait  tités de Nairobi 

seraient dorénavant remboursés jugé bon de donner crédit à cette s'en tenir, pour d 

« quelles qu'en soient la margue et rumeur maligne. sons de stratégie 

la provenance ». De nouveaux Cette rumeur avait pris consis- des chiffres volontai 
< points de dépistage » offrant des tance, au début de janvier, lors-  ©timés : à 
prestations gratuites et anonymes 
devront être ouverts et les dispen- 
saires anti-vénériens devraient, à 
l'avenir, prendre en charge le dépis- 
tage du SIDA. Par ailleurs, les tests 
sérologiques de la contemination par 
le virus seront prochainement 
rendus obligatoires lors de l'examen 
prénuptial. 

3) La surveillance et les soins. — 
Dix centres d’« information et de 
surveillance clinique et biologique 

que 
défense avait interdit aux que 
que six cents « paras > en 
manœuvres du côté du mont 
Kenya, d'aller «en perm» à 
Mombasa et à Makbndi, sur la 
cête de f’océan indien, où, à en 

croire un médecin militaire, dans 
ces deux villes, plus de 65 % des 
prostituées seraient 4 
tives. 

L'affaire n'en resta pas là, 
: ; puisque Nairobi s'ajoute, très position Den mes | MR é pas Ce Sp Ch Boon | PT MR TEE Lu oo don 29e 

rités locales berrèrent aux ent de Pr 

PAUL GAVENPORT 

DEUX PAS 

« paras » britanniques l'accès 
des autres centres de villégiature 
du pays :sCstsstrophique 12, 
clamèrent les responsables du 
tourisme, qui firent état d'annu- 

fations en chaîne face au spectre 
du SIDA 

. Campagne d'information 
et mesures de prévention 

d'Europe en 1984, Il prétend égale-| r 
ment avoir expérimenté, Âors | 
d'entraînements, du Captagon. |: 
« une substance, dit-il, qui accrots La | …: * 

prescription médicale et relevé « éviter tout caractère circonstance de l'atta- 
d'identité. Cette meeurs sora | au choquant ef se limiter au cadre | de Galles se ee re proposes français a sed 
prise pour une durée d’un an. de la lutte contre le SIDA ». medaire Kényan Ÿhe Weekly ser l'attitude « responsable » de 

La vents libre des seringues, mesure Review de remarquer, avec philo- Paris à celle, £ irresponsable », 
sur laquelle M® Barzach avait long- sophie, que les récents propos de 

l'objet d'une controverse, D'un | mps été hésitante, ma pra de M. Andrew Omanga, ministre Depuis lora, toutes les. balles 
côté, on faisait valoir le caractère | ment autorisée pour Une en du tourisme, accusant des plumes kényanes n'ont pas | 
indispensable d'une telle autori- : tab u «étrangers faloux » vouloir  cess uiminer contra . 

sation, compte tenu des risques | nf la diffusion de la maladie auprès «couler, par une mauvaise représentants dés mêdias + 

PR EN nee de ne EN ne ter et 

(Suite de la première page.) rieur de la Communauté euro- 
Mrs Barzach a déclaré que, dans péeune. + 2 

ce domaine, le dépistage Emati- eue et sans ls multi 

Émportemnent sexuel de ln popola. 

St DR sous scene 
limiter, d'une mamiëére on les individuels 

JEAN- YVES NAU, 

que cst un «leurre». Son coût 
élevé, « quasi incalculable » e1 son 
efficacité, toute relative (il faudrait 
le renouveler très souvent pour que 
les résultats obtenus soient fiables) 
interdise: de d'envisager une telle 
mesuré, Tout se t 
comme s un tel dépistage do metait 
progressivement en place. 

Il y avait d'abord en, en 1985, la 
décision de dépister systématique- 
ment les traces d'une contamination 

ne 
d'une 

pe 
neurs de sang même dépistage 
commence à être généralisé dans les 
hôpitaux franças. Me Barzach 
annonce aujourd'hui que l'examen 
médical ia] comportera doré- 
navent Îa recherche des anticorps 
anti-SIDA, mesure importante et 
sans doute indispensable au mème 
titre que la recherche des marqueurs 
de la syphilis, de la rubéole ou de la 

Dans ls même 1emps, 
une «concertation internarionale » 
est en Cours pour savoir si ce dépis- 

MYESTS 
DE LA FILIERE 
TT UTE 
ECONOMIE uns ALTERNATIVE DIFFUSION tage sera rendu obligatoire pour les ques». Mais les réeuiters du test 

ue D | voyageurs internationaux et, notam- n'auraient pas été connus au 
ment pour les déplacements à l'inté- intervention. d 

ROLE nt 
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— ARTSE 

: Däns Le script original, elle lé 
voyait: ef lui 

pe ne J'ai voulu ele 
Sott aussi dure qu'il l'est, 
Contrat tons fesqu'à La fin 

: : phants» de retour de la Grenade, 
. Elle et huiïs’en vont main dans la, : “main Charlie Chaplin et : 

: Paulette : 

film, droletique et poigninte. , 

incongrue, une cuvette de WC. Le 

coûté147,53 doliars et ne 

énergique « Mamie», son 

‘veux blancs, poigne d'acier, elle 
rappelle que son candidat a 
obtenu une confortable majorité, 

dat, à 
sion d'enquête. Mais il n'y a pas 
eu d'enquête. Et je n'ai pas été 

= Oui, j'ai eu des consillers et 
ceux qui étaient sur le film l'ont 

‘aimé Au département de la 
défense, au Pentagone, ç'a été 
plus nuancé: Une projection qui 

; «d'un régiment proche du camp où 
nous avons tourné a été annulée, 
et le nom de certains vrais 
<migrines » qui ont fait de la 
figuration a dû être retiré du 
énérique. 

payé de sa allant boire 
jusqu'à 53 thés chez les gens », et 
traque le premisre Hesure coura 
geuse qu’il a prise : supprimer un 
décret qui interdisait la 
tion de cornets de glace dans la 
rue. 

. Au rocr du bureau, une grande 
photo encadrée, fortement symbo- 

révélation, la confidence qui 
laisser pantoïs ses agiles hagiogra- 
phes, ses exigeants exégètes : 

jamais où d'Enage. DÉJà dans Les jamais eu 
spaghettis, 

droite ? Ou : Vous ne pouvez être 
ce que vous semblez ? Ma 
réponse est simple, je suis 
vase _ Fe 

T SPECTACLES 

Hog's Breath Inn. Littéralement : 
l'Auberge de l'haleine de cochon. 

« La perfection 

EE r î at ês AT ï | 

ÿ 

7 à È î 
ïl : À 

«Clint 

sept ans. Pas de dégâts. Des rides 
d'harmonie comme il y en 
d'expression. Sur Ia temps gau- 
che, cependant, nn méandre 

une petite veine sail- 
Jante, et qui bat. Il est 1à. Incroya- bE £sent et Lointas ñ 

et distant. 

Du calme? Comment, du 
calme... Je voudrais vous y voir. 
Et qu'on ne s'y trompe pas, l'effet 
Eastwood se fait sentir quel que 
soit l'âge, le sexe, Les opinions Fes É 

paru en 1983. L'auteur des Nues ef 
les morts littéralement, 

et les. à 
Son visage a la même pureté 
déconcertante. On pourrait aussi 
bien être devant un assassin que 
devant un saint. » Et l'écrivain se 
pose la question : Est-il très 
beau ? t: «Je n'ai pas 
pour habitude de penser aux 
hommes en termes de beauté. 

i Afaisil l'est. » L'affaire est enten- 
. due. 

qu'est-ce que tout cela peut 
Jier ? Est-ce que ça à 
quelque chose? Y auro-tl sur 

terre un seul honune qui ait envie 
devoir ça? » 

Sait-il les films de tai 
que nous sont 

digotés par des contrats, et 
avaient peu de chances d'être 
ponsables de leur destin » 
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CINÉMA 

Le domaine enchanté 
et le regarde se déshabiller. De 
temps en temps, l'inconnu du 

train — un fantôme, une vision 
— reparaït et parle de choses 
qui ont su lieu. dans l'avenir. 

Auteur du roman dont le fm 
est tiré, Tadeusz Komwicki tient 
ce rôle comme pour accentuer 

l'aspect révé de l'histoire. 

Waida, qui semble être revenu à 
l'inspiretion intimiste (mais très 

Andrzej Wajda à 
retrouvé l'inspiration 
intimiste du « Bois 
de bouleaux » et des 
« Demoiselles de Wilko ». 
Il a peint la Lituanie 
de son enfance 
aux couleurs 
du « Grand Meaulnes ». 

changé, en fait, de direction, 

réalisé un fm beau et dépay- 
sant où un com de Lituanie 

polonaise en 1939 — son pro- 
pre pays d'enfance recréé — est 
devenu comme le domaine 

enchanté de natre Grand 

Meauines. 
aussi une armée d'un autre 
ge : des lanciers à cheval para- 
dant au son d'une musique qui 
pourrait être fanfare viennoise, 
des fantassins se livrant à des 
exercices qui semblent des 
divertissements, 

inutite, donc, même si cer- 
tains détails du passé sont 
exacts, de chercher ici le 
tableau d'une Pologne de l'Est 
sur le point de s'effondrer dans 
la guerre. Catte guerre, on en 

En ce printemps 1939, rave- parle mais personne n'y croit . 
nant chez lui, dans la région de Les adolescents au cœur A. Fndres) Va 
Wilno, en Lituanie polonaise, avait tourné Danton et 
Witeck, qui a le cœur en fête, qu hors de 
or nd ce qu'il veut voir : Rentré dens Son pays 

uns nature re "avait jamais envisagé de 
iéyrique, le de sa Pa vers de romantisme et de Quiter, il travailla au théâtre. 
nesse. Un rene latéral Ciimères où l'on va jusqu'à vou- L'an dernier, I est revenu au 

train le fait entrer dans un 1 mourir ou bord de l'eau ans rt un mariage blanc, pour échap- ments aMOUreux, tation d'un 
monde qui, malgré les allusions 
à l'actualité, restera intemporel. 

Car Witeck va aimer, en per- 
dant la notion du temps. Et les 
signes placés sur sa route — 
rique À 1 feu vieille et 
déchamés que lui montre le 
contrôleur avec respect {c'est 
un notable), lin l'inconnu nes 
ment surgi pour lui tenir des 

roman de Tadeusz Konwicki, 
écrivain non je, qui n'a 

celui toujours pas le de faire édi- 
Ds aa pueaus Peer ter ses œuvres dans le circuit offi- 

nière image symbolique ne le ciel. 
ditelle pas ? = résistera aux «Au bout de trente ans, dit 
bombardements et À la guerre ml Pa prose ai projet de 
Surgissant dans un envol de fan- pe 

ciers qui ont terminé leur qua- Fi que javais envie de 

per à l'incompréhension des 
Parents et jouer un rôle, univers 

propos énigmatiques, — ne le Grille. et que je voulais pouvoir montrer 
détourneront préoc- au public. Si Tadeusz Konwicki a 

cupations. ais Paufna Miynarska er Piotr Pub deux ou rois vos dans ce 
interprètes que nous appelons le deuxième 

Witeck retrouve ses amis, sa 
famille, les maisons de bois 
tapies dans leurs grands jardins 
de chaque côté d'une rues aux 
sllures de chemin forestier. 
Catholiques polonais, protes- 
tants allemands, juifs et biélo- 
russiens vivent en bonne intell- 
gance. Les deux copains de 
Witeck courtisent des filles qui 
n'ont pas l'air farouche et mat- 
tant de la bohème dans catta 

incament une jeunesse étemelle 
que Wajda n'a jamais montrée. 
Depuis Une file 4 parlé en 

quées par les horreurs de [la 
guerre, les désarrois de l'après- 
guerre, la période stalinienne et, 

d'une façon générale, le déter- inisme” historique. AM « Crise à la Cinémathèque : 
société de villégiature. $ 

adolescents du domaine une nouvelle affaire 
Lui tombe amoureux d'Alina, , ne se replie pes sur Langi ?» Sous 

file d'un officier habitant CL passé idéalisé, il Dr Jean. Fran ois nr 
à autrement, en ouvrant nou uait la Jémique 

pour s'y introduire, Et des  Yeles Portes, de nouvelles fené- levée part "éventuel 
émois de collégien lorsqu'il "95 transfert du musée Langlois 
grimpe à ls fenêtre de sa balle . au Palais de Tokyo 

s Monde du 31 janvier). 
cinéaste Costa-Gavres, 

président de la 
Pémaheque, exprime, 

24 février - 31 mars au terme de son mandat, 
sa position. 

Bernard Pagès 
Sculptures 

vVEC HU des aimnh 
msjorité des anus 
teurs, j'ai depuis 

ans coordonner Fes e rs de 
redressement de l'association. Ces 
efforts aurgient €té vains sans un 

MUSÉE RODIN 
72, tes de Versone {7t-M° Varsnos 

60 DESSINS de 

Extraits du troisième volume de 
L'INVENTAIRE 

Ti et mer, 10 h-11 h 30 er 14h 30-17 h 
= Jusqu'au 16 mars ——— 6416 mars 

Galerie Maeght Lelons exceptionnel soutien de l'Etat 
15, rue de Téhéran, Paris 8° LB pa 

Sous mon mandat, indépendance. 
les crédits mis à notre 
ont été multipliés L Sans 
qu'aucun contrôle suppl Eten. 

taire, été 

SERVICES CHLTORELS ES pomme SERNRES CHLTTRELS 88 USÉREE mummag 

117. rue du Bec{7) 42-22-50-60 

{1 Philippe SCRIVE 
Sculptures grand format 

eve Remanes 19 FÉVRER - 5 AVR meme Avec une 
subvention de millions de 
francs et la a présence, de ce 

CAT untre CHR quatre nom ue n’a 
Fe codant 
- Re UL De nie eus 

EXPOSITION politique de redressement À 

PATRICK || presse a vombreux 
LEFEVRE a ont CRE concours Four 

LE QUATRIÈME ||. Gricc à ces movecs faces 
MIKADO rielle nouvelle, ous &YOnS pu 
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LA FOLLE JOURNEE ou 
à be MARIAGE DE FIGARO 

Benumarchais + Jean-Pierre VincenT 
Grand Théâmme 47 27 811% 
Du 12 février au 4 avail à 204 
Dimanche à 15h. Relâche dimanche soir er lundi 

pour lesquelles tant de retard 
avait été accumulé. 

Sauver les films fut La première 
de ces tâches. Combustion ou 

jon naturelle des vicilles 

Tél. : 48 99 94 50 
Matra : Crétcil-Prétechrre 

de étaient en danger de mort 
ous avons obtenu les entrepôts 

modernes indispensables, com- 
mencé à dresser enfin le catalogue 
scientifique de nos richesses, 
informausé les connaissances 
ainsi rassemblées. Surtout, nous 
avons organisé avec les crédits 
nouveaux l'activité de restaura- 

tion. Au sytiune, encore ivsuffi- 
sant, de cent titres chaque année, 

bles les pot pré- stal 
cieuses et les plus menacées. 

L fallait aussi préserver les col- 
lections de livres, de 
phies, d'affiches, de décors, 
d’appareïls, de costumes. Cel 

nous avons préparé le projet 
d'extension de la Cinémathèque 
au Palais de Tokyo. 

Mais tout cela, c'est hier. 
L'association va élire 
ques MOIS Un NOUVEAU gouverne- 
ment. Au terme de cette première 

LE étape de réorganisation, j 
haïîte que le prochain conseil soit 
en mesure de en toute 
clarté à la seule vraie question : 
quelle Cinémathèque veut-o0 ? 
Le projet existe. Î est le même 

depuis cinquante ans. Le 
l'avait inscrit au fronton de 
salle de de Chalon + 
« Musée du Cinéroa ». En 1969, à 
écrivait : = Comme nous sommes 
Join dus bus De verre Cinémathè- 
qe ddéale qui conserverair toute 
la production nationale et dont 
les salles de projection seraient 
celles qu'en aitend le public, au 
centre d'un musée qui né Serait 

« Chronique des événements a d'Andrzej Wajda 

« Je voudrais encore m'e 
sæ “trouver heureux 

des années: 

aussi aux <années enfan- 

que j'ai 
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opposés d'aucune façon. Mais 
faut-il en rester à ? ra 

Le Palais de Tokyo, c'est 
'abord des salles offrant des 

verte du patrimoine au 
SF énntdes pet Wine fe 

. grands. musées le 
popnis LU À 

polémique _. 

au sein du conseil ne s'y sont” 

Cinémat 

ngager » 
phus loin possible à l'Est J'ai va et 

troupes 
nest pe Ce 

à mon imagination sur 
Era les attitudes, les senti- 
ments lescents de 1939. 

rer un fait dans signée. 
tion. Mais je commence à me 
que mes devoirs de cinéaste doi- 

vent être différents. Au débat, je 
devais détruire des concepts 
erronés, surprendre, aÿir par 108S - 
les moyens pour attirer lettention 
sor ce que j'avais à dire, Je l'ai 
j' Mais iorsqu'ot & 

« Une crise? non, une renaissance sp 
que Lai Bagan annt 
ques. d'audience que bien des films 

ts commerciaux, um centre 
muséographique “cons ‘COnsacrÉ au : : 
cinéma coipme tous les 

ne 

‘tons de la ciné hate 
s'affrontent. M 

n'est. pas. ee. ke T 
.ment du musée Henri-Langlois 
d'a jamais Et décidé — lé débat 

* véritable va #’uniposer à nos suc- 

ue ambitieuse, ni 
techaocratique ni idolätre, 
ouvèrte aux “auteurs £ ‘Jeunes 

fur bouscujent le ciéma Sous 
fait leurs 

par thèmes, par: des années 60 
périodes, p 2e paye: cartes blan- 
Fbes multipliant Les les points de vue 
d'aiteurs, de siiques, de.techni- 

analyse de la production . 
Tops Au Palais de. 

nous disposerons de trois | 
nouvelles salles de cen 
range po prie et Fe 

Biblioth èque natiogalé. on, 
conauté tous les livres: 

mais n'a-t-or pas if 

Au nes de de Tokyo, nous die 
poserons de selles de consultation 

ter orne 
us important Enfin. 
Faut de eux de rencontres. Ales : 

‘nous la chance de 

D nn ee | : de sauver, 
les films ? 

vées: qui‘ Ja réservent: LE ses 
démons. 

Le Palais & Too, est pour 
faire. rs 

l'héritage et de répondra: à 
l’atrente de. ceux qui ont du 
cinéma l'idée eux 
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” Un bon sauvage 

Après l'Année de tous 
les 

pourle. Te etle 
tout- nucléaire > 

veilleusement filmé. Les 
re me ee 

Role ne ke Mgr te jungle. tive k ü atigue, Wat ÿ 3 
jond . ‘est, on Len PS SoEn + ca <a même 

temps Sven Cas 
son — reste gamour, 
couchers de 80 es comme 

age très haute çaif-. 
fure des enfants, leurs vête- 
ments harmonieusement 

méan- 

Unc joyeuse do. 
association de vrais 
talents. 
Une société à | 
volonté illimitée de 
faire rire.  moncsor 

Une mécanique de 
haute précision dont 

‘le fonctionnement 
nous enchante. 

EXPOSITIONS 

On redécouvre au musée du 

fuites an «désert», 
Passe encore qu'il se soit voué aux 
pinceaux et aux couleurs 

bonnie qe peinture 
teurs : une tradition fi: 
puissante l’y incitait. Mais 

les se multi 

jp A commencer par calui d'une 
éducation presque exclusivement 

toulousaine. Attiré par la 
tion — et les collections — 
Domena 
er de Rivalz, grand maître local, 
et fait siennes ses admirations. Or 

accablante en songeant 
celle-ci s'est perdue par la suite. 
Ce serait peu de dire qu'ils maîtri- 
sent leurs moyens : ils les possè- 
dent si parfaitement qu'ils déve- 
loppent une science complexe où 
traits, rehauts et allusions colo- 
rées séquilibrent et se complè. 
tent. Grands amateurs de papiers 
gris ou bleutés, particulièrement 

RSSOCATION 

Le meilleur du 
cinéma français dans 
le domaine du rire. 

Peintres français du XVIII siècle 

Pierre Subleyras, anachronique 
y Jui fant des compositions vastes 
et construites et des sujets émou- 
vants, qu'il les tire de la mytholo- 
gie ou de la Bible. Ni Jes traite 
avec suffisamment de talent pour 
dorer célèbre, quoique toulouw- 

Quest à Foie enfis à vor à 
Paris, il obtient le Grand Prix sans 
peine, quatre ans après Boucher, 

Erreur. Le Subleyres romain 

l'ensemble. Les lignes sont raides, 
les architectures structurent la 
toile : Subleyras est un anti- 
Tiepolo, un ennemi des ornements 
superfius. Ses portraits eux- 

mes se teintent d’un peu 

Les plaisirs 
de la sanguine 

Boullogne, ils usent de pierre 
noire, de craie ou de sanguine en 

1 emploient ces prooédés sonul ces sim 
tanément, quitte à introduire 
quelques détails à la plume et à 
ombrer au lavis. Anatomie, phy- 
sianomie, architectures et vête- 
ments leur étant motifs familiers, 
l'exécution semble d'une absolue 
facilité. 

Coypel, esquissant Ses décors 
monumentaux pour le duc 

Véronèse, il serait fort capable de 
légaler. Les anges de Eemoyne 
planent, les ailes ouvertes, sans 
souci de la vraisemblance : il 
n'importe, l'élégance y supplée. 

Watteau n'est pas le moins 
adroit de ces praticiens impertu- 
bables, on s’en doute. Cependant, 
dans la mesure où, comme Lan- 

cret, il se cantonne dans l'étude de 
figure ou le portrait d'expression, 
cufants noirs ou flûtistes jouffius, 

Le Péfision 

d’inquiétude, témoin celui 
d'Horace Walpole, les yeux écar- 
quillés devant le peintre. 
ue il meurt, à cinquante 

ans, ayant vu sa Messe de saint 
Basile placée sur un autel de 
Saint-Pierre de Rome, son décès 
passe presq presque inaperçu Ultime 
écalage, puise ue ii 

que décennies plus tar ques pen- 
zonnaires de l AGad mie de 
rence déconvraient à leur tour 
er vertus du rigorisme pictural. Ii 

n'est pas indifférent que ce soient, 
parmi d'autres, les œuvres sacrées 

il lui manque les envolées d'un 
Coypel. On le voit dans l'une de 
très rares études de compositions 
qui existent de sa main : cet 
incomparable spécialiste du détail 
échoue à mettre en place ies 
formes, 1à où d’autres, Coypel 
bien sûr, mais encore Subleyras 
ou Boucher, témoignent de l'éten- 
due de leurs ressources. Sans 
doute ces derniers récitent-ils ce 
qu’ils ont appris en Italie, mais ils 
le récitent avec une telle fougue 
que le pasticheur en devient 
convaincant. Heureuse époque. 

Ph.D. 

% Pavillon de Flore, musée du Lou- 
vre, jusqu'au [« juin. 

à parlir du mardi 
création 

el E a NU 
SONT 
SUR UN BATEAU . 
DENISE CHALEM 
MISE EN SCENE 

2 PL. DU CHATELET 
42742277 : 
18 RUE D'ENGHIEN 10° 
45231510 É 

de Subleyras qui aient conduit le 
jeune Louis David à se faire l'ap5- 
tre d'une réforme de son art. 
L'anachronisme devenait alors 
révolution. Reste à Sublevras, 
avec la gloire de quelques chefs- 
d'œuvre austères, celle d': avoir eu 
raison trente ans trop tôt. 

PHILIPPE DAGEN. 

* Musée du Luxembourg. 19, rue de 
Vaugirard, jusqu'au 26 avril. Un catalo- 
que semplaire, Jr fois par sa clarté et 
per l cos fommahons. qu'il 
ne accom; ue ex ition pi Re pag pos 

G82p. 

Trois volumes 
EË Estrie de la liste est 
Abel de Pujol pour son 
Egypte sauvée par 

Joseph; le dernier est Zuber 
(Henri) pour son Laboureur en 
Haute Alsace. Entre ces deux 
noms s'étend sur deux volumes 
le catalogue cornplet des psin- 
tres français conservés au 
musée du Louvre et au musée 
d'Orsay. L'entreprise était 
nécessaire et colossale. Elle a 
été menée à bien, et tout visi- 
teur peut désormais connaître 
l'inventaire des collections fran- 
Gaises, classé par ordre slpha- 
bétique d'artiste, chaque œuvre 
étant reproduite en noir et blanc 
d’une manière très lisible. 

Au reste, il ne s'agissait pes 
de réussir un afbum charment, 
mais de publier un instrument 
de travail facile à consulter, un 
répertoire exhaustif et précis, 
qui comptabilise et décrive. 
C'est ainsi que d'innombrables 
peintres, d'innombrables 
œuvres, parfaitement oubliés 
accèdent enfin à une mince 
immortskté : Poterist précède 
Poussin, Delance suit Delacroix 

dans ce registre solennel. 

Un troisième volume contient 

utiles. Ll met un terme à l'entre- 
pro de CAE Ege Com eners 
f y a une daine d'années — 
cer il a fallu ce délai pour venir à 
bout des sept miles cinq cents 
œuvres du Louvre et d'Orsay. 

Ph. D. 

% Trois volumes, édités par Ja 
tionanx, Réunion des musées na! 

334, 334ec 398 p., 700 F les trois. 
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ACOUISIONS D XVIIIe ET 1 . 
XXe SIÈCLES. H aan 2 mars; Mioée 20 heures, Entrée : 10 F. Jusqu'au 28 mars. 

% 10 h à 25 Enrrée Ego le dimanche (42 des arts décoratifs, 107, rue de Rivoli (42-60- 

10, pesage Turquetil (43-79-1443). 
Fauan 2{ mas 

27, re GRATALOUR. Levigncs Bastille, 27, 
de Charonne (47-00-88-18). Jusqu'au 

HUBINO: Galerie du jour Agnès Be 6, rue 
du Jour (42-33-43-40). Junqu'au 

PÉTER JOSEPEH ns oi 
57, roc du 

ne 11-71}, Jusqu'au 78 mar 

ABSTRACTIONS AUX ROYAUMES 
TH233) 22-14). Saudi et mardi de 12 à 30 à DÉS DEA Rome Day à 30 ewme JAPON ANT-OARDES 18h; dimanche Victor-Hugo (4500-01-50). 15m 
190 Ann A CARUES 110 PARIS TORVO-BEGRAML Honmage à dell 8 192 Jugun 16 ut 
arts de grphlame ct de Faffiche, a la 1] ECAIVE, Savices cures du Québec, 
Balerie, 5 étige, Jusqu'au 2 mars, d'iéns (47-23-61.65). Sanf mardi, de 117, rue da Bec. Jusqu'au 3 avril 
JULIAN SCeNagez, mcusnn JS 2h de 13H30 2 1745 LARTISTE ET SON DESSIN Imtint Galerie 

BAQUIE, MARCEL ODENRACE. Ge M LUBERATIONE, UN SIÈCLE D Écn o iondt 60 09 ED 19 De Zum, pou de MNAM Jen DE VI PARISIENNE. Musée Came, jones dargee el de À de Sérigné (4272-21-13). Sauf HOROSCHLA, Dose de 1906 à 1926 2 CSD Sat ban, 
GAUMONT SAEPICIE. 90 es cum. Gleries 

AUTE POVERA. 19652971. Gilrie 
Lifanc et Michel Durend-Dessert. 3, rot 

pme de cube votonne do voeu Handrestes (42-77-63-60). Jusqu'au 7 mars. 
DE NOIR EST UNE COULEUR. (Ar, 

BPT et Contre d'information 05-01-34). Jusqu'au 16 mars. Devame, Hartung, ete). Gaïesie Lalmnmière, Jusqu'en 16 mars, ue 88, boulevard do Courcelles (4763-03-85). CENT ANS DE RES LE CENTRE POMPIDOU, UNE  TAURATION PKARDIE, Mate Jesus 31 mars. 
APCECTURE qu 4 AXPONE. Gak-  noumments français Palzis de Chaillot, UNION DES ARTISTES MODERNES 
FES r du Trocadéro (42-27-35-75). Senf de de amer Con Bree, Galeue 
FOSTORE ShO TRES LR à 7 D LS Dates VIA, 1, rue € }. 

D'IMAGES, Une sélection de 16 mas, À PROPOS DE DESSIN. Boneard, 
, les Étapeu de ln création. études er eurnets ; Choix de dessins de dic- 

Mar 
F° . REMBRANDIT, 

a Gakrio CCL Juoqu'au jusqu'au 3 mai. Galeries Mazuine et Het jeunes artistes. Galeric Adrien Marght, 
16mans. 1 42-46, rue du Bac (4549-45-15). Jusqu'au rs FRANÇAIS ? gare: Tous Les jours, de 10 0 k à 19 h: mercredi 10 

GENE Gac: PATRICE cupna. 
Galerie Colbert, Petits Daniel Templon. 30, ro 

graphe 1953-1986 Grand Foyer. Jusqu'au  Champe. Sauf dimanche, de 12 h à 18 h 30. CRTARIO) us 

Galerie Christion 

cames, 1 ne Lisbonne (45-63-3606). 
mardi au vendredi, de 10 h à 13 h ct de 

Cent pe dc ES 4 

Galerie Bante, JEAN-MARIE KRAUTHL 
39 rue Quincammpois (42-77-3887). Joss 

BARBARA KRUGER. Galerie Crouset- 
Humenot, 5 bis, rue des Handricttes (48-87- 

60-41). Jusqu'au 21 wars. 
TED KURAHARA. Galerie Leif Static, 

37. res de Charonne (48-07-24-78). Jusqu'au 

JUDY Sculptures. Galerie 
Samia Saourna, 2, impasse des Bourdonnais 
(42-36-44-56). Jusqu'en 7 mars. 
HENRY Gramres et 

DR RENE € 12}, l'an 21 
MILOSLAV MOUCHA. Peintures. 

Gaiede Bin, 52-54, rue du Temple (42-72- 
39-84). Jusqu'au 14 mers 
ANNE MORŒAU. Galerie Jacob, 28, me 

Jacob (45-33-90-66). Jusqu'au 7 mars. 

Samouraï, l'art guerrier da 
Art 4 - Patrimoine du monde (49-00-15-96). 
Jusqu'au 10 evil. 
FRESNES. Mémoires de 36. Ecommée, 

41, rue Maurice-Ténine (46-68-0805). Entrée 
grinite, Jusqu'au 6 avril 
TYATSUR-BEINE. M. Diemer, 

G. Fabre, D. Mencobonl CREDAC, 95, ave- 
_ Gtorges-Gomet (46-70-15-71). Jusqu'an 

Toass, 

ANGERS Musée des Bexux- 
Arts, 0 res de Most (41-58-6465). 

FLE Mode 

ET Es RAS. 

PEA ROCHELLE. Kuiex œ Cine; Jen TÉLÉ À CINQUANTE ANS. à 13 in Lebon, 4, rue des Tr ee 
! Archives (42-7209-10). Tous les jours, sauf le PAGES. Sculptures. Galerie enr É le cunre (4641-37-79). Musées Jan 15 mes Set Mod de 1 À 30 à 27210) Ts jou, LŒAGES Soues Guess Met Bonn de à Sn À rs Rien Jos. Mon de t 79) 

LE TROISIÈME ŒIL DE J sciences et de l'dueirie, 30. avenue | LE TRAVAIL DU PAPIER. Clio RE RE NS uobe. Musa | HOUPAIX. Le Cubwker. Pres ct 
LARTIGUE, eu Corcatin-Curiou (42-78-70-00). Charkes-Seblon, 21, nv. du Maine (4548. ! au 31 ù des bemwrarts, 29, cidre Notre-Dame (37- deeses de femmes. Hôtel de ville. Du mardi 

relle£. Grand Palais, avenue SIX PEINTRES TUNISIENS 1048). Sauf dinmoho ct hd, de 13H A  Jesqu'eu il mas 3641-39). Jusqu'en 0 mars. a auibedi de 13 k à 19 b, dmenche de 10 h à 
Sauf mardi ét mercredi, de 12 h à ans 19. Jusqu'an 28 mars. CARL-HENNING PEDERSEN. Galerie DOLE. Peter à s 13 het de 15 h à 18h: Introdaction à Pœwvre, 

19 4. Jasqu'an 25 mai. ct cofanims, 293, ALANT. es Penn (GE). ES Artnes (TE LETIS. But Banque sationale de Pris, GrndPisce. Du 
DU DU 14-54). Sauf merdl, de 9 h 45 à 12het Ménétriers ( Jusqu'au 6 DEL DE Se 18 D D IS ER londi eu vendredi de 8 h 20 à 16 h 50. 

XVI" SIÈCLE DE WATTEAU A 13 1 30 à 17 h 20, Jusqu'au 23 mars TRS (42-77-9233). Jusqu'au 7 oars. 14 mars. Jusqu'au 8 mers. ce 
da Louvre. LE TRÉSOR DE D siècle . Galerie Jenn © 153, me Saim-Murtin (48-87-81-71). Jean-Marie Krsuit SAINT-ETIENNE. Z-M. Armioder; 

(42-60:39-26). Sauf mardi, do 9 h 45 à Jéms-Christ. Des moumaies dans Ia Guénégand (4326.  Jiqu'an 14 mars. Bone réglomnle des beausants. Josqu'an Momet Melon do I culture, Jusqu'en 
17h. Jusqu'au ke Hôtel de la Monnaie, 11, quai Conti 85-61). Jusqu'au 7 ATSUEO TANAKA. Galerie Stadler, 20 mara : 29 wars. : : 

DU NORD: La (43-29-1248). Sauf dimanche, de 11 h à 17h. Galerio Yvon 51, rue de Sainc (43-2691-10). Jusqu'en GRENOBLE. Arself Rainer. SAINT- L_ Georges Noel : New 
scssdinure (1885-1905, Musée de Petit vas Lembert (4271-09-33) : Peintures 7mas. de In mort ; Serge Spétrer. Bleu défense pas- York-Paris : dix ans d'ectrité, Galerie amie 
Paie, 2 Musée de ln 18,r6e 108, rue Vi Temple ; Gravates et de ÆIELD ULRICH. Gakrie Name San, ge, Ceutre nsïicngl d'art contemporain. Sasçu'au 29 wars. 12-73). Sauf lan, de 10 h à 17 h 40. de Parndis (4246-13-09). Sanf do 12h rs Craie dete 25, avenue de Toarville (67-05-0846). Magasin. Sito Bouchayer-Vislkt, 155, cours de T Jusqu'au 17 mai 1987, à 18h Jusqu'au 23 mare es Jusqu'en 7 mars. Berriat -(7621-9584). Jusqu'en 12 avril; Jusqu'au LS mars; Musée de Toulon, 113, 
SUBLEYRAS Gerra. re du JUDITH BARTOLANL Scal Bertrand 
Luxembourg, rue (42-34 ide Cudot, 77, rue des Archives 2599). Sand luodi, de 11 HA l8h:lojus, Ceres culturels 42 TE08-36). Jusqu'à fe mers 

noctorae jusqu'à 22 h, Jusqu'au 26 avril € à : USE-MARIE, BROCHEN. Galerie 
DPORSAY, La vie de bobème; L'ouverture 2étimale sapéienre Get beumxens, 11, quo tn Eee Pam (SORSIES). 

Maïlloi. , dl 
{45-48.11-11). Sauf hundi, de 10h 3018h: vendredi, de 12 à 30 à 18h 
Le jour, nocturne jusqu'à 21 k 45 ; le di 
che de 9h à 18. Entrée 21 F. 

11, avenue da Président-Wilson 
61-27). Suof lundi, do 10 h à 17 h ACTURE DE 
Grodi jusqu'à 20 h 30, Pntrée : LS F, Center, 261, boulevard 
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DINIRS — ns 
. "RIVE DROITE 

6, rue de ÿ Dai une anciene et bel ss cb du XVII 2, le mer Bvre ses or peurs turbo, bar, 
Gibiers. Mens 120 F. Accueil j 1 h da matin. Recome par G. et: TA. : re 

CAVEAU Caves du XV D, souper j. 24 h. Soirée sutnée par taint-jacques fraîches touisios, Copies 
Fa, pa oué à onde un sans LP ee ba One à 

Rendez-vous de la place Vendôme 

DAREOUM 296876 — Spéciale MAROCAINÉS, TAGINES, COUSCOUS, MÉCHO he 
44, roc Seinto-Anre, > F'mérél_ er Déj fr nas, Ace js à 23h 30 Es 

TH , Cuise CASSOULET, CONMT, FOIE 
CÉES, MOMLIES. bene 10 Pre Co AUS ORNE ie L'AMOUR Ce Der sn 

DE LA MUSIQUE | er ne 
ENREGISTREE 

Son_étonnent 
25, rue Le Peletier, 9 F. dim, 6 à 50 personnes. dîners, soupers de 19 h 30 à O h 15. Parsons Dane 

Deux journées “d'auditions commentées", 

RIVOLI PARK 42-60-6042 
216, rue de Riva, face Jardin des Tuileries 

CRACOVIA 43-70-36-72 en oontes 6 dore, Out tale Rs moi Gmendhe, Aubiance 
33, av. Philippo-Auguste, 11 M°Nation avec moñiciens. 

CLOSERIE SARLADAISE Ts les j 
94, bd Diderot, 12 

45-12-60-76 BABOTCHKA 
9, rue Belidor, 13% . F. dim. 

RIVE GAUCHE 
LA FERME DU PÉRIGORD 43-31-69-20 

Fossés-Sait-Marcel, 5° 

DU 
Déjeuness d'affaires - Diners - Salou pour groupes 

LE NOUVEAU RESTAURANT RUSSE 
de fa porte des Ternes (entre les hôtels Méradion et Concorde) 

‘ DÉTEUNERS D'AFFAIRES, DINERS JAUx AUX CHANDELLES 
Avec un programme musical de disques compact SR THIS es 
classiques et Jazz, sur les enceintes de vos rêves : A Ka RL 4m cr Bu GR DUR We RER 

ALLISON, B & W, CABASSE, DITTON-CELESTION, Th bonlerrd Saint Germmis,# FLS  <OGOROONIE», cie fre mms MENU MN 
ELIPSON, JBL, JM LAB, KEF, LUXMAN, EE 

MAGNAT, YAMAHA. | PRES re OO een meme 
Parkieg assuré devant Le restaurant : face au #° 2, rue Faber. k 

Spécialité de confit dE 2 dE aù of cr, Par 
22h 30, Ouvert Fermé Iuodi. 

SOUPERS APRÈS MINUIT +- 

CHARLOT, « RO DES COQUILLAGES » 
* +2, place de 43-14-4968 eau heure du matin 

DANS CE RESTAURANT VOUE À TOUTES TOUTES LES SPÉCIALITÉS DE LA MER. ‘ 
L'UNE DES MEILLEURES DE PARIS. 

présenté par le Monde de la Musique. 
RER TEE 47054975 

Le Lundi 2 Mars de 15h à 
et Mardi 3 Mars de 11 h à 

17h 
19h 

Un grand débat / Rencontre 
avec les plus grands fabricants d'enceintes. 

LES RESTAURANTS DE LA NUIT 
OUVERTS MÊME LE JOUR 

LE GRAND CAFÉ CAPUCINES 
4, bd des Copines - 47-42-75-77 
«LE RESTAURANT DE LA MER DE L'OPÉRA » 

Le Lundi 2 Mars à 17 h 30 LA MAISON D'ALSACE 
Games - 43-59-4424 
ANBASSADE GASTRONOMIQUE D D'ALSACE, 
rm ri 

… de touts première fraicheur. 

AU PIED DE COCHON 
6, rue Coquillière - 42-36-1 1-75 

eLE FAMEUX RESTAURANT DES HALLES» 
De ue 

vie nocturne parisienne. 
Enîtres et fruits do mer tout l'année. 

Auditorium de Fnac Forum - 1 à 7, rue Pierre Lescot - Paris 1° niveau 3 

RE ARR PNEU Era TEST PRE MA Eee 25 ça 

ë 
ë 
' 



PALAIS-ROYAL (42-97-5581) (D, L), LE GRENIER (43-80-6801) (Mar, D.  Douno-moi ton Hage. l'fnis ane machine. 

. 20h4:lAmmegsnke Er voliche denses deux sales, :. L.). 22h : N'inslme pes jo reste. MONTREUIL, Th-Ecole (48-58-6533), 

PLAINE (42501865) QD soir, L, TAÉATRE DU TEMPS (43551035). PETIT CASINO (4278-36-50) D), Jeu Ven, Sem, 21 bh, Din. 16 h : Visite 

Mar}, 20 h 30, dim 17 h : Emages de mur jen. sem 20H 30 : Antigone ; mers 21 b: Les cles sont vaches; 22h 30: interdite. 

Mussohnl en hiver. © ‘© ven. 20 h 30 : Électre. 
sois, TE. DÜ ROND-POINT (42-56-60: ROINEVIRQULE (42-7867 NEan M 2.2 20h20: Dans Ai noir, L.), 21 1 " à (42: ; 3 ï 

Pontra Da emnss ra rotiche dans les donx males Hi L, 20 h 15 : Pièces F2 n90: des champs de coton. RES 

5 {D.sûir, L.), 18 Noë désirs Font désordre. PAVILLONS-SOUS-ROIS, Espace des 
débarrasser. h30, dm TOURTOUR (45-87-8248) (D. L), 
27 h 15-: Demières Jettres d'une mère 20 h 30 : Babiboum (D..L.) 18h4S-la SPLENIMD SAINT-MARTIN (4208- 

“jaive à son a... à E. Guillevic. 23.55) D L), 20 h 30 : Laissoz-les : 

‘ (4208-18-50), C1, D vivre (46-31- 

Arts (48-48-10-30), le 3, à 20 h 30 : 
Fe Grand ballet des caraïbes. 

RENAISSANCE . TRISTAN-RERNARD (42-93-65-56) LE PLESSIS-ROBINSON, © C. 

“sonret Le 25), 21 à, sum. dine et le 26 à 31.20 h 30:T'Amnivermaire, à partir TINTAMARRE -33-82) (D. L.). 25-00) (D. soir, L: 21 h). Edo 17h: (48-87- 
20% 15: Bien antour des oreilles, 21h: V'epesqu'Agatbe ù 

ROSEAUTHÉATRE . (4271-30-20) VARIÉTÉS (423309.92) ér, L), sl vous platt : 21 h 30: Astaris bour. ROYAUMONT, Abbaye (40-35-30-16), le 

{P:}, 19 b, les jours pairs : Armandine. 20 h 30, ps 17h15 Ét &: En région isie) 28, à 18h: leatru Lens 

SAINT-GEORGES (45786347) (D. LS 30: C'est encore mioux l'après-midi En région parisienne para, Le 1e, à 18H: Le hrériire ARE 

ir, L), 20 R 45: sm 19 het 21h ES à 2331-19), - Bretagne. 
DRE mas + Lescafés-théätres ANTON Th E Gémier (297-3119) * SAINT-DENIS, Th, 243. 

BAGNEUX, Ti V. Eugoe (46631059, 0099), le SA 20h Pen 
Le 3h 14 30 et 20 h 20 : Zazie dam le ne D a 28 À 20 2e? 

Îe 1e, à 16 h : Anita VO. : 
5, te (43-64-77-18), jen VERSAILLES, Te. Montumier (39-50- 

ven. sum. 21 b, Gin. 17 R: To d8 71-18), le 3, à 21 h: Cameras do Ver ATELIEW (46-06-4924 5 e 

BOUFFES [RES cesesoon TE sam. lu, mar. BOBIGNY, MC, (B-3I-1145). le 3, à, J-mailtes CCF: Rack, Schubert, 

* Sur, y x s 
5 roi Lea. 

Phases Tourniquet. + LT - hs 1,7 ; : Maison des Arts A. Mairanx kr DORA PM Le 
p 

: Grancher, 
(4899-20-60), ls 3, E 20H 5 Les ei 8, Rover an) er AA: 

£ u ia, J. 
GA (Vüle-Lobos). Po 

VILLESUIF, Th. KR Rolland (47-26 
FONTENAY-AUX-ROSES, ‘Tl den 15-02), les 2, 3, à 20 h 30 : L'école des 
Boues (46-81-3005), Ja 3, à 20h50 À «femmes. 

times ue (io LE Chansonniers 
, 26-30), ke 3, à 20 h 30 : L'Esprit des bois CAVEAU DE LA RÉPUBLIQUE (42-78- 

TE 14 (45454977) (D. , d'hommes : : Orties de secours. LONGIUMEAU, Th. A-Aëem (69-09. 4445), 21 ., dim. 15 X 30 : l'Aocmo- 

-- 20h45, dim: 17 h: Vers Baxter (à partir 2e. 8 : 60-14), le 3,2 21 h: J.-P. Mader, ‘habitation. : 

de 27). Chromtome chatouillenx:; 22 h à DEUX ANES (46-06-10-26), 2L h, dim. 
15 h 30: Après La rose, c’est le bouquet. 

FONTENAY-LE-FLEURY, Théitre 
60-20-65), 15 28, à 21 h: P. Conte. 

ERSLA AS 15220 3e din L 
hi K: JET, “Théâtre ‘des 

a A22% Qs). 

"20h30 (3). 
ALLEZ HOP. so (dera. le 28) | TEL DU LIERRE (45-86-5583 rs | i 

3883-40), 21 PYFS is de Sault ce DURE. 3-21-22: sain léhe lee [ (80-43-45-90), le 27, À 21 à: Mames ou 

ti 0 =. THÉATRE DE PARIS (43-59-3939) (D. : la Couscince nationale des 
ee : por, L) 20h 30cm 14h30 ct 8: ER fnisars d'élevage | ; es 

Ru og ra TE PARIS-VILLETTE aus GRATTE-PIED (43-54-69-78), mer, jet. | Le Monde Informations S 

-2}; à h, dim. 15 h 30 & Cx soir, L.), 21 h. din. 16H30: Conver- voa. sem. 20 h 15 et 22 h : Vierge et seul A 42-81-26-2 

. - 18h 30 :2a Logon des aloëe (derx le 1°). savions 2près un EMErrEMENt. à Seobs. ô 

BAUNQU 12-61-6914 (Mer. D. sol), (= = a , Pour tous renseignements concemant 

+ |. .20h 30, dim à 15h 30: Y avi un otage A l'ensemble des programmes ou des salles . 

RUE (36000) Où do, RCE ES rs ide 1 h à 21 h sauf dimanches et jours fériés) 
Ÿ . _— LT F n 

: e 5 à pré a 

DE dm ln sm: | REC TON Er ETUI CC ICE D A EE EE 
Enr. re : Georges Aperghis 

Réservations: 436477 48 + FNAC su PARIS fo) : GAUMONT AMBASSADE — GEORGE-V — GAUMONT OPÉRA 
'AGNE — HAUTEFEUILLE — PUBLICIS ST- 
HALLES — MAAALLET BASTALE — KINOPANORAMA 

SALLA FAVART. (429606-H), 
EBCURAL PANORAIS — MANLOT 

des à 19-30 : Lt Puritains. 

Gars 
PORTES ONE : PRO ETES 

“En. à 11h 20; dun. + mer. À ESSAION De 7 

"Parèaret ; mer-+ su +ies à He Li redee CAROUNE CELLIER + GUY MARCHAND » MARIE DUBOIS « MICHEL GALABRU 

d'une eu FR Papioci d'Armésie., : MATE TER 
"FONTAINE (48-74-7440) (D. sr L. 
‘20 30, sem. 17 h, dim. 15 à 30: 

GAITÉ-MONTPARNASSE (43-20- 

. 60-56) (D. soir, L) 21 b, dim.'15 h: 

LA BRUYÈRE (48-74:76-99) (D. noir, 
. L.):21 b, dim_.15 h : la Femme sauvage. 

ns ctss ur 
op AE 

MARIE-STUART (4508-17-80) (D. sr, |: 
2.7, 20 h 15, dim. 15 h 30 : Interview de |: 

Mas Morts" Schmitt per sca fantômes ; 
* 22h: Moëus de mûens. ‘ 
MARIGNY : U 

7 à  dim.14 8 30 : Koan: |: 

Bc-Kosan ct marie soit, L.), 21h sam 18h, dim 15hila | 
d E É  @. : ete 

DE VERRE (43-38-33-4) 
b: Allez, hop! 

COMÉDIE M {noceL' (665350) :OX mir, L) 
« . 21h 15. sem. 18:h 45 ot.21 h 40, dim. 

É 15 h 30: Pyjeme pour sb... 
â MICHODIÈRE (47-42-95-22) (DL soûr), |. 

‘20h 30, ro. 15h, sam. 18h 30ct21h: 

MODERNE (48-74-10-75) (D. soir, L), 
21h, dim. 15h: l'Etfet Glaplon. : 
MONTPARNASSE :: (43-22-77-74), 

"AVERTISSEMENT: Cr  . 

.« JACQUES ROSNY 
“de heurter la sensibilité des plus Jeunes spectateurs. 

FRANCOISE DARNE 
: £ ne FONCEL 

HT TN LUN Al [. duSouTmes | r 
PASCALE VIGNAL A ee |: 7. 4mas 

ÉPÉTOULTER | :. Dans ltasolitude © | j 
DETTE | ‘des champs de coton Le suicidé 
RAT TAU Lt 4 o KOLTES: . -| . comédie de Nicolaï ERDMAN 

Re À AU. tend rançais de Michel VINAVER 

‘avec lsaach de BANKOLÉ et Laurent MALET mise en scène Claude STRATZ 

us Location: 47.211881 - FNAC - Minitel 3615 Code COM21 



Les films marqués (*) sont interdits aux 
aæmoëns de treize ans (**}) aux mois de dix- 
boit eus. 

LUNDI 2 MARS 
Ralîche. 

MARDI 3 MARS 

K. Mizoguchi : 21 B, Derrière Le miroir, de 
N. Ray. 

LUNDI 2 MARS 

. 15 h Le Crime de lord Saville, de 

16 b, Retour de flamme, d'H. Festourts 
D 'Ht:17, For ever and a 

DIMANCHE 1 MARS : 

14 h 30, M était une guerre dans mon 
exfance, de S. Sai ; 17 h 30, Les Hommes 

êu Nord/Les Hommes de Tohoke, de 
ichikaws ; K 5 

day (ins à Narayama, de S. Ivannre 

La Cinémathèque A 19h, Programmes des films de D 10h, 
5 . ÿ 3 

ie de PIDELEC LL M Faubourg SARA | Ghèque créas. | RSA MARS Goutons Allan, 1er, (43-27-8850): - Nasios, 127 (43-83-0467) 

CN BEAUBOURG (42-78-35-51) MARDI 3 MARS 415.30, L'Épouve de S. Frac, de Le Ce CELA GERS MSSD Ommom ss, 14 (ES 

MERCREDI 25 FÉVRIER Reliche. . Masamura ; Années de cré- , 18 (45-22-46-01). 84-50} : Genswat-Parrasse, (43-35- 

Qt Le Caen de CM es de 15 b. Lo Cité fondroyée. de Luitz- grscuie/L Homme extatique, de Cehy, 18 € LES ! ; 3040): .Ganmont-Convention. t# 

E Rod: 21 b, Le Moment de lu vérité, de MO n 17, Etoñes de Wu
 CVostf) : CENTRE GEORGES PO, À ; 30, La Rivièro Ki, de Ÿ, de US624146) : Saint GR RATE) € Mate nt 

F Res. 19h Esarades Cinéma ee Httérature au Japon 
Abri 11e (PRE . eo): Pas Clichy, 18 (6-22 

JEUDI 26 FÉVRIER JEUDI 26 FÉVRIER 
MARDI 3 MARS DE MINUIT (Fc-A, va) : 4601. - sie 

16 b, Ji la Houletie. Roi des voleurs, de 15 k, Les Bleus de in Marine, de MERCREDI 25 FÉVRIER Reèct Cluny Palace, 57 (43-25-19:90)- MAUVAIS SANG (Fr) : Ciné Ben 

P. Colombier; Hommage à Francesco M. Cammage : 17 h, La Dolorous, de 14 h 30, II était une dons mon 
LES BALISEURS DU 

AU VASE I 62386) à Batzacs (45 

Rosi: 19 1 La Belle et le Cavalier; J. Grémillon : 19 h, L’Atlantide, de enfance, de S. Saito; 17 h 30, L'Auberge s. a ut à sien, v.0.) : Utopis, 5° ( 5). 61-10 60) : a 63 

21 h 45, Les Hommes contre. Ÿ EG. Une als PS deS Fayoda; 20h30 Une Les EXCI
USIVIIÉS BASE DÉTECTIVE PRIVÉ (AVC): SIT ) : Luxembourg, 

VENDREDI 27 FÉVRIER VENDREDI 27 FÉVRIER Etrange de l'est de la rivière Sumide, de CA MAT Napoléon, 17° (42-67-63-42). : MÉLO Er) : Hédiller P eu 

16 b. LOcudene de H. Fesconrt: Home 15, Le Boœu, de 3. Delon; #7 be STaes ÉVRTÉE LES ADUE MATRA FE mes BIRDY (A, vo) : Luce
rmeire, & (45H 26580)... 

mage à F, Rosi: 19 b, L'Affaire Matt: L'Enfant de La jungle, de Z Koda (L) ; JEUDI 6 (45-44-2830). : A) : LA MESSE EST FINIE (ki. vo) : 

21 È LS, Locky Luciano. 19 h, Les Arrivistes, de L. Daquin. 14 h 30, La Porte de chair/Barrière de AFTER HOU
RS (A, v.0.) : Gi BLUE VELVET' (A. va) C): Forum Racine Odéon, 6 (43-26-19-68} ; Ga 

SAMEDI 28 FÉVRIER SAMEDI 23 FÉVRIER qui, de À D de 3. Semi: 20 B 00, Conennge 4 (825637, faq tceuille, & Des 20s Pate D LP REACULE En): T'es 

15 b, Raboïiot, de J. Daroy; 17h, Le UI5 b Le Chiens de 3, Renoir; 17.L,  Évasion à l'aube, de S. Taniguchi. 28: Cinoches StGermaïn, 6 (4633  (47-05-12-15) ; Colisée, SUR LE MEN LE qe ëon, € (4 

Voile bleu, de J. Sielli; Hommage à Histoire d'un acteur ambulant, de Yasujiro VENDREDI 27 FÉVRIER + 10-82), bmp. 2046): Escarial, 13 (47-07-2804) 5 Er 29 ac Montparnasse, 6: (45-74- 

F, Rosi: 19 h, Cadavres exquis ; 21 b 30, Ozx: 19 k, Chronique d'Anna Magdalen
a AJANTRIE vo) : Répablc Parnassiens, 14” .— VÉ:. Ds ! 143.59-92-82): 

Le Christ s'est arrété à Eboli. Bacb, de JM. Straub et D. Huillei; 21 h, 14 h 30, Ssojuro, de A. Kurosawa; ANR ds 519%). Lumière, 9 ( j. ; 9494): Marignan, 8 (47 2): 

DIMANCHE 1° MARS Les Demoëselles de Wilko, de A Wajda 17 À 30, Tuer! de K. Okamoun; 20 k 30 L'ANNÉE DU DRAGON {A vo) : : BONS  BAISERS LIVERPOOL Go VD SES Cr 

Fee ere de Momie Cru. © DOEMANCHE nes Grand Pavois, LS (45-5446-35) P) < Lumbours & (6 70H28) D Opére, Se {742 

d'A. Valentin: 17 b, Un Homme marche s 1° MARS 
ASSOCIATION DE TT. HA) UGC Boulersrd, 

dans le ville, de M. Pagliero : Hommage à ps L'Ama
 de Hay Chareriey. de PL h 20, Le True ur Te, 5: Fons Faro, A RRAZIL (Brie, v.0.) : Epée de Pois" (45-74-9540); é Basile, de 

À : É 13 à : è 
; ; 3; Sa j 3 UGC Gare 2 

Rod: 19, Les Fos Fri D Gr Sant 39 h Le Héros merilige, de Visage dunaure, de TONER DD: Re 50090 + UGC Mon 529168) ASS SDS OR De a {AS80 
VEC VUE (Brit, mo): 1803); “Gobelins, 13 (43-36- 

É 
PE (3385980) à dci PL Re Le ras 

VO.: UGC BIARRITZ - UGC DANTON - CINÉ BEAUBOURG LES HALLES - GAUMONT PARNASSE - Das 3008) à ; VO De Pmrassient, 14 ta 

14 JUILLET BEAUGRENELLE 
$2-37). ; 32-20); Mistral, 1# ent ie 

VE: UGC BOULEVARD - UGC MONTPARNASSE - UGC GOBELINS 
LE CŒUR, MUSCES 0 Jailet Beangrenele, 197 (5 : pe 

Sriphérie: - = 
LA COULEUR 32-00); Path£-CHchy, 18 (45-22-4601). 

Périphérie: ROXANE VERSAILLES - ARTE
L NOGENT-SUR-MARNE 

A COLE 624576) MISSION ta va) : Fo Orieut- 

Forum me | 6e 1454457340). Georg W, @ (4S-62- 

tefenille, 6" (46-33-79-38) ; UGC 19 = VLil œ (4246 

“Un hymne tendre et fort comme un rêve retrouvé, 

à la nostalgie poignante et drôle... L'émotion instantanée.” 
Jean-Paul Chaillet, PREMIÈRE 

“Un petit chef-d'œuvre!” 
Brigitte Cornand, ACTUEL 

CROSS (*) : George-V, 8 (45-62-41: s 

Pan Opére, ES ; 

LE DÉCLIN DE L'EMPIRE AMÉRIF 

CAIN (Can) : ‘ Bo 

71-52-36) : UGC Odéon, & (42-25 

10-30) ; , (45-74-94-94) : 

Pagode, 7e (47-05-1 15} ; U 

‘Aussi rigolard qu'une virée de mômes, 

aussi bouleversant que des enfants mal aimés.” 
Odile Grand, COSMOPOLITAN 

42-27) : 14h 
| RD) me PUS). 

die, 8" (45-63-16-16). .  °. 

(A. v£).: Forum Arcen-Ciel, le (42 

97-53-74) : Rex, 2 (42-36-8393) UGC 

Odéon, 6 (42-25-10-30) : Publicis 

Champs-Elysées, 8° -(47-20-76-23) ; 

. Ermitage, # (45-63-16-16) ; Rex, 2° (42- 
36-53-93) ; UGC ! é (45 
14-94-34) : 9e (47-42 

6-31) : Bastille, .L1e (43-42-1680) ; 
UGC Gobelins, 13 (43-36-23-44) : 

ia, 14 (43-27-84-50) : 

Comme l'enfance.” 
François Cognard, STARFIX 

Publicis Chemps- 
76-23) : 
Gaumont 

GOTHIC (Brit*, 

48-28. 
e, 15: (45- 

UGC. SNERTE £r 

-  Gaumont-Alésis, 
Miramer, lé (4320-89-52); UGC.” 

MISS MONA, (°) : Luxembourg, 3 (46- 
TT); Balænes & (45-61-1060): 

: Se (42464907) ; Parnasices, Lumière, 3: 
14 (43-20-30-19) à 

LA MOUCHE (A vo) (*) : Forum 

Oimbqre L 1e (42-33-42-26) ; UGC 

Denton, & (4225-10-30): Marignan, 5 
(43-59-9283); NS. : Res, 2 (42-36- 

EE Français, 9° ae EL UGC 
Gobelins 14. (4 }s 
passe: Pathé "14 {43-20-12-06); Pathé 

Clichy, 18° (45-22-4601). 

MURS 

: :: (Br; wa) : Cinoches, 6: (46-33-10-82). 

“NEUF SEMAINES ET DEMIE (+) (A, 
! se) :'Téompbe, Be (45-62-4576). 

LP UE NOBR ET BLANC (F-) : Epée de Bois, 5° 

NOLA ARLING N'EN FAIT QUPA Es 

LES L  Etyséés-Liscobs, % 

ST Énieer,  (ES 

LE DIEU DE LA DANSE {Fr.}: Pagode, * 

| ‘ DO ET LA® CR va : Gaston - 
: 

66 # . 
| . . ” Hales, 1° Len ya à pre ee i 

Joué à la perfection, remarquablement mis en Image. Re de SE De CLOS D Rs EP 

Jacques Rouland, ALMA || Pre. 
ee FRS DE rt PUS 

L à : 1 A 
= VENU (ue za Foro Qée * Oo! AESSE (Jap, 0. : Forum Horizon. 

«C’est à la fois tragique et drôle, trouble et envoütant. I L'ÉTAT DE GRACE PE : Parmesiens, on 
mes 

qe) à MIRASELLE D 
Ganmot-Haïles,. 1 (40-26-12-12): 
.Saiat-Germaln des Prés, 6° (42-22- 
87-23); Balzac, 9 (45-61-10-60); Parass- 

. siens, 14 (43-20-3220). 
LE RAYON VERT (Er.) : Parnassious, 
14 (43-20-30-19)._ Nu 

ROSA LUXEMBURG (AL, v.0.} : Cino- 
ches, 61 (46-33-10-82). De 
LA ROSE. POURPRE DU CAIRE (A. 

v.0.) : Grand Pavois, 15° (45-54-46-85); 
. Châtelet-Vicéocie, Fr (42-36-12-83). : 
LA RUMBA (Fr) : Fo Horizon, 1* 

Convention, 19 (45-74-93-40) ; . ’ UGC 

PA en OS nee (OLD 
TD. As :8-(43-59-29-467: Normandie, & (45-67 

LES FUGITIFS (Fc) : Gaumont 16-16); ier, 8e (43-87- 

2e (47-42-60-33) : Bretagne, 6 (: . «: 4443}: : 

5147) : Ambassade, 
cs 

va) : Cinoches St 
Germain, & (46-33-10-82) ; Eruitage, # 

: vf: UGC Montpar- (45-63-16-16) : 
masse, 6" (45749494). - 

ET SŒURS (A, vo.) : 

Srodio de la Harpe, 5.(46-5425-52). : 

L'HISTOIRE OFFICIELLE (Ars, 
Denfest, 1# (4321-41-01). _- 

ï dE Ci 1 Gi 

CÉ0-n48 : Mopeos 19 (43-27- 

DEC Dani ® (A6) 

EN): 
| LA LÉGENDE DE LA 
DE SOURAM (507, 7.0.) 

Fe = 

Bois, 5 (4337-57-47). - + Epée de: 

LÉVY ET COLIATH (Fr) : 

2 are Die 2. 
(43-36-28 46); UGC & (4225. 

LES FILMS COLUMBIA PRÉSENTENT UNE 
PRODUCTION ACT I 

AND BY ME (COMPTE SUR MOI) ex WIL WHEATON_ RIVER PHOE de Lyon 12 (04 

COREY FELDMAN JERRY O'CONNELL RIFFERSUTHERLAND Pr PRES) que 

ER Te SU VAS M MEL Er (ONE SR) PE TU el Convention 13 (18284227). 

PET E n) oNaCE A ET TO 0 NEC LS ATOS INTES w 

NS A ON TV EN) RTE 0 EEE) MAO) LUOIV IS FAN TD UND: Mau à 
D TER NN | dat 2 AVES GéARD 

” 7 ne ÉD: conne te goes (PSS 

| ÉrvoR 
“bourg. 6 (AS-6EUT-IT) (4579-75-75). ° 

D Le te Us 

(45-08-57-57) ; Rex, 2 (4226-2383) s: 

LABYRINTHE (A. vo.) : Forum Arcen- 
Ciel, l= (42-97-52-43) ; -T4-Juillet 

Foram 
; Gas 

MANON DES SOURCES (Fr) : Forum :° # 

MASQUES (Fr) : Forum Horizon, 1e 

(As -va): Forum 
Qaent apres, 1er. (42-33-42-26) 
Go E (45-62-41-46); Ti 
-C 15-76): v.f- : Arcades, 2° (42- 

33-54-58): Parimonnt-Opéra, 9% (47-42 
:8631): Gaïpé-Réchochüuart, 9° (48-75 

3-77)5. UGC. Gobclins, 13* 
(43-36:23-44);-Montparnos, 14° (43-27 

vo.) 5 Siné 

‘272 LÉ MATIN (Fr) : Gaumont Halles, 
n: PT ASAUe Sn iéienet Se (5 
“261017); Grorge-V, &.(45-62-41-46); 

nr “Montpernene, 15 (4546 

=. Er) :Goorge-V, & (45-62-4146). 

ESS 
_'ÉTRORAS (Ben, vo.) : Latine, # (62778. es rm , # (eu 

Su 

#4 

Lsbrlase 

rit 

les 

ê 

ER dt 8 ss 



DANS'IÉS 

30-40); 
LT GSPSTSTS), — VLS 
°  parnase, € QE 

Boulevard, 9e (45:7 _"Gobeñas LOC 

ras fente +. een 

À 

Charlot débute su cinéms/ A Lois de Phospita lité ; 

« 

DS 

Babe), 

cs LC s « Sr" 

(ERRU), Smet! g Y. a, DS 
“Base AE ET . 9 (4742-56-31) : Nation, 12 (Er 

- SAU- 
Li (SI. 

< eee Action Ecalot, 3 (43-2572-07). BUSTER ÉEÂTON, Stadio 43, 9: (47-70- 
L ske Dictateur Fier .. 6340). En alternance :le Mécano äcin 

la noce Jes -sanvages: “General; Collège : Ma vache ct moi ; les : 

Chez Le - EURE : Sherlock Junior L 

Panras, Bolangeki : 30.1 30 : Lens (pod 

ns ee 1: : MARDSMARS 
en se CM ME nee . Xncèmsire, 18 h 30 : voir le 25: ° 

BAR EUÉ _Ree rene, RE Te 

Poire.) : 20 à 30: 
HE" : T° Aféiaor, Quatuor de 

5° | ‘mammi (À. #0) 

(SZ 

Le 
C Mons. 
; UGC. 

arlot:vaga- : Dernier Round ; Stexmboat BULJr 

cho Ole :VEnt , comte ie DAS se L'IMPOSSIELE Me. BÉBÉ (A. 

PR ee VAR On. 

DCE Re : 

“ile dé Le Valais, 2075 30-: 7 "Mondes (Lectaïr, SL. 

co 
F .Laoecanire, 18 b 30: F, Scoupel (Mosarts . î 

30: 
L'inde)… : 

ot, 21h: JP. Dollenbech, 

nae France, 8 L 20: D. Bell, À. Gal 

… Chopin, 
: 

: “Salle Piayel, 20 h 30 : voir Je 25.
 | ; 

ce Salmte-Agaès, 20 1 30
 : voir le 25. Jazz, pop, rock, fol

k 

M'A: P.vn RASE SALE (423297-71), 23 ht 

712616) : | Fame ;le 3 : Secret Talk. 

Barber..). 

Orchestre ugtional de France, dir. Sale Playel, 20 b 39 : Eoscmbie orchestra Corboz. (Mozart) 

ls'1=, lo 2: 

A — 

ET VIRILLES 

'AVVENTÜURA 20) 
Lambert, 1 ( 

. | Spa ee sS Ps 
pie + T. Montolin. 

JOURNAL 

PRERXT 

- mer. : B. Lagrens, B. 
men, S. 

. JOURNAL 
43-26-28-59), mer. : Wa! 

= + One: jen : CL Later 
we : Cyr Jazz 

Stompers. 

(A. -v.0) : Action Ecoles, 5° (43-25 - #0}: 

L Sainte 

+ Napoléon, 17 (42-57 

MONTPARNASSE 
7 mer, jeu. : EL Louis 
3 5 san : Quiniette 

SAINT- 
térgate 
Sextet ; 

; 3 Tia Pan 

PETIT OPPORTUN (43-36-01-36), 23 
GR Fee. 

’ Bragoife. 
LA PINTE (43-26-26-15), 21 b, lo 28 : 

Je 2, 3 : Now Jazz Of. 

RADIO-FRANCE, Andhoriem 105 (45- 

24-15-16), le 25, à 20 b 30 : R. Urtreger, 

M. Durct. 
SLOW CLUB (4343-8420) 

Ci M Lalerière, dem. 

(Doppler, Saint-Saëns, mou Go a À È 

Fauré). ni SUNSET (42-61-46-60), 23 h : EL Texie
r. 

= Salle Coriot, 20 b 30 : Ensemble des
 Dour TROTTOIRS DE BUENOS-AIRES 

( 

a21b30: 
3:M. Ate- 

: CAVÉAU DE LA HUCHETTE 143-26-: - - 20h30 : les Contes 

RAU DE LA, Rs dans 1 27 À 
3 à 20.h 30, le 1e à 15 h 30 ct 20 

.. partie du 28: Tom Cnt Diniland . .… Fiite . Le 28 à 15 h 30: 

* CHAPRILE.DES LOMBARDS LS
. !’Nossotto. À 20h 30 : Don 

Fa 24-24), 22 h 30, mer. : Af
ica Se fl F $ 

is ven, sann: Le es. 

: jes musicales 

,20h30:vir 25 Va 

Su ts 0h30: MTS 
MARS .  : GBUS (47-00-7881) Le 25, 222R. 

PAL. Almard ‘ - Skydog Les 27, 28 © Tue Glory BOT 
; SERKET ‘(48-87-00-89). 

“ creA (4519920). b2822h155 

*DONOS (65-84-7200). le 28, à 20 L 30: 
5 ON ORS (EL oo, a 3: Décal

age ee 

 . CREENE STREET (48570089) lo 28h. DGA 13h: Eaberot. 

—— 

F * (Fair théâtres sabrontiomsés.) s 

BASTILLE (: L42-14), le 3 2 20h 

"Canard pélinoës. Les 35, 
21 b: Chi Sako. 

25,26 à 20 h 30: Min 
. ESPACE CARDIN 

XSÉE-MONIMARTRE (52 
25-15). snes. 14 à 30, sem. 

14 b30 et 

20 b 30, dim. 14 h ot 17 h 30
: Fandango. 

QD. soir, E)e 

(6073153) (D: sois. 1), 20 h 30, 

‘mn. 18h ot 21 h:18 Fetito 
de 

k2 horreurs. . 

26, 21, 28 à 

CAFÉ DE LA DANSE 143-57-05-35), les 

142-66-17-81), 1e 25, 
ADN A0 paire Deimee. e 

[RAD 

ECTACLES 
IO-TÉLÉVISION _ 

des films 

13.50 Feuilleton 

15.30 Croque-vacances. 
17.30 La vie des Botes. 

19.10 Feullaton : 

1435 Magazine : Ligne 

23.10 Journal... . 

fait l'objet d'un article 
notre apprécial 

MaAnqUueT EM -Chef-d’œuvre on 

DEUXIÈME CHAINE : A2 

18.45 Fouileton : Le riche et le pauvre. 

La dossier da mois : Le 

Pires on jeu. 

le dernier 

J 

PREMIÈRE CHAINE : TF 1 
(9° épisode). : Symphonie (9 

14.45 Feuilleton : isaura (39° épisode). 

15.15 Quarté à Vincennes. 

18.00 Feuilleton : Huit, ça suffit. 

18.26 Mäni-journel, pour Les jonnes. 

18.45 Jeu : La roue de la fortune. 
Santa-Barbara. 

Cinéma : 
La lune dans le caniveau. EE | 

Fibn français de Jean-Jacques Beineix (D
 Ame 

Depardieu, Nastasja ictoria Abril, Kinski, 

; directs. 

15.35 Fouäleton : Aus Carnot (5* épisode). 

16.05 C'est encore mieux l'après-midi. 

2320 Sport : besbet-ball.Coupe d'Europe, 
v 

RADIOS ILE VIS —————
— 

par un 
supplément. Les carrés placés après le 

titre 

tion : D À éviter m On peut voir BE 
Ne pas 

du 
de 

Mezzogiorno. 
docker revient sans cesse à la ruelle où sa sœur 

PU veut — s'est tranché la 

Bernard 
dur métier d'actiannaire ; À 
tirelires ? ; Le jen boursier ; 

Samedi 28 Février 

9hà 9h30 et de 14h30 à 15h. 

L ices ; Entretien avoc : 

2230 Noits rsagpétiques. La nuit e
t le moment ; Les not 

vells princesses 10.10 Du jour au 
lendemain. 

FRANCE-MUSIQUE 

de Cycle 

à 23,08, Jazr-Clnb, en direct dn Magnetic Te
rrace. 

eudi 26 février 

19.00 La 19-20 de l'information. 

19.65 Dessin animé : Ulysse 31. 

20.05 Jeux : La cinsse. 

20.35 Cinéma : 
Le bal des vampires. & 

Film américain de Roman Polanski (1967). Avec 

Jack Mac Cowran, Polansky, Alfie Bass, Jes- 

sie Robins, Tate, Ferdy Mayne. 

D'une étrange auberge à un étrange château de 

Transylvanie, les aventures d'un vieux
 fesseur et 

de son assistars, qui veulent démontre
r existence 

RP 
22.20 Journal. 
22.50 Magazine : Pare-chocs. 
23.20 Prélude à la nuit. 

CANAL PLUS 

14.00 César : BCBG m1 n'y a pes de
 fumée sans Per D 

Film américain d Dorian Walker (1984 Avec Jude Nelson, 

Jonna Lee: 15.50 Cinéma: Sueurs ses. Film 

américain Alfred Hitchcock (1958). Avec Jemes Sterrarts 

d'informations ; ,55 Feuilleton : jectif nul; 

28.85 5 20.35 Cinéma : Tempôte. au Film amé- 

ricain de Weill_ (1980). Avec HN Chyburgh, 

rt 



24 Le 

une équipe performante 

L'EXPORTATION DE PRODUITS 
AGRO-ALIMENTAIRES VERS Sr 

L'AMERIQUE DU NORD. Aggñe it on pe VA PE let era} 
Dans le cadre de leur formation les participants : role le urban Leues o€ management, Moent à eng and 

| 

« réalseront des études pour le compte d'entreprises, french, experience in coslerence otganisetion and mmbeting. 
Te: ne 

+ pargparonl à un sérinare Inguiique de 6 semaines The post vil be ad ou 1 joe 1987 
Îp9- Sleronisen, 30 nn 

e eflectueront des missions commerciales aux USA ou au RS em ae. 
‘ang ne rene 

ne est prise en charge et rémunérée par Parber deals able Ro M Je PE nt au D des ressources humaines : Lices a FORE MODE ancre 

Monde @ Jeudi 26 février 1987 «es 

Vista Chemical Company 

ls a major Integrated U.S. producer of commodity and specialty chemicals, 

employing 1500 people worldwide. 

The European office located in Brussels is responsible for the marketing of the 

company’s product lines in Europe, Africa and the Middle East. Due to its expan- 

ding export activities, the European office is now interviewing candidates for the 

position of : 

eV SIA 

Reporting to the commercial director, the representative will be responsible for 

developing new markets for a range of petrochemicai products manufactured in 

the U.S.A. and Europe. 

: la BIAO-Mal 
Recrute par voie de concours 

UN AGENT D'ENCADREMENT  : : 
Ce concours est ouvert aux r

essortissants : MALIENS 

Jouissant de leurs droits civiques et âgés d
e moins de trente ans. - "7..." 

Les candidats doivent avoir une sotide formation économique 
et comptable É 

tée par la détention de l'un d
es diplômes suivants : 

| MTS re 

diplôme de licence es-sciencss économiq
ues gestion) - 

diplôme d'un Institut Supérieur de Gestion_ 
È 

diplôme de Gestion Comptable et d'Expertise Comptable 

diplôme de Gestion des Entreprises et Économie Monétaire .. 

diplôme d’un Institut d'Administration des Entreprises | 

diplôme d'Etudes Comptables Supérieures _ : ee. 

diplôme d'Etudes Supérieures de Banque
 : : 

diplôme d'un institut Supérieur de Statistiques 
: 

diplôme du Centre d'Etudes Financières et Bancaires.…. : -: : s 2 
CRRERELLE) 

où d'un diplôme équivalent (Ecoles Supérieures spécialisées telles, 
rieures de Cornmerce, de Gestion et 1U.T.). de Fu : 

Les étudiants qui préparent actuellement ces diplômes sont également admis. à 

concourir. Toutefois, leur recrutement définitif sera subordanné à l'obtention des 

grades universitaires requis et ceci au terme de l'année scolaire 1986-1987. . ° :. 

Les dossiers devront être retirés au Dépertemient Fortnation dela BIAD MALI | 

The ideal candidate will fit the following profile : 

] 

Background in chemistry, chemical engineering or economics (MBA) 

Energetic and enthusiastic personality 

Capable of working independently and as part of a team 

Good command of English; additional major European language an advan- 

tage 
« 26-35 years of age 
e 2-5 years sales experience in the chemical industry 

ainsi qu'au Département Formation du Groupe :. - 

BIAO - 9, avenue de Messine - 75008 PARIS . Le Re 

dès le 26 Février." 
Ces dossiers, dûment complétés, devronit être déposés aux mêmes services

 le : 7 

The position wilt include a substantial amount of foreign travel. Vista Chemical 

offers an attractive remuneration package, including a bonus arrangement. 1OMars 1987 demieï délai. 

Candicdiates interested in this position should write, including a curr
iculum vitae, 

to: 

Jean Bekaert, Vista Chemical Europe 

Hilton Tower, 39 Bld de Waterloo 

1000 Brussels, Belgium 

interpreter/Translator (English/French}. 

The International Institute of Tropical Agricutturs (IFAÏ. "| 
with headquarters in Ibadan, Nigeria, is an Intsrñational ‘| - 

agricultural research and training center, K is ône 013.1 

| centers supported by the Consultative Group.on interne -:| 
|: tional Agricuttural Research (CGIAR) wfioss secretariat “| 

atthe World Bank in Washington D.C.. U.S.A. 
R | | 

The Institute has a vecancy for an . 

Interpreter/Translator (English/Fren- 

ch). Salary is negotiable and wii de- ven ability to intarpret ë 

pend on qualifications and experience. French as wel as French into’ Engüsh. : 

The appointee wi be based in fbadan . Experience in word processing would. : 

on the ITA campus that hss residen- 
pie se 

tial aress and excellent working and en Afrique. @ 
BE CONSEIL, filiale mation et du suivi de la formation. 

de l'un des premiers groupes 1Réf. 002). 

européens de conseil et d'ingénierie S 

informatique, recherche dans le cadre 3.Deux experts financiers avant une 

d'une mission de longue durée auprès experence opérationnelle dans une 

de clients importants en Afrique franco- direction financière et une compétence 

phone : confirmée en gestion de trésorerie. 

à Eau 1Réf. 003). 

1. Un expert en gestion de person: É : Le 

chargé de la conception et de la mise en Les candidats doivent faire preuve d'ex- 

œuvre des outils d'administration et de _ Cellentes qualitésrelationnelles et d'une 

gestion prévisionnelle du personnel. grande autonomie de travail. Une pre- 
(Ref. 000. miére expérience de l'Afrique et une 

expérience de consultant dans les 

2. Un experten gestion de la formation, 5 domaines précisés sont indis-J 

chargé de la planification, de la program pensables. 

| | eme dis 
CHEF DE LA DIVISION || “émememes 

DU PERSONNEL ||] assisranresocuaus 
Merci de bien vouloir envoyer votre CV. et une courte lettre manu

scrite 

en indiquant La référence choisie 

à Mme E. Bonan - SEMA®METRA CONSEIL, 70, rue Cortambert - 75016 PARIS 

international urban development association 

SECRETARY GENERAL 
(BASED IN THE NETHERLANDS) 
pv sers prions roc 1 pese ban dre 

Eds US, LL Lg Et and projects 

. + 

5. de 4 6 

ANFOPAR Rhône-Alpes « 3, place d'Arpôt ue me M enfer cunuan vne 
se rue de Montteseuy, Paris-7* 

mL — 2596 CG THE HAGUE — THE NETHERLANDS. en mentionnant ia référence PE-O1. 38200 VIENNE - Tél : 74.46.27.68. 
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RTS Informations «services » 
Commerciales 

o 
W 1 D 
15 9 P 
2 S$ D 
4-3 L 8 D 

3-5 ù * 3 0 c 2” 
s 773 è 4 5 

LULU Jeu inclus et de 9 heures à 16 h 30, cs N $ 0 D 
meublées le vendredi, 3-3 > He : 
CE @ SOLDARITÉ : Pharmankh. ms 2020 1H D 

Sue m 7 3-4 2 3 3 € 

(æ fisont faute Couverture Soc! 2-8 4 4 Fe 
SAN ER rene DE Pharmankh, organisme qui vient de 8 € æ8 18 D 2 # CC 
sion. Téi.: 48-33-16-18.| se créer, régi par la loi de 1901, 2 6 16 6 N 2-1 D 

regroupe des personnalités du S=2 $-4 D 23 18 N 
monde médical, paramédical et du 6 5 2 18 P 3 7 N 

spectacle. Son but est de founir gra- 2 3 sl * 5 $ D 
tuitement à toutes les associations Fe RE 2-4 N 

ATOS humanitaires (et plus perticulière- 227 5-2 À En 
ment à Médecins du monda) médicæ- EU 

COEUR sements. On peut l'aider per des 
en 

MOTS CROISÉS MÉTÉOROLOGIE 
De a fs mm 

d PROBLÈME N° 4429 SITUATION LE 25 FÉVRIER 1987 A O HEURE TU Pour SRE ee de de ares rer, > 

Tél 2 (1) 49-03-21.15 > 

PLACEMENTS En 

ete] SI LL : 
LONGERE do 30 m de long. 
Éc ere ; HORIZONTALEMENT 

. Fait toujours un effet «saisis. Tél : 88-71-31-07. nn de 

me. Joyau de la couronne. — IIL Source 
tes} d'intérêt. Mesure étrengère. — 

TV. Sur nos côtes, ce sont de vérite- 
dles vénus. — V. A un emploi sûr 
Een pas ne Por Part de = 

= che. Descendue d'un coup de 

Fermes tee. sngre | cfusi». - VIIL Est haut en cou- 
— Lannion bG mer 155. 7p.,, : 

FENEN T 

TA : (16) 49-66-61-60. grande Fe : RSR 
ï x fourrage. | Lé 

| domaines | k 
ANJOU en bios où par lots. 

domaine 240 ho torss- 
HOUDARD BP. 310 LAVAL 
Ta : (18) 43-56-86 1-60. 

re 
È  — . TERRAINS, ù A ie Paro-provinpe ! è 

à si PAT . 38.15 Tapez u où : Evans es ses | , | LEMONDE puis FRAIM , cours Michelet, . : 

Or 6 He ie 4 : je ppartements . Pièce. Acadér E 

EU a d " = ÉQLES nous futaiss chânes. à ï 
ST Rech. 1 à 3 P. Paris, préfère E#, LE MONDE PUQLICITÉ 

Chez Citroëa du 20 février au 2 mars 1887, 6. 7e, 12°, 147, 16°. 16° avec 
+ ë  : ; Se Ou sans travotac. e. 

Gtroën reprend VE sms 
Roux: (181 94-74-61-98. | VIL Ides RA. — ines. — 

Fais TE 48- veile. Eu — | Evolution probable du temps en Frauce l'a: di sera assez ensoleillée. 
: ; Sie 5 et RENE -BeL eutre le mercredi 25 février à heure Plus à l'ouest de la Bretagne et de La 
; et le jeudi 26 Février À 24 heures. Normandie au Midi-Pyrénées, après 

: Verticalement La son qui abardait les côtes quelques éclaircies temporaires, le ciel pertarbation $ ; 
u 1. Enneigement. — 2. Néon. | akentiques satin finira d'éva- se couvrira à sonveau, la pluie débutant 

7 Aven. — 3. Téméraire. — 4. Méan- | cuer l'est du pays où clle sera suivic sur la Bretagne à la mi-journée et s'en 

Fe drine. — 5, Nie. Idéal. — 6, Du. Isis, | d'éclaircies, D'autre part, ane nouvelle dant aux pays de Loire à l'Aquitaine et 
Fe 7, Uluier. Bu. — 8. Eres, ReceL. — zen plavieuse gagne louer de le au en cours d'après-midi. 

9. Iseut. Asile, France en cours d'après-midi. Les températures minimales seront en 
Jeudi, le matinée sera très nuageuse hausse. Il pèlera encore, de — 2 °C à 

GUY BROUTY. sur l'emsemble du Ces nuages — 4 «C sur le nord-est, mais sur les 
ï seront accompagnés pile Qu Cent as j cs tEMpEARES sun ne neigere. au-dessus ie , 

Se te.5 | JOURNAL OFFICIEL | one Meremniaax BCéromamd rm méditerranéennes. î 
È Les températures maximales iront de 

Sont publiés an Journal officiel | Pre fm ee Re 11 9 C à 14.» C sur le sud du pays, de 
a CERTES du mercredi 25 février 1987 : ne Pau done de $C À BC de loue au nord gt où 

dossier per SOF-SOVAC. Cutte ofire set lmitée sux propriétaires de tele TL EE DES DÉCRETS Cbte d'Azur à la Corse. Sur les autres  Cntre-est, de 3° sur le nord-est. 
ë . véhicules dant le carte gris out à leur nom depuis plus de 3 mois. © Ne 87-123 du 19 février 1987 | régions, des éclaircies se développeront. En cours de journée, an mistral ct une 

png - PA t publication de ls convention De Nord au Bassin parisien et au Nord-  tramontane modérés s'établiront. 

_- qe Ge 179197 | Dsotércil ete le gouverne RCE : He À Mons nnte 1-81 À ment de la République française et 
# - Votre adresse commercisle og | je gonvernement de la République 

= SIÈGE SOCIAL | Se Cned true, (pti dx ee mes bureeux, sacréteriet. télec | ie 1085. ? 

| CONSTITUTION STÉS| one 87-124 &u 9 février 1987 
pare accord entre 

DE | ASPAC 4289-60-50 + | francaise ef le Conseil fédéral aise 
relatif à l'imposition des rémunéra- 

rhin VOTRE SIÈGE SOCIAL tions des travailleurs frontaliers, 
…. DOMICILLATIONS igné à Paris le 11 avril 1983, come 

SARL — RC — RM l'échange de lettres des 
Conetitutions de sociétés | 25 avrilet 8 juin 1984 et modifié par 

= Démarches et tous services} Péchange de lettres des 2 et 5 sep- 
. RENE PneTCE tembre 1985. 
ve RUE EI TCEE 43551 UN ARRETÉ 
0 demandes DORA TION re. © Du 18 février 1987 définissant 

| rmnneeraæu. cé eue: | les modalités de retrait de pièces de 
ex, télécopie. tocopie, | 10F. 

CONSTITUTION nociétée, METEOROLOGIE 

EMBASSY SERVICE | “revarte |EN BREF 
8, avenue de Massine, Pre P la loi 

75008 PARIS : 42-600-9 1-83. @ PARIS : ï ie 

1er Se cn PER AEPTS DE GDE| — PAS: 40-66-0782 | _ Depuis le 23 février, les Parisiens 
Si sue desire ü GSSE, pour CLIENTÈLE peuvent obienir ious ronssinemens 

fameux ë a pratiques concemant l'application 
menage. brlients, soit la loi du 23 décembre 1986 cite 
Fe, dns on eLoi Méhaignerie» en téléphonent 

ere ee SI eu centre d'informations téléphonées 57 

UNION FONCÈRE du logement + 42-71-3181 de | [M sie 
EUROPÉENNE  : S heures à 12 heures et de 14 heures 24 ü 

— Vente - » 

pr que rm A TVR tree ere I, c'est-ë-cre pour &s France : heure légale 
es # M= Anne Pharmankh, | moins 2 heures 3 heure lé iver. 7 107 mc de FO Per moins en re légala moins 1 heure en hiver. 

TEL : 43-26-09-25. Document érabli avec le support technique spécial de la Météorologie maticaale.) 
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Décès 
— M. et Ma Robert Guieux, 

ant la douleur de faire part du décès de 

ieur mère, grand-mère 1 parente, 

CénmcE ENTRAYGUES, 

Une bénédiction et la levée du corps 

ane PES l'hpptal du Vaide-Grice, 
(arme 26 (one PT, à9h15. 

La sera célébrée 

-n légliss de re Ormes (Cor- 

2), le vendredi 27 février, à 10 h 30, 

suivie de l'inlnmation dans le caveau de 

famille. 

29, rue de ls Jonquière, 
75017 Paris. 
a —————— 

= Me Michel Gour, 
aée Brigitte Renaud, 

3 la doaleur de faire part du décès subit 
de son mari, 

Michel GOUR, 
médecin. 

M. Claude Gour, 
M. et Mx Jean-Claude Gour, 
M. ei M= Renaud 

et leur famille, 
Ses enfants, grands-parents, parents, 

frère et beaux-parents. 

La cérémonie religieuse sera célébrée 

le But 26 lémier 1987, & 10 heures, en 

aie de Mareil-Marly (78750). 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

2, square des Aubades, 
78160 Mariy-te-Roi. 

CARNET DU MONDE 
Tarif : la ligne HT. | 

Toutes robriques -...... 69 F 

Commrunieat. diverses ...72 F 

Renseignements : 42-47-95-03 

— Mr Léon Loué, 
Ses enfants, 
Et toute le famille, 

ont la douleur de Faire part du décès de 

M. Léou LOUÉ, 
F, 

docteur ès lettres as F : 

survenu le 22 février 1987. 
La cérémonie religieuse sera célébrée 

je Vendre 27 février, à 9 h 30, en 

Re Saint-Antoine-de-Padoue, Le 

Chesnay. 

TI, avenue du Maréchal-Foch, 
78000 Versailles. 

Le président, 
Et les membres du conseil d'adminis- 

tation de l'Association adultes et 

jeunes handicapés (AP. Ds 

at la douleur de faire part du décès de 
leur président d'honneur, 

James MARANGÉ, 

survem le 20 février 1987, à La Ver- 
rière (Yvelines). 

APAJF 
26. rue du Chemin-Vert, 
75011 Paris. 

(Le Monde daté 22-23 février.) 
mm 

— La Roche-sur-Yon. 

Me Eliane Montiahue, 
son épouse, 
FNioale Momilahue, 
Le docteur Marc Mantlahuc et Mw, 

ses cnfants, 
Catherine et Sabine, 

ses petites-filles, 
Les parents et alliés, 

ont 1a doaleur de faire part du décès, 
dans sa soixante-septième année, de 

Fersand MONTLAEUC, 

or Leg d'ouner, 
de guerre, 

commandeur dans l'ordre 
des Palmes académiques, 

survenu le 24 février 1987. 
Les obsèques civiles auront feu au 

cimetière de Saïnt-André-d'Ornay, à La 
Rochoaur-Yon, 1 vendre 27 Errer à 

Le présent avis tient lieu de faire- 

part. 

28, rue Boileau, 
85000 La Roche-sur-Yon. 

Roux, 
Le 

— Le docteur et M= Lonis Bertagns, 

Lo professeur et Ms Dominique 

et Me Xavier Bertigns, 

Le professeur et Mes Michel 

La dogs où Dee Peampcis Dear 

"Valérie, Natacha, Stéphante 
Lovis-Alexandre, Marion, 

ti 

et de Polonia Restituta, 

survena le 21 février 1987, dans 
: de iè ë 

La cérémonie re aura lieu le 

i 26 février, een la basilique 

fie Clotilde, rue Las Cases, à 

Paris-7e. 

— Me H6lène Riffeutt, 
Le professezr Alain Girard, 
La direction et le personnel de Faits 

et Opinions, 

2 ee 

nr 
LE ar, 

cafondateur de Faïts et Opinions. 

25, rus Cambon, 
75001 Paris. 

- Vire Pare TE nd ions, 
Lerdirecteur et la rédaction de la 9 h 30, salle des Commissions, 

RO PL'Gdés Rostain: « ds 
ont La tristesee d’anmancer la dispariti

on de forage. » : 

de leur directeur honoraire, = Université Panis-l, vendredi 

dela revue, î 6 mars, à 14 heures, amphithéätre 102, 

un 9, rue Malher, M. T. 

Jeau STOEIZEL, Ermde des b 

membre de l'institut. 

59-61, rue Pouchet, 
_ cire de Vilenciemes led 

SOIT Pesk = 
GR TES api 

Collet, 

Socigté 
M. FE. Grresiak : « Représentation 

des 

ie des amis du Centre 
connaissances et à techniques d'inférence 

a sociologiques 
pour le maniement di graphiques : 

application au système expert 

dredi 13 mans, à 16 heures, 

PARIS EN VITTES 
PEL rl | VENDREDI 27 FÉVRIER 

pe févier Le portraé à l'époque de le Rensis- Les bâtiseurs de cathédrales à 

{Le Monde daté 26 ier.) me an CS, Yictair
e de Dune de Pas”, 15 beares, por- 

-M : Van Laak, Samothrace (V. Turpin). 
L 

LT 
‘ «D nouveau sur le procès de Saints b des Carmes où le 

Frèce Roger, prieur de Taizé, 
Louis XVI au Temple. Enquête sur l

a ee 15 pd eee 

font je mort du so 
m «Le Marais et ses restaura- 

part avec peine de-décès de 

Frère WILHELM, de TAIZÉ,. _ 

sarvem Le 23 février 1987, à Page de 

Sr RARE 

eucs Heu à 
Paroisse (I. Eee 

«L'Opéra et s0n. sous-sol », 

17 heures, entrée (Ch. (Ch. Merle). SP: qe 

« Le Musée d'Orsay», 11 beures, TE mu seul 

1, rue de Bellechasse, où 13h 30, entrée EI métro, 
groupes. 
«Le vieus village de Montinartre », 

15 heures, sortie métro Lamarck- 

Caulninçourt (Rérrrection du passé). 

+. «Montmartre conan êt mécoumu : le, 

Batezu-avoir et antres cHés d'artistes, 

le château des CA 1 eue 

et 14 heures, métro Abesses ‘ 
( Polyer). 

« Coins ignorés du vieux Montmar- 

tre», 14 b 30, métro_ Lamarck- 

Caulaincourt Gr et: curiosités. de nents disparus 
: Thommes. 

d PYvette et T'atclier- 
enr Pr LE 

Salle 

alais 
eo. Boucher). 
As, me Keppler, 2h15: «Conti 

antiquité de 

nues en 
_ MENTELS Paris-l, samedi 

| La Renault 21 C ‘est Il ver- 

‘sions avec différents niveaux 

.-d'é quipements: et de moto- 

risations: de 1721 cmé à 
.1995cm$ essence, 2068. cn 
Diesel, Turbo. Diesel. À vous 

de choisir, à vous la liberté. 

Modèle. présenté Renault 

21 TXE avec options. -Millé- 

sime 87 Garantie anti-corro- | 
‘sion Renault: 5 8ns. DIAC:' 
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: laqué époxy noir ou blanc, patère " 

9 têtes plastique, nt j 

.L90-P30-H26 

GUTE 49 Armoïre à chaussures, 

aggloméré laqué blanc, L80 - P40 - 40 

had ane 

_. SDERNIS DE pe 
+ 

no 

.: … TIMO 78/4 Commode 
|: naturel verni, L70-P 

a { b ue 
empêchera de vous habiller chez vos stylis

tes préférés. 

s$jour pour manifester votre es af à et se montent jusqu'où vous voulez. 
Rétablir l'ordre avec des prix aussi compr

éhensifs, 

vêtements qui s'acerochent aux - : Par contre les prix, eux, descendent, 
ça balsie autant les hésitations que le pous

sière, 102 ? 

et joueit les superpositions Sur Pour les vêtements et les chauseures, c'est
 pareil On a tout Une fois toutes vos petites affaires bien ran

gées, bien 

«Les déssi On rend même les chaissures . un choix de penderies, de placards, de rangement
s, | à Pabri, vous verrez que ça à des avantages d'être un

 peu 

: qui revendiquent en vrac sur ls moq
uetée le droit au cirage. : dams toutes les tailles, dens tous l

es styles mais pas dans conservateur. 

: On comprend, on vous dit... - D De. LE Va LE tous les prix: îls sont tous petits. En p
lus, on peut rajouter 

‘quand même voir à ne pas exngér
en 3 : des étagères coulissantes ou régla

bles, des tiroirs, 

des tringles, des glaces, bref tous les accesso
ires possibles 

® 

s ordre. Pour les bouquins, chez 
métal En _ etimaginables, Vu leurs prix, ce n'e

st pas ça qui vous 

TEL HAS6S PASS MAR: 1:20 H-MER JEU VEN: 1-22 SAM
 ET DDL.:-1020 H-FERME LE LUNDI () QE RESTAURANT PARAD

IS D'ENFANTS. 

VENNECE TEL 0) 64928585 - LUN. MAR. MER. VEN. 1-20 H-JEU 1
422 E SA. 10-20 DO 10-19 H (ÿ FOI RESTAURANT PARADIS D'ENFANTS. 

RN 18 QUARTIER DU GRIFFON - VITROLLES TEL. 428998. [æ} fi RESTAURANT PARADIS D'ENFAN
TS. 

“x aie jen 8 maars 1987 oçhs, den le Bite dr incl dispo
s 

pr Dis NORD ZA PARIS NORD 
AUTOROUE PU NORD SORTE I PARIE

NOES 

bé IKEA EVRY LIBRES: 21 LE CLOS-AU
X-POIS AU ROUTE DU SUD SORTIE EVEY LISSES

 M 

; SE LPON:CTRE CHAL DU GRAND VIRE V
AULE EN VELIN TEL. 18-7828 IEBA VIRROLLER 
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Economie 
Redoutant une forte hausse en janvier 

Le gouvernement révise 
son objectif sur les prix 

hausse des produits énergétiques Pour La rue de Rivoli, la hausse hausse de 500 000 

d25% 
de hausse de prix, et non 
plus 2%. Cette modification 
des perspectives tient au fait 
que le gouvernement s'attend, 
pour le mois de janvier, à une 
hausse des prix qui serait de 
0,9 %. Pour l'ensemble du pre- 
mier semestre de cette année, 
l'INSEE prévoit dans sa note de 
conjoncture publiée le 
25 février, une hausse de 1,9 %. 

Au café, à la pompe ou au restau- 
rant, le consommateur le pressen- 
tait. En janvier, les prix à la consom- 
mation ont « flambée ». Avant même 

en janvier de 0,9%. La France 
n'avait pas connu une hausse men- 
suclle aussi élevée depuis juil- 
let 1983. Faut-il voir dans ce très 
mauvais chiffre un sreiour du démon 
inflationniste, ou ne s'agit-il, comme 
on l'affirme Rue de Rivoli, que d'un 
«pic » ee qui ne devrait pas 

écarter la France du chemin de la 
désinflation ? 
Sur le front des prix, le mois de 

janvier est traditionnellement mau- 
vais, de nombreuses hausses étant 
concentrées sur le re de l'année. 
En janvier 1984, les prix avaient 

augmenté de 0.7 %, en janvier 1985 
de 0,5 %. Mais en janvier 1986, 
grâce à la baisse des prix de l'ener- 
ca la hausse Dave été que de 

Cette année, plusieurs éléments 
défavorables ont pesé sur l'indice 
les grèves, le re le prix du pétrole 
et la libération des prix des hp 
La baisse sensible du prix du gaz 
Ge 12 % au 31 Décembre 1986) n'a 
eu finalement que peu d'effets. 
Selon la rue de Rivoli, la flambée de 
janvier provient EE plus de la 

A0S de La HDÉFAIRO do Pers ee eg 

Près de la moitié de la havsse de 
janvier, (entre 0,4 et 0,5 point), 
serait due toujours selon le minis- 
tère, à l'augmentation des prix 
pra pétroliers rt 

'ioul domestique) et de sa fiscalité 
{pour le carburant en iculier) . 
Le prix de la tonne de le impor- 
tée par {a France aurait 
entre décembre et janvier de 11,1 %, 
passant de 685 F à 760F. L'Allems 
gne fédérale, également affectée par 
la hausse du prix du baril, a aussi 
enregistré en janvier un indice à 
nouvezu orienté à la hausse : les prix 
ont augmenté outre-Rhin de 0,4 %. 
Maïs alors que sur un an (de j janvier 
1986 à jaovier 45 les prix en 
RFA ont baissé de 0.8 %, ils auront 
augmenté de près “ 3% en France. 

Les grèves et le froid auraient 
ensuite également pesé sur l'indice, 
même si les hausses de produits fra 
sont lissées sur plusieurs mois. La 
libération des loyers aurait égale- 
ment des effets importants. 
L'INSEE estime, dans sa note de 
conjoncture du 235 février, qu'ils 
devraient augmenter sur eu 
du premier semestre 

M. Ballsdur 
confiant 

La libération des services, ache- 
vée au ]= janvier 1987, n'aurait, 
selon La Rue de Rivoli, contribué 
qu'à hauteur de 0.2 point environ à 
: hausse générale de 0,9 point que 
l'on pourrait enregistrer 
Tout au long du mois de es 
1986, 10% environ des prix de 
L'indice ont été Bbërés das de cadre. 
Pour Les conseillers de M. Bailadur, 
la libération des prix des services 
aurait uit « son impact dans sa 
co au cours du mois de jan- 

sa note de conjoncture, 
l'INSEE est plus prudent, estimant 
qu'il est encore difficile d'en 
appréhender l'ampleur du fait 
u'un tel mouvement (de libération 
les prix) a peu de édent et que 

les secteurs les plus sensibles ont 
été libérés les derniers », 

La phase de désinflation poursui- 
vie dopuis 1982 est-elle terminée ? 

janvier est un - pic», l'indice 
devrait retrouver des plus 
modestes, et ce dès le mois de 
février. qui prévoit une 
D LR T zu 
Premier trimestre, æu 

ps de FINSÉE experis 
jugent en < en ste < vraisemblable que 

agents économiques 
considérera qu LS s'agit d'une 

ne fois le 

Très confiant dans la poursuite de 
la désinflation, M. Balladur a cepen- 
dant décidé de réviser l'objectif du 

ea matière de prix. gouvernement 
pie sorennnr une baume à des 
prix à la Consommation en moyenne 
annuelle de 2,5% (au lieu de 2%) 
et en glissement de 2,4 % (au lieu de 

une difficile transition en aida Moose 
retrouvera à la la fin du premier 

semestre des perspectives 

traditionnelle 
note de conjoncture de l'INSEE de 
février, publiée mercredi 25, 
confirme le fort ralentissement de 
l'activité depuis l'automne dernier. 

Aucun véritable redémarrage n'est à 
nr NN 

Dressant un premier 
1986, Fe experte de TINSEE js. 
tent sur «la double cassure» inter- 

hausse, deux mouvements qui 
conditionneront encore F tion, « les pertes de parts de marché 
de l'activité et des prix jusqu’à la des indugriels Fami pee 
me1987. Pour l'a des pur ju année étre en 1986 du ordre de 
1986, la anrait «signifi-  &rendeur qu'en 1985 » (de 2 & envi- 

ment au, par à: ron chaque emnée). 
1985 avec un supplément £ Pour le er semestre 1987, | 

qui être de l'ordre l'INSEE it une baisse sensible 
= de la production manufacturière 
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La note de conjoncture de PINSEE 

Un premier semestre difficile 

1:7%). D'après ses conseillers, une 
telle performance h evrait permettre 
une réduction sessible de l'écart 
d'inflation avec l'Allemagne. 
de 29 pou ca 1985 à 3,2 en 1986, 
ü ne devrait plus être que de 1,2 

disent I s2p- 
pose, comme l'indique l'INSEE, que 
« la modération des haussés de 
salaires ne soit pas remise en 
cause ».que = fucteurs et distri- 
buteurs, après avoir reconstitué 
leurs marges de mi-1985 au début 
de 1987, répercutent dans leurs prix 
le ralentissement de leurs coûts », 
que les services soient raisonnables 
et & au enfin aucun événement excep- 
tionnel — comme le froid es les 
grèves — ne vienne perturber les éti- 
quettes. Beaucoup de conditions 
pour un seul indice. 

ERIK {ZRAELEWICZ. 

y point pour le produit intérieur 

"on Ce sugplé lément d'activité 

Faute à a nee le er pl », en 
particulier er à une légère progressio! 

“I pro- 
gain à gnant en danse 

10,7 % de La population active. 
Mais cette augmentation de la 

production a pos contribué, ee 

stocks. Elle pa 2 effet nr 
au moment où la i 
genre mnt À l'exporue 

des ménages devrait rester peu 
active. Grâce à une. reprise Les 

lk extérieur 

En ce qui concerne les entre- 
ÊE estime que « l'amé- 

ioraiion de leurs résultats s'est très 
vraïisemblablement amplifiée en 
1986 ». « Il est probable, indique la 
note, que les ratios usuels ont au 
moins retrouvé leurs niveaux 

d'avant le premier choc pétrolier. » 
& est £e an res qui amène 

optimisme, en 
Les tant de prix que d'investisse- 
ment. 
Les entreprises devraient mainte- 

nant le ralentissement de 
ET 

it avoir Cru 

mouvements saisonniers, et de 
%enunan. 

Les 2 389 900 personnes ndem- 
nisées se répartissent entre 

: et de 528 300! préreuaités “A un an 
{- 13,3 & enunan . 

2Q Campagnes de FO et do ln 
CFTC sur le sécurité social 

ment expliquant 
l'assurencemaladie et 
estime Que sde tous CO, à un 
tre, des voix s'ék 

En 1986, pour le première fois 
s douze ans, les. ventes de 

ciment sur le marché intérieur ont 

ÉNERGIE 

‘ Ingénierie 

-. ingénierie fran 
çaise a stagné en 1996 en fancs: 

qu'en 1985. 

Baisse del'actiité 
en volume de 4 % | ee 

en 1986 

L'activité de Ls 

courants, reflétant un recul en. 
volume da 4 %, selon fe syndicat . 
professionnel Syniec. Ce mauvais :. 
résultat — alors que l'on s'atten- 
dait à una reprise en 1986, après . 
trois sennées <; _ q ET 

Le ralentissement de programmes, me he. 

Politique de rigueur: au ŒA 
Conséquence logique du 

CGC du Commissariat, -esti- 
ee qu'il s’agit d'un. « licenciement 

est « co 

cières — le budget du Commissariat 
ea 1987 a diminué de 1 % en francs 
constants, et 234 su de 

dans le 

| Le CEA voit donc ÿôn rôle Raiité : 
à des activités de maintenance, 

d'améliorer pagnoment, afiri 
la sécurité où les performences tech . déséquili 
niques. - Nous jouons sur ues 
points d'économie ou de 
TR ue c'est vital, 

mais beaucoup 

nucléaires comprom 
outre le seul PR he 

. des prose La rigueur 
lement dans La gestion * 

iliales, Si la Cogema, Chargée 
2 ua de ruees mn ln 
Le CEA à an des ns cn de no. 
breuses filiales consacrées à des’ 
Jechmiques dérecies dont D'oulté an 

ue ss west plus toujours : 
évidente. Ainsi, après avoir cédé La . 

CIST-Wharton (banques de données 
D JR le Commissa- 

rist vieut de vendre 1) la participation 
(50 ) qu'il Sen du ire 

Crismatec, dans ia pro- spécialisée 
duction de cristaux, gornanent £a 

: Pélectronique et b; 
Pour d’autres sociétés, comme La 
CISI (services informatiques), Oris 
Industries (di radio im: 
nr ue SEC (éléments 
Catalytiques), it être - 
conduit à réduire sa us tion. 

façon générale, r'Éablimement 

: et déjà, on ne remplace plus qu'un 
peu moins d'un partant sur deux. Ce 

Pourrait être aCoéléré si 
le projet de. départ ne à. 
soixante ans est 

, Puisqu'un quart des 
effectifs ont actuellement entre F 

les programmes de 
s'accélérer à nouveau. 



fie 

je 
# n, « SMIC-jeunes 
en cause le droit de grève 
d peu d'avenir .à la 

on de loi de M. Four- 
so ee dans La: vole : 

Est et Pie “LEe rue vitesses». Mieux vaut le répéter 
Les 7 RÉ + dé fois que, "|. & 
vb: 6 dk . M. Chirac & également. permis à 

PAUUE UE rigueur auf Lies Son 
Mines “is à 

M. Chirac — comme pour 

Pu envoyer les. É reprenant à son compte l se à - n 

Rs. nr 1 ones 

ET 
SPORTIF 
AODE D'EMPLOI 

‘ gences d'interprétation ont subsist£ . 

s 
LA 

à à 1 ét 5, 

Les délais de licenciement | 
pourront être jus courts. : 

incessemment applicable sans. Sbcune ué.. ; 

‘une: situation. 
‘ Monde du:3 février). Des discus- 

. S'étant elle même exclue de À intet fonnel, la 

se x pour | . 
analyser tous ces textes. Ils | . 
devraient définir ensemble les 
modes d'utilisation. . . 

ses responsabilités gfin que Blen que 1a SNCF se trouve en convales- 
Chacun re: ses manches ». 

Si les désaccords s et les diver- 

ser les salaires, M Bergeron à obten Î a ü quelques bons effets 

Ce: 

nécessaires 
aboutir. à. une solution de ne 

fédé- 

Aie. : ‘ Cannes (de notre correspondant) 

. implantation i 
Congrès International de lOpb- 

. talmologie rassemble au Palais des 

Festivals et des Congrès des spécia- 
listes venus de 32 pays. k 

Durent 5 jours les 1.000 congressis- 
tes participent aux débats, conféren- 

générale est à 
discussion. pour sauver le SNCF d'on confor- 

xé sur la nouvelle technologie & , 

C'EST ÉTONNANT, C'EST CANNES. 
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Transports 

52,45 ruilliards. Il s'établit désormais à 
S1 milliards. Par rapport aux résultats de 
l'aunée 1986 tout entière, ce chiffre signi- 

remontait pas. M. Fi 

est 

annes: les yeux braqués 
sur l'avenir. 

. Un millier d'ophtalmologues réunis à Cannes pour confronter leur expérience. 

Direction Générale du Tourisme et 
des Congrès, Esplanade Président 
Georges Pompidou - La Croisetie 
06400 Cannes. Tél. : 93.39.01.0L 

ces, projections sur la révolution de la 
chirurgie de l'œil. 

Deuxième Palais des Congrès de 
France, 60.000 n° de business, 8 niveaux 
d'activités, deux auditoria de 2.400 à 
1.000 places, Il salles de40 à 300 places, . 
14.000 nf d'exposition, 121 techniciens, 
18 corps de métiers, les Ambassadeurs 
pour réceptions. 121 hôtels, 4.700 cham- 
bres (dont 1.800 à moins de 900 mètres 
du Palais), 282 restaurants, 2 casinos, 
20 pianos bars ou night-clubs et 3.000 
heures de soleil. 

tir du 27 février, si le cours du porc, 
actuellement très déprimé, ne 

taires, 
les 

j 
tion, qui manifesteront 

sont la Confédération 

Onze mille suppressions d'emplois, 
vingt-cinq lignes secondaires menacées de fermeture 

La direction de la SNCF prépare un nouveau plan d’économies 

trafic 
sur 1 760 kilomètres de voie ferrée.) 

. Le CCE, réuni le mardi 24 février, n° tout genre : sur Pamélioration de Ia commn- . n 
d.| entende de longnes ser les nication interne et des relations PL prend ee 

médiocres pe de trafic pour Les De soit mme perte réduite à 2,2 milliards de 
voyageurs. septembre 1986, le pro; fermeture possible vingt-cinq les de la 

985, elle portée budget tablait sur 54,05 Mills de secomdaires au trafic voyageur et sur PES Pas cts mate Dee 
D :| voyageurs-kilomètres en 1987. Au sortir de In suppression d’un millier de points dé parmi lesquels les 24,97 % dn capital d'Air 

Res ] ‘la grève, l'objectif n’était plus que de vente qui ne génèrent pas assez de recettes. Inter que ia SNCF détient toujours. 
re ne NE ‘ ; ' u 1 

irpprson du « Comme s'il n'y avait pas eu de grève... 
atr ” 5 À l'évidence, la direction se cam à leurs subordonnés et obtempèrent misme À terme mortel. Le gouverne- électorales de 1988 risquent d'empé- 

ne do: .porte éomme s’il n'y avaitpaseuâla sans barguigoer aux injonctions du ment, fui, se demande s’il est temps cher les changements d'hommes et 

e nee -SNCF des seconsses sociales pouvoir, qui décide eux des de confier à un seul homme les les réformes de structures. En atten- 

cé Doug ue d'ampleur . Ë D’ tarifs où des rém ions, «Ce postes de président du conseil dant, donc, un plan d’austérité sau- 
. Bergeron avai rs, dans supérieures für assu, sent de la SNCF administration et de directeur vera au moins Le contrat de plan... 

.daffecter es ibiités : déga- | de la société nationale, le mot aux fuielles administrative et poli Lenéral, pour en finir avec une dyar- 

. 2h08 per Jen Gébatioosliarions à de jbl Dep rene to En chis paralysante, Mais ALAIN FAUJAS. 
idée shoes. ac mn jaé mances : KES ral to : 

«coup, d' HET QUE Lors Jours en posi "accusée, ne A ] ie ere ir ee griculture 
til, par des sommes à ‘inscrites » 

Joubert FO, me» ne ve Les éleveurs de porcs menacent 

gt por rm de bloquer Ia Bretagne 
qe. producteurs de porcs de Bre- marché. Les éleveurs répondent 

" et des Pay: Loire ont qu'ils «#e consentir à un 
idé de bloquer les routes, les effort supplémemaire d’ 

gares et les aéroports bretons à par- ri 

laume, ministre de l: 8 à: ï 
# affinné, LL] part, qu'il revenait jeunes ee Po 

charge , n 5 ce 2 Een Ent à la trésorerie des éle- 
eréé le plan d'entreprise qui a | leur filière», et que « la solution mnt À Cour 

permis à la RATP de tenir tête aux fait aux mains des éleveurs ” qui © Ee PE récent qui, 

grandes adminisrerions Si on voirs DCS à amet ER «victimes de la chute des cours, outé les pouvoirs d'alors, la pu Fe d Mi de 
TP se retrouverait aujourd'hui gi éici possible dans coeur e 

avec mn réreen Mabrocliis, ve irv arché commun » pour organiser ser EMPrUIUS ». 

train vers ey-Pontoise et un oo 4 © Le RFA criti les S 
‘Campagne d’action PA ete lee prop 

des syndicats de Bruxelles. — M. lonez Kichie, 
minoritaires e ministre ouest-allemand de l'agricui- 

: ture, a, au cours d'une conférence de 
du 25 février au 6 mars presse tenue mardi 24 février en fin 

© La Coordinati ane en de matinée, à Bruxelles, ” 

Eu minoritaires, mènera | Ministres de l'agriculture des 
entre le 26 février et le 6 mars une | critiqué en termes extrémement 
Campagne d'action pour sévères les propositions 

u dans les travaux «une autre le» en | récemment présentées par la Com- 
À ee 1986 _ Fédéra- | © Rene ont sn een ECU, sup- 

nationale vaux publics . mardi février, ses responsal monta: 
-ŒNTE “et les syndicats FO. Ta Lau mme nouvelle | J9ts d'une conférence de presse à | tôires monétaires, mesures 

is Cv ina me explosion sociai e m'est Pre è De en due seule ë ns isses de Fu ne 
“conventionnelles. D pour alors |: exclure, conclat M. Ribeill. Ji existe d'Allemagne fl enRFA 
Hicencier de 6 à 30 dans un rale, des ina 
délai de 15 jours, alors que La ne de Suisse aux | «Ces propositions sont tout à fait 

à. de réduction des excédents | inacceptables ot doivent donc être Joyers, seuls dans leur famille la de frapper tous 
ils ne voient I n'y à plus à 2 retirées, a décler£ M. Kichle. Nous 
G pes P producteurs sans distinction, | synmes décidés à nous battre {...]. : a SNCF de socialisation, plus | alors que, selon elle, la politi ne re dk 

d'émulation, plus de ressort, mais commune a surtout profité ne pes au 

ont diminué de 6,2% en RFA.» 

CAES 
CÔTE D'AZUR 
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Etranger 

En Allemagne fédérale 

Le gouvernement majore de 6 milliards de deutschemarks 
la première tranche d’exonération fiscale 

(147 milliards de francs), et de une première 
25 miüliards (80,5 milliards de francs) tranche d'exonérations, portant sur 5 À 
net, Le gouvernement décidera d'ici à à 
la fin de l'année de faire des coupes 
dans les subventions qui doivent 
mettre de retrouver les 19 milk de 1° 
deutschemarks (61 milliards de 

Poe nee Lies pro- Lux 8* 
augmentation des impôts Srammés pour cette date. Dans un 

indirects ou de la TVA, jugée indis- 
pensable par le ministre des finances, 
M. Gehrard Stoltenberg, bien 
conscient des difficuhés qui l'atiendent 

et Encore. 
La mise en application de ces 

prises. mesures est prévue pour le 1* janvier 
Au total, l'ensemble des mesures 1990. Conformément aux engage- 

adoptées entraînera un ue À î 
gagner brut pour le Trésor public de 
44,3 milliards de deutschemarks 

fi a 
6 

è LE | AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 
Les um trs | # 

CAISSE NATIO! 
DE L'ÉNERGIE 

18 bis, rue de Berri, 75008 PARIS 

AVIS DE TIRAGE 
Les porteurs d'obligations Caisse 

nationale de l'énergie provenant de 
l'indemnisation des biens transférés à 
Électricité de France et Gaz de France 
d'une part, et à Électricité et gaz 
d'Algérie d'autre part, sont avisés que le 

desdits obiguio sure eu ou 18 On au 
rue de Berri à PARIS-8: le nn 

JEUDI 33 AVRIL 1987 
à19h30 

Les obligations sorlies À ce tirage 
seront remboursables à partir du: 
1e juin 1987. ë 

pour 
Progression de 40 % 
du bénéfice net 

Le chiffre d'affaires consolidé provi- 
soire du Groupe Sema-Metra pour 
l'exercice 1986 s'élève à environ 1 400 
millions de francs, en de 
24 % par raport à celui de 1985. 
Le résultat net global est de 40 mit. 

Hions de francs (38 millions de francs 
pour La part du Groupe), contre 28.7 
millions de francs pour l'exercice 1985, 
soit une croissance d'environ 40 %. 

Compte 1enu de la situation actuelle 
de son carnet de commandes et de ses 
objectifs d'amélioration continue de sa 
rentabilité, le groupe Sema-Metra pré- 
voit pour 1987 une ion de 15 % 
de son chiffre d'affaires et de 25 % de 
ses résultats. 

Les libéraux et les sociaux- 
démocrates de Bavière s'étaient, en 

dans leur 

Les opérations d'indemnisation et de 
regroupement facultatif des fractions 
d'obligations de 50 F et 10 F, seront sus- 
pendues à compter du 16 mars 1987 et 
reprises le vendredi 24 avril 1987. 

dfure 
les nouveaux prêts. Brasilia a 

acrepte Les mesures impasées par © 

GROUPE CGE_ 
CHIFFRE D'AFFAIRES CONSOLIDÉ 1986 EN PROGRESSION DE 12,5 % 

Le chiffre d'affaires consolidé hors taxes réalisé en 1986 par le groupe de la Compägnia 

générale d'électricité s'est élevé à 80 903 millions de francs, contre 71942 millions de francs 

en 1985. 
Le taux de progression correspondant s'établit à 12,5 %. Cette évolution tient compte 

notamment des éléments nouveaux : : 

- Effet en annés pleine de l'absorptionfusion de Thomson Télécommunications 
intervenue le 1° juillet 1985 ; 

— incidence de La cession des activités piles grand public réalisée le 1« septembre 1985 ; 

— Entrée de la CGE dans le capital de Framatome à hauteur de 40 % en janvier 1986 ; 

_ Prise de contrèle en 1986 des sociétés étrangères Sprecher Energis, Mecanica Pesada, 

Lynch Communication Systems at Société nouvelle des cébleries de Charteroi ; 

— Cession en 1986 des sociétés Técafiltres et le Joint français. 
Les activités de télécommunications apportées par [TT à Alcatel NV le 30 décembre 1986, 

et dont le groupe CGE assure la gestion à compter du 1° janvier 1987, ne figurent pes dans le 
chiffre d'affaires de 1986. 

La répartition par secteurs d'activité du chiffre d'affaires réalisé par le groupe en 1985 
et 1986 est la suivante : 

{Unité : millions de francs.) 

MRC 
11) Le chiffre d'affaires de Frematome ont retenu pos intégration proportionnelle à hauteur de 40 %. 

taux maximal de lim; 
sociétés sans en faire de mal d'i 7 Fe AE 

8 F 8 

L’Argentine réviserait 
sa position sur la dette 

ble de mesures économiques 
. 

aifeultés L' teur, qui devait uateur, : 
Gate angle rembourser 700 à millions 

ment de sa 
— 500 millions de doïlars ] 
Quito n'a 

qe Æ 

Prise at suscite trop de remous tant 

Marchés financiers 

NEW-YORK, 24t0ex # 

. La Bourse de Paris a évolué le |. 5 L 4 
22 février sur rm La Bourse de New-York s'en res : 

tains. l'indicateur 

rhtresse ce 

M2 

À ç + 

L figuraiènt American Mators se 
sedst Rey, 1970 nilion de transactions), g “4 
naiss des CGiP, Télémec et Enterpuises (1,951 million) = 

titres en | et IBM(1,79 mxilioo). 5 à ; 
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nucléaire en Italie. tion du responsable de 
FR 3. 

ESPAGNE 
L’épiscopat espagnol 

se donne un président conservateur 

MADRID 
de notre correspondant 

Considéré comme le représentant 
des secteurs catholiques conserva- 
teurs. le cardinal Angel Suquia. 
archevêque de Madrid, a êté élu le 
mardi 24 février président de la 
Conférence épiscopale espagnole. 11 
remplacera l'archevèque d'Oviedo, 
Mgr Gakino Diaz Merchan, plus 
‘proche des thèses rénovatrices. qui 
occupait la présidence depuis 1981 
et qui se présentait pour la troisième 
fois. 

L'élection de Mgr Suquia n'a été 
acquise qu'au cinquième tour, êt de 
justesse: 39 voix sur 77. Mer Diaz 
Mercban était d'abord arrivé en 
tête, mais il n'a pas pu atteindre le 
seuif de Ia majorité des deux tiers 
fixé par le règlement pour les prélats 
qui aspirnt à un troisième mandat 
successif. 

Durant ses six années à la tète de 
la conférence épiscopale, Mer Diaz 
Marchan est apparu comme le conti- 
nuateur de la ligne « conciliaire» de 
son prédécesseur, Mgr Enrique y 
Tarancon. Ce dernier avait joué un 
rôle fondamental à l'époque de la 
transition vers la démocratie. 11 
avait conduit l'Eglise à accepter 
sans réserve le nouvel ordre démo- 
cratique et à renoncer progressive- 
ment à cette étroite imbrication 
avec l'Etat qui l'avait caractérisée à 
époque du franquisme. 

Mgr Diaz Marchan avait 
suivi certe politique. Grâce à lui. 
l'Eglise. tout en négociant durement 
avec les sucialistes sur le sort de 
l'enscignement privé ou sur la péna- 
lisation de l'avortement, avait tenté 
de maintenir un climat de dialogue, 
et de ne pas influer sur les choix de 
l'éleczorai catholique. 

BOURSE DE PARIS 

Mätinée du 25 février 

Léger gain : + 0,11 % 
La Bourse de Paris a gagné un 

peu de terrain js 25 février, l'indica- 
teur progressant de 0,11 % en mati- 
née. Parmi les plus fortes hausses, 
ou notait Synthelabo (+ 3 %), Mou- 
linex (+ 2.6 %}). Peugeot 
{+ 2,4 %). Au repli figuraient 
Casino (— 2,6 %), Crouzet 
(— 24 %), Casino ADP (2 %). 
Cetelem (— 2%). 

Valeurs françaises | 

La situation pourrait changer 
avec l'élection de Mgr Suquia. Agé 
de soixante-dix ans, originaire du 
Pays basque, l'archevèque de 
Madrid apparait comme le porte- 
parole d'un secteur de la hiérarchie 
ecclésiastique inquiet et désorienté 
face à la croissante « laïcisation » de 
ja société civile espagnole, 

Une inquiétude que partage appa- 
remment le Vatican. Le pape n'a 
jamais ménagé ses marques d'appui 

Mer Suquia, le seul prélat espa- 
gnol invité par Jean-Paul Il au 
Synode extraordinaire de 1985 à 
Rome. En outre, les nominations 
d'évêques ont dans l'ensemble favo- 
risé. depuis l'installation de Jean- 
Paul II au Vatican, les secteurs les 
plus conservateurs de l'épiscopat 
espagnol. 

Lors de son voyage en Es) en 
1982, Jean-Paul {f ave Mnvité 
l'Eglise et les fidèles à se montrer 
plus fermes, dens le débat public et 
politique. dans la défense des 
- valeurs chrétiennes ». 

THIERAY MALINIAK. 

Devant [es syndicats 
soviétiques 

« C’est ou bien 
la démocratie, 

ou bien immobilisme » 

afjirme M. Gorbaichev 

Moscou jReuter). — Prenant, 
mercredi 25 février, la parole au 
congrès des syndicats soviétiques, 
M. Gorbatchev a déclaré que la 
démocratie était essentielle à 
l'URSS pour empécher un retour à 
la stagnation et «aux erreurs du 
passé », 

H a répété qu'il existait encore 
une opposition dans le pays à son 
programme de réformes. + Mais il 
n'y a pas le choëx, a-t-ù dit C'est ou 
bier la démocratie. ou bien l'inertie 
sociale et l'immobilisme. Il n'y a 
pas d'autre voie. » 

Le secrétaire général du PC sovié- 
tique a rappelé que la réunion du 
comité central de janvier avait té 
reportée à trois reprises à cause des 
débats vigoureux au sein du parti au 
sujet des réformes. Avant la réunion 
de janvier, a-t-il dit, « beaucoup de 
gens se demandaient encore si la 
reconstruclion que nous avons 

entreprise allait continuer. Mainte- 
nan, il y a une confiance accrue à 
ce sujel. » 

M. Gorbaichev a invité les syndi- 
cats à participer eux-mêmes plus 
activement au processus de réforme, 
en leur demandant de renoncer au 
principe du nivellement des salaires, 
Il Faut de meilleurs salaires pour les 
meilleurs travailleurs. a-t-l dit. 

Le Monde 

19 Les peintres trançais du 
dix-huitième siècle. 

À bord d’un camion sur une route du Tessin 

La police suisse saisit 
100 kilos d’héroïne 

La police helvétique à effectué, 
samedi 21 février. la plus impor- 
tante saisie de drogue jamais réeli- 
sée en Suisse: 100 kilos d'héroïne 
valant de 150 millions à 450 millions 
de francs suisses (soit 600 millions à 
1,8 milliard de francs), seton une 
estimation du procureur du parquet 
de Bellinzona, M. Dick Marty. 

Parmi les 100 kilos de drogue 
découverts à bord d'un camion inter- 
cepté sur une petite route du canton 
du Tessin, les policiers ont dénom- 
bré 80 kilos de morphine base (qua- 
lité 1) et surtout 20 kilos d'héroïne 
prête à la consommation (qua- 
lité 3). Le procureur a déclaré à {a 
presse que quatre personnes — dont 
il n'a pas donné les identités — 
avaient été arrêtées. 

Le schéma de Ia filière rappelle 
celui d'un vaste trafic conau sous le 
nom de Pizza Connection qui portait 
sur plusieurs milliards de dollars. Ce 
réseau, démantelé en 1983, s'éten- 
daït des champs de pavot turcs aux 

A la cour d'assises 
du Rhône 

Klaus Barbie 
sera jugé à partir 
du lundi 11 mai 
La date d'ouverture du procès 

de Kiaus Barbie devant la cour 
d'assises du Rhône a été fixée 
officiellement au fundi 11 mai 
1987, a annoncé, mardi 
24 février, le procureur général 
de la cour d'appel du Lyon, 
M. Pierre Truche. L'ordonnance 
de renvoi de l'ancien chef de la 
Gestapo de Lyon devant les 
assises a été signée mardi,con- 
formément au code de procédure 
pénale, par le premier président 
de la cour d'appel de Lyon, 
M. Jean Chouleur. 

La date du 19 mai, préconisée 
4 y a une dizaine de jours, a été 
avancée pour permettra aux 
débats de se dérouler intégrale- 
ment avant la période des 
vacances d'été, a indiqué M. Tru- 
che. Les avocats de la partie 
civile, réunis pour la première fois 
à Lyon le 14 février dernier, 
aveient alors fait part de leur 
volomté que les débats « puissent 
se dérouler sans discontinuité et 
ne soient pas interrompus par las 
vacances ». 

De son côté, l'avocat de Klaus 
Barbie, M° Jacques Vergès, s'est 
estimé «comblé », mardi soir, 
par la fixation du procès à la date 
du 11 mai. Quant à Klaus Barbie, 
il est toujours haspitalisé dans le 
service de médecine pénitentiaire 
de l'hôpitai Lyon-Sud, après 

opération de la 

LES AMATEURS D'&& PROFITENT 
DES PRIX ET DES SERVICES 

D'INTERNATIONAL COMPUTER 
LESC ]SONT 

VEGAS 

BE B G rate patrars 

TOUJOURS DANS LE SIROP. 

Etats-Unis en passant par l'Italie et 
la Suisse, laquelle s'est révélée à 
cette occasion une véritable plaque 
tournante du trafic international de 
stupéfiants. 

En 1982, la drogue était achemi- 
née par bateau de Turquie en Italie. 
Il semble que les trafiquants, 
échaudés par le démantèlement de 
la Pizza Connection, aient choisi 
l’acheminement de la drogue par 
Camions, d'où l'opération spectacu- 
laire réussie par la police tessinoïse. 

De plus, un «gros bonnet» du 
trafic en Europe, Mirza Ramadan, 
quarante-sept ans, de nationalité tur- 
que, vient d'être arrêté en Italie à 
l'occasion de La saisie effectuée en 
Suisse. Simultanément, dans le 
cours de la même enquête, la police 
italienne a effectué des perquisitions 
dans la banlieue milanaise, appré- 
hendant trois personnes dont l'iden- 
tité n’a pas été révélée et saisissant 
14 kilos d'héroïne, du matériel, ainsi 
que des devises. 

Après ses deux complices 

Le troisième homme 
du hold-up de Champigny 

a été arrêté 
Les cnquêteurs de la brigade de 

répression du banditisme ont arrêté, 
le mardi 24 février à Paris, Maurice 
Limberger, cinguante-quatre ans, le 
troisième malfaiteur impliqué dans 
le hoïd-up de Champi 
(Val-de-Marne) au cours duquel 
trois personnes ont été tuées le 
31 janvier dernier : un adolescente, 
un convoyeur de fonds et un gangs- 
ter. 
Surnommé Momo le gitan, Mau- 

rice Limberger, originaire de 
Nantes, s'était caché, 4, rue Damré- 
mont (18“}), chez un ami, Jacques 
Takouchian, trente-trois ans, qui a 
été lui aussi interpellé. 

En plus du gangster mortellement 
blessé lors de {a fusillade et dont le 
corps a été retrouvé, tous les autres 
complices de Maurice Limberger 
avaient été arrêtés moins de trois 
jours après le hold-up {le Monde du 
5 février). 

Visées de M. Berlusconi 
en Allemagne fédérale 
M. Silvio Berlusconi était l'invité 

d'honneur du traditionnel banquet 
de la Saint-Mathieu, à Hambourg, 
qui a réuni, la semaine dernière, 
sous ls présidence du bourgmestre 

pent de télévision privée en RFA : 
«Nous pouvons vous offrir un 
savoir-faire expérimenté sur le ter- 
rain », a-t-il déclaré à {a presiigicuse 

engal 
privée par satellite avec RTL. 
L'enjeu : une place sur le satellite de 

télévision directe SAT 1, qui devrait 
offrir des canaux à des chaînes pri 
vées germanophones, et le marché 
publicitaire quest-allemand, le plus 
important d'Europe. 

à Strasbourg 
A partir du 1° mars, Le 

Monde publiera chaque 
semaine, dans ses éditions 
datées dimanche-lundi, une 
Page spécialement destinée à 
ses lecteurs dé Strasbourg et 
du Bas-Rhin. 

comme 1 lo fait avec son édi- 
tion Rhône-Alpes, souhaite 
renforcer sa présence dans les 
règions. 

Le seméro du « Monde » 
daté 25 février 1987 

a été tiré à 453 174 exempfaires 
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Bon sang ne saurait mentir 

patite idée du danger. | 
Là, ele rigole, l'opinion, elle 

trouve ça plutôt marrant. Et 
j'ai vu ça 

en France et l'emploi de leurs 
enfants. Mais le refus du commis- 

. faire jouer ia ciause de 
à de ver- 

tion qui doit se tenir du 6 au 
8 mai dans ie banfeue parisienne, 

e Fin de la grève eu = Courrier 
. de l'Ain», — Les neuf journalistes 

: de la rédection du.Courrier de l'Ain, 
un quotidien de la région de. Bourg- 
ren-Bresse, ont décidé, le. mardi 

. 24 févrisr. la reprise du travail après 

ter. contre le paiement de 30% seu 
lement de teur salaire au mois de jan- 
rs D a le que 9 A ide 

© Jeunesse commüniste : &-. tre 
manifestation internationale : 
contre l'apartheid la 9 mal: — Le 

niste de France (M.JCF) organiser, le 
S msi à Paris, avec d'autres ofgâci | 

sations de jeunesse du monde entier, . 
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